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Montpellier Le pont de la
République a été inauguré

" Montpellier ! P. 2

Montpellier Ils disent non
au pacte de responsabilité
" Montpellier ! P. 3

" Cet ouvrage d’art réalisé par l’architecte Rudy Ricciotti est un trait d’union entre les quartiers de Port Marianne et des Aiguerelles.  Photo JEAN-MICHEL MART

Ici, le prix de l’eau va
du simple au double
Le prix du m3 d’eau peut fortement varier, selon que l’on habite à Alès ou à Béziers.
Zoom sur les 13 grandes villes du Languedoc-Roussillon et de l’Aveyron. " Région

" Région

Perpignan
Un trafic d’armes
international
démantelé

" Monde-Économie

Politique
Sébastopol et la
Crimée annexées
par la Russie

" Le maire de Sébastopol exulte mais le traité signé
hier révolte l’Ukraine et les Occidentaux. AFP

Télévision
Lopez rêve
aussi d’une
terre inconnue,
les Cévennes

" Région

" Frédéric Lopez, animateur de France 2, a vécu
adolescent sur le littoral entre Gard et Hérault.
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LA RENCONTRE-DÉBAT

La santé des patrons
Le centre de check-up médical Gnosis santé,
installé à la clinique du Millénaire, organise
une rencontre autour de “La santé du dirigeant”,
ce soir, dès 18 h 30. Deux conférences au
programme : “Santé et sommeil : les deux piliers
de la réussite entrepreneuriale”, par Olivier
Torrès et “Prévenir l’infarctus du myocarde”,
par Christophe Piot. Entrée libre.

LE COUP DE GUEULE

Les commerçants
de Laissac en colère

Une poignée de commerçants de Laissac
a poussé un coup de gueule, hier matin, pour
demander que le futur projet de halles soit doté
d’un parking de 50 places au moins. La grogne
s’est déplacée sur les rails du tramway, qu’ils ont
bloqués durant quelques minutes avant de
laisser la circulation reprendre du service. J.-M. M.

L’APPEL

Pour le Secours catho
Le Secours catholique recherche
des bénévoles pour l’accueil social, le soutien
scolaire (matières scientifiques), l’alphabétisation,
le standard, le service prison, le réseau jeunes...
Une réunion d’information aura lieu vendredi,
à 16 h 30, au 5 rue Général-Campredon.
Renseignements, inscriptions au 04 99 13 61 13.

C ’était, hier, la dernière inauguration
officielle pour le maire de Montpel-
lier, Hélène Mandroux. Et c’est un
pont qu’elle a honoré, baptisé Répu-

blique. Un lien entre deux quartiers, Port-Ma-
rianne et les Aiguerelles. Entre deux villes.
Mais, au-delà de l’ouvrage d’art de belle fac-
ture réalisé par le talentueux architecte Ru-
dy Ricciotti, on retiendra les interventions
des divers élus et la fébrilité - voire parfois
même l’agacement - régnant dans les rangs
de la majorité à cinq jours du premier tour
des municipales.

Le temps des déclarations
Il y eut d’abord les brèves déclarations, à
l’image de celle d’Annie Benezech, puis cel-
les expertes du président de la Serm, Max

Lévita, rivalisant avec celles plus philosophi-
ques de Michaël Delafosse et, enfin, il y eut
les propos politiques à l’initiative du député
Patrick Vignal ; où les bienfaits des pistes cy-
clables et du développement urbain dans
cette partie de la ville se sont vite transfor-
més en arguments de campagne et en bilan
de mandat. Et sans réelle surprise, c’est le
maire partant qui remporta les suffrages,
avec certes un discours très technique - le
phénomène de rouille des métaux n’a plus
de secret pour personne - mais dont la fran-
chise a fait mouche. Et il n’y eut pour s’en
convaincre qu’à écouter les applaudisse-
ments nourris qui ont fait écho dans la cam-
pagne.

GIL LORFÈVRE
glorfevre@midilibre.com

# VIDÉO-PSY
Réservées
aux pros, les
26e journées
vidéo-psy
“Figures,
formes et lieux
de l’exil” ont
lieu au centre
de formation
du personnel
hospitalier
(1146 avenue
Père-Soulas)
jusqu’à
demain. www.
video-psy.com

# STAPS
Le gala Staps
se déroulera
jeudi 3 avril à
Saint-Laurent-
d'Aigouze.
Les places
sont limitées à
500 personnes
et accessibles
en ligne via
le site internet
pot commun.
Ouverture de la
page Facebook
et des ventes
ce matin à 8 h.

# CET INDICE
de la qualité de
l’air (de 1 bon
à 10 mauvais)
est fourni par
Air-LR. Plus sur
www.air-lr.org.

8 HEURES

LA PUCE
À L’OREILLE

Municipales
« Rapprochez-vous
de suite »
L’ancien directeur de cabinet
de Georges Frêche, François
Delacroix, est inquiet. « Je
plaide pour un rapprochement
de suite entre Jean-Pierre
Moure et Philippe Saurel.
38 % d’intention de vote
sur un second tour pour
le candidat PS (d’après
le sondage Midi Libre -
France Bleu Hérault paru
hier), ce n’est pas une
légitimité.» François Delacroix
pointe aussi du doigt une
absence de campagne
et demande « l’arrêt
des agressions des
parlementaires»
en direction du dissident.

L’UMP cherche
des scrutateurs
Dimanche, l’UMP ne devrait
pas avoir de scrutateurs dans
la totalité des 121 bureaux
de vote de la ville. En effet,
il manquerait une vingtaine
de personnes dans l’équipe
Domergue pour pouvoir
couvrir tous les bureaux
et surveiller le bon
fonctionnement
du scrutin local.

Saint-Patrick
Saint-Roch sous
surveillance
Tout arrive. À moins d’une
semaine du premier tour
des élections municipales,
le quartier Saint-Roch a
été étroitement surveillé,
lundi soir, pour la fête de
la Saint-Patrick. Confrontés
régulièrement à des
problèmes de nuisances
sonores, les riverains ont
pu bénéficier de la présence
d’une dizaine de policiers
municipaux, qui ont contrôlé
toute la soirée l’accès aux
bars et les débordements.
Une présence plutôt
inhabituelle hors saison
touristique, qui a rassuré
les riverains. L’approche des
élections n’étant naturellement
qu’une simple coïncidence.

Un trait d’union
entre deux quartiers
Architecture ! Le pont de la République a été
inauguré hier en présence de Rudy Ricciotti.

Ce pont de 8,9 M€, long de 75 m et large
de 17 m, est composé de trois travées
d’égales portées, soutenues par deux
rangées de 17 béquilles et jambes de force.
Rudy Ricciotti et son équipe ont eu recours
au béton fibré ultra-performant, un
matériau innovant - c’est le premier ouvrage
d’art en Europe réalisé en Befup - qui
permet entre autres une grande résistance
et de hautes performances mécaniques.

" Ouvert aux vélos et aux piétons, l’édifice sera accessible aux voitures en 2015. Photo JEAN-MICHEL MART
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L’innovation

AUJOURD’HUI

Cafés en série
Un café actualité autour de “Frantz Fanon,
anticolonialiste : quelle actualité aujourd’hui ?”
a lieu à 12 h, à l’espace Martin-Luther-King
(27 boulevard Louis-Blanc). Avec Jacques
Allaire, concepteur des Damnés de la terre (au
théâtre Vilar, jusqu’au 21 mars). Entrée libre.
Le feu sera le thème du café poésie
à 19 h, au Deep (17 place du Nombre-d’Or).
Faites découvrir vos textes, à lire par
vous-mêmes ou à faire lire. Entrée libre.
Au menu du café philo : “Les gouvernants
du XXIe siècle”, à 20 h 30, au Dôme (avenue
Clemenceau). http://philopistes.blogspot.fr.

Antiquité
À 18 h 30, dans l’auditorium du musée
Fabre (boulevard Bonne-Nouvelle), une
conférence est consacrée à “La ville de
Phaïstos (Crète) : du site minoen à la cité
dorienne“. Entrée libre. 04 67 58 72 47.

Ethnologie
C’est par la conférence de Pascal Dibie
“Une ethnologie de la porte“, que se poursuit
l’Agora des savoirs, à 20 h 30, au centre
Rabelais (boulevard Sarrail). Entrée libre.

EN HAUSSE

Don du sang
et gourmands

C’est une première ! L’Établissement
français du sang organise vendredi, de 11h à
19h, au site de Malbosc (392 avenue du
Professeur-Viala), une collecte gastronome.
À cette occasion, il s’associe au restaurant Le
Petit jardin et à son chef Damian Martin. Ainsi,
les donneurs pourront déguster, en guise de
collation, des mets savoureux et créatifs dans
une ambiance chaleureuse.

" Ricciotti devant “son” pont et “son” immeuble.
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C e n’est pas anodin d’appeler à
une manifestation à cinq jours
d’un scrutin, souligne Serge Ra-
gazzacci, secrétaire départemen-

tal de la CGT. C’est même inédit. Il faut
que le gouvernement comprenne que les
travailleurs attendent du concret. Nous
avons que trop l’impression qu’il a
abandonné ses promesses de combat
contre l’argent et la finance. »
Quelque 2 000 manifestants ont répondu
à l’appel des principales organisations
syndicales, sauf la CFDT, pour exprimer
leur mécontentement quant au pacte de
responsabilité envisagé entre le gouver-
nement et le patronat. Dans le défilé, qui
s’est élancé du Peyrou, on compte tou-
tes les branches de la fonction publique,
des enseignants, des intermittents du
spectacle, peu de salariés du privé hor-
mis les incontournables Sanofi montpel-
liérains. Et bon nombre de retraités, in-
quiets de leur situation à court terme.

«Le gouvernement
nous a bernés »
Simone, retraitée
« Je compte tout, explique Simone, qui
perçoit 1 200 € de pension. Je suis à la
retraite depuis huit ans. Au début, j’y
arrivais. Maintenant, je vis moins
bien. Toutes les charges augmentent et
les annonces faites pour les mois à ve-
nir sont inquiétantes. Ce gouvernement
nous a bernés. Il n’est pas de gauche

mais de droite. » Pour les syndicalistes
de la FSU, « la politique actuelle nous
mène dans le mur. Le problème n’est
pas de faire des coupes sombres, il est
de décider d’une politique économique.
Ce n’est pas en privant de moyens la
fonction publique que l’on va créer de
l’emploi ou renforcer le pouvoir d’achat
des salariés, » assure Éric Bachelart, se-
crétaire départemental du mouvement.
«Le pauvre Jean Jaurès doit se retour-
ner dans sa tombe, ironise dans le défilé
Isabel, cadre à la retraite. Il n’y aurait
plus d’argent et l’on en trouve pour aller
faire la guerre en Afrique ? Et demain,
pourquoi pas en Ukraine ? »

CHRISTOPHE GAYRAUD
chgayraud@midilibre.com

Faire du handicap un enjeu ma-
jeur de la campagne municipa-
le. C’est le pari que s’était lan-
cé la délégation héraultaise de
l’Association des paralysés de
France (APF) en cette année
d’élections. Par l’envoi, à tous
les candidats des communes
de l’Hérault, d’une charte d’en-
gagement sur dix priorités fon-
damentales pour la vie quoti-
dienne des handicapés, l’APF
comptait frapper un grand
coup. Force est de constater
que le résultat est loin d’être à
la hauteur de leurs espérances.
«Nous sommes déçus et en co-
lère. Seuls quinze candidats
sur les quelque 300 commu-
nes de l’Hérault ont signé la
charte, peste Alain Mirault,
chargé de l’accessibilité à
l’APF 34. Le bilan est clair, le
handicap n’intéresse pas
grand monde.» À Montpellier,
deux prétendants à la mairie
se sont engagés. Et si l’APF ne

désire pas communiquer leurs
noms, c’est qu’ils conservent
tout de même l’espoir de re-
cueillir plus de signatures.
Pour cela, ils ont lancé une pé-
tition citoyenne sur leur site in-
ternet. Le but : encourager les
candidats à faire de l’accessibi-
lité un enjeu de société ma-
jeur.

«Pour l’instant, il y a 450 si-
gnatures. Ce n’est pas énorme
non plus», regrette Muriel Bor-
nuat, élue au conseil départe-
mental de l’APF.
Une situation d’autant plus
compliquée que Jean-Marc Ay-
raut a annoncé, le mois der-
nier, le report de la loi votée en
2005, imposant aux établisse-

ments publics d’être accessi-
bles pour tous d’ici 2015.
Une désillusion de plus. Celle
de trop.

Plus incisive, l’association
se porte partie civile

Lassée de ne pas être écoutée,
l’association passe la vitesse
supérieure. Pour la première
fois, la délégation héraultaise
se portera partie civile contre
l’établissement France Loisirs
à Béziers pour non-respect de
la réglementation concernant
l’accessibilité.
«On a essayé de faire de la pé-
dagogie mais ça n’a pas mar-
ché. On va maintenant réagir
de façon plus musclée, assure
Emmanuel Loustalot, direc-
teur départemental. Le temps
de l’impunité est terminé.
Maintenant nous accompagne-
rons avec nos moyens ceux
qui iront devant la justice.»

NICOLAS BACLE
nbacle@midilibre.com

2 000 manifestants contre
le pacte de responsabilité
Social ! À la veille des élections municipales, les syndicats
espèrent une réaction du gouvernement socialiste.

Les Paralysés de France en colère
Solidarité ! L’APF a écrit à tous les candidats de l’Hérault.

Voilà une décision de justice
dont la société Enjoy, deve-
nue Montpellier Events, se se-
rait bien passée. Dans un arrêt
rendu il y a quelques jours par
la cour d’appel, la société
d’économie mixte a été
condamnée à verser plus de
400 000 € à son ancienne di-
rectrice, Béatrice Granier.
Dans leur décision, les juges
ont estimé, à l’inverse du
conseil de prud’hommes, que
le licenciement de cette per-
sonnalité de la foire et du sys-
tème Frêche était dénué de
cause réelle et sérieuse.

Le débriefing de la
62e foire en question

Dans le courant de l’année
2009, un projet de réorganisa-
tion interne de la société
d’événementiel avait provo-
qué une dégradation des rela-
tions entre la directrice de la
foire et le directeur d’Enjoy,
François Barbance. Mais c’est
à la fin de l’année 2010 que
ces relations orageuses
s’étaient traduites par l’envoi
d’un avertissement d’abord,
puis le déclenchement d’une
procédure de licenciement.
François Barbance reproche
alors à Béatrice Granier de ne
pas avoir procédé au « débrie-
fing » de la 62e édition de la
foire dans les délais prévus
puis son insubordination ma-
nifestée lors d’une réunion de
direction. Sur l’absence de bi-
lan de la foire, la salariée a ex-
pliqué que celui-ci était pro-
grammé mais plus tard dans
l’année en raison de sa charge
de travail. Sur l’insubordina-
tion, la cour d’appel estime
qu’elle n’a pas dépassé « les li-
mites de sa liberté d’expres-
sion. Le seul fait pour la sala-
riée d’avoir fait part à sa di-
rection, sans excéder les limi-
tes de sa liberté d’expression,
de ce qu’elle n’entendait pas
participer à la mise en œuvre

d’un plan de restructuration
ne constitue pas un acte d’in-
subordination et n’est pas de
nature à fonder une procédu-
re de licenciement pour faute
grave », précise l’arrêt, qui
fixe à 210 000 € le montant
des dommages et intérêts à
verser à l’ancienne directrice.

Inégalité de salaire
par rapport à deux
autres directeurs
Sur un autre plan, qui n’avait
pas été évoqué devant les
prud’hommes, la cour estime,
en outre, que Béatrice Granier
a été victime d’une « inégalité
de traitement » de la part de
son employeur. Forts du rap-
port que la chambre régionale
des comptes avait consacré à
Enjoy, la salariée et son avo-
cat, Guilhem Deplaix, ont en
effet plaidé une « discrimina-
tion » par rapport au traite-
ment réservé à deux autres di-
recteurs masculins. D’un ni-
veau d’études équivalent, ces
derniers bénéficiaient d’une
rémunération très supérieure
alors que « l’employeur ne
rapporte pas la preuve d’élé-
ments étrangers à toute dis-
crimination justifiant cette
inégalité », stipule le juge-
ment. Qui fixe le montant du
préjudice à près de 127000 €.
En début de semaine, Béatri-
ce Granier s’est dite très « heu-
reuse » de cette décision. L’an-
cienne patronne de la foire a
toutefois tourné la page:
après avoir passé le concours,
elle est aujourd’hui enseignan-
te dans un lycée professionnel
de la Drôme... mais toujours
rattachée à Montpellier.

GUY TRUBUIL
gtrubuil@midilibre.com

$ Une autre affaire oppose
Enjoy à un ex-directeur de la foire,
celui-ci n’étant resté que quelques
mois en poste. Les prud’hommes
ont confirmé son licenciement mais
l’affaire a fait l’objet d’un appel.

" « Il n’y aurait plus d’argent et l’on en trouve pour aller faire la guerre en Afrique ? »

RETRAITÉS
La carte au
Président

Une délégation de l’Union syndicale
des retraités CGT a été reçue hier
matin en préfecture. Les deux
représentants ont exposé à celui de
l’État leur revendication en terme de
maintien du pouvoir d’achat
(revalorisation mensuelle de 300 € et
aucune pension en dessous de
1 700 €) ainsi que leur crainte en
matière de justice sociale et de
déséquilibre fiscal. L’USR a également
remis 1668 cartes de vœux adressées
au Président de la République,
recensant toutes leurs revendications.
Elles s’ajoutent aux plus de
110000 déjà adressées à l’Élysée.

404 000 € pour l’ex-
directrice de la foire
Justice ! Béatrice Granier contestait
la façon dont Enjoy l’avait licenciée.

Éducation: la crainte du contrecoup

" L’union syndicale des retraités CGT a fait
parvenir 1668 cartes de vœux à l’Élysée.

" Béatrice Granier, personnalité de la foire et du système Frêche.  ML

Hier matin, devant le rectorat, une
cinquantaine de manifestants de la
FNEC-FP-FO a exprimé leur crainte
quant aux répercussions du pacte de
responsabilité sur l’Éducation nationale.
«Ce pacte, c’est plus de milliards au
patron, 10 milliards de cotisations
sociales, 20 milliards de CICE, et moins
d’argent pour les salariés et les
retraités, répète inlassablement Michel
Pétrequin, le délégué départemental.
Nous ne sommes pas dupes, Vincent
Peillon nous fait croire qu’il s’occupe du

bien-être des enfants. En fait, il entend
faire appliquer les mêmes mesures
d’austérité dans l’Éducation nationale,
que ce soit dans le primaire,
le secondaire, les lycées et
l’enseignement supérieur. Les salaires
sont bloqués, voire diminués, les
60000 postes promis, un effet
d’annonces, le taux d’encadrement
pour la rentrée prochaine en baisse.
Quant aux conditions matérielles pour
2014, elles sont placées sous le signe
de la récession.»

TÉLÉGRAMMES

# Meeting de Thomas Balenghien
Thomas Balenghien (NPA, liste Montpellier sociale,
écologiste et solidaire) tiendra une réunion publique
ce soir, à 18 h30, à la maison pour tous Léo-Lagrange à
La Paillade, 155 avenue de Bologne.

# Portes ouvertes à SupAgro
Samedi, de 9 h à 16 h, c’est la journée portes ouvertes
consacrée à la présentation de l’ensemble des licences
professionnelles vigne et vin que propose l’université
SupAgro (campus la Gaillarde, 2 place Pierre-Viala).
Contact : 0499612200 ou www.supagro.fr

# Portes ouvertes à l’Esma L’Esma (École
supérieure des métiers de l’aéronautique) ouvre les portes
de son campus, samedi, de 10 h à 17 h (www.esma.fr).

" « Le bilan est clair, le handicap n’intéresse pas grand monde. »  N. B.
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A l’automne dernier, la chambre
de commerce et d’industrie de
Montpellier avait rédigé un livre
blanc à l’attention des candidats

aux élections municipales. Un docu-
ment, fruit de deux ans de travail et de
la mobilisation de 120 chefs d’entrepri-
se, présenté comme une « contribu-
tion à un projet de territoire », pour re-
prendre l’expression de son président,
André Deljarry. Une fois finalisé, il a été
adressé à l’ensemble des neuf candi-
dats. Avec un questionnaire d’une dou-
zaine de pages et des thèmes qui
« consacreront la prochaine ère », les
enjeux économiques à travers sept
grands chantiers. Trois candidats ont ré-
pondu : Joseph Francis, Jacques Do-
mergue et Jean-Pierre Moure, dans l’or-
dre d’arrivée. L’intégralité de leurs ré-
ponses est mise en ligne, sur le site de
la CCI de Montpellier.

Le projet des halles Laissac revu
Les trois candidats sont d’accord sur
plusieurs thèmes : s’engager dans une
« gouvernance partagée » avec les ac-
teurs économiques, la création d’une
« agence de développement économi-
que », développer un « grand aéroport
régional à vocation européenne », fina-
liser les « contournements est et ouest
de Montpellier et du Lien », concernant
le tramway, les « lignes d’accès vers la
mer, l’aéroport et les deux gares » ou
encore « hiérarchiser et maîtriser les
projets de développement commer-
ciaux ».
Les positions des trois candidats diver-
gent sur quelques autres thèmes. Si Jac-

ques Domergue et Joseph Francis sont
d’accord pour « doubler la surface de
vente des halles Laissac et y assurer
l’aménagement d’un parking » de
« 200 places minimum » pour le pre-
mier et « d’au moins 250 places » pour
le second, Jean-Pierre Moure ne s’enga-
ge pas. Mais il affirme que « ce projet se-
ra réétudié dans les limites des possibi-
lités économiques, techniques et de l’en-
vironnement patrimonial ».

Divergences sur le téléphérique
Autre thème intéressant : la création
d’un téléphérique entre la gare et l’aéro-
port. Jacques Domergue y est favora-
ble, contrairement à Joseph Francis.
Pour Jean-Pierre Moure, « le téléphéri-
que doit être étudié, au même titre que
d’autres modes », comme le tramway.
Enfin, la CCI pousse à la création d’un
pôle ludique entre Saint-Clément-de-Ri-
vière et Juvignac, « pour arrêter le tout

au sud et recharger le nord de Montpel-
lier ». Joseph Francis y est favorable,
« vers Odysseum », alors que Jacques
Domergue y est opposé, « le centre-vil-
le doit rester un lieu vivant mais cal-
me ». Jean-Pierre Moure lie cette idée à
la « qualité des projets, de leur portage
et de leur impact sur l’existant ».
André Deljarry défend, enfin, la pers-
pective de créer, sur les dix prochaines
années, 100 000 m² de surfaces commer-
ciales sur le territoire de la CCI de Mont-
pellier, comme le suggérait une récente
étude. « Si l’on prend les demandes en
la matière, dans les cartons, des
177 communes qui composent notre
territoire, on totalise plus de
300 000 m². Donc, 100 000 m², c’est
du maîtrisé, ça devient même une
charte de non-prolifération des m² com-
merciaux et d’engagement pour perfor-
mer le centre-ville », insiste-t-il.

KARIM MAOUDJ
kmaoudj@midilibre.com

Les candidats face
aux défis économiques
Programme ! La CCI les a interrogés sur leurs intentions. Trois
ont répondu : Francis, Domergue et Moure. Décryptages.

Les résultats du sondage Ifop
commandé par Midi Libre et
France Bleu Hérault - et pu-
blié hier dans nos colonnes -
ne sont pas pour déplaire à
Jacques Domergue, qui se ré-
jouit d’être « le seul à progres-
ser». Le leader de l’UMP mise
plus que jamais sur une allian-
ce au second tour avec le can-
didat divers gauche, Philippe
Saurel : «Nos deux scores réu-
nis, on prend deux points
supplémentaires.» Quant à la
déperdition éventuelle d’une
partie de leur électorat, «elle
sera compensée par la dyna-
mique qui veut
qu’aujourd’hui, 72% des
Montpelliérains ne veulent
plus de Moure et de son systè-
me!»

Entre satisafaction
certitudes

Une version qu’approuve éga-
lement Philippe Saurel consi-
dérant que « le PS est en chute
libre et que le système politi-
que actuel est à bout de souf-
fle». Un changement d’épo-
que que le candidat divers gau-
che assume, d’autant que « les
sondages, depuis le début,
montrent une dynamique en
ma faveur. Je vais y arriver,
j’en suis convaincu!» De son
côté, Jean-Pierre Moure voit
les choses différemment et se
satisfait à nouveau « d’être en
tête au premier et au second

tour. J’attends un rassemble-
ment le plus large possible »,
assure le président de l’Agglo.
Qui considère « être le seul à
être dans la proposition pour
améliorer les conditions de
vie des Montpelliérains. Les
autres sont dans l’opposition,
la véhémence, je me refuse
d’entrer dans cette soupe poli-
ticienne. »
Au Front de gauche, en revan-
che, on reste plus circonspect
à la lecture des résultats. «Il
n’y a eu que 600 sondés et la
marge d’erreur est de 4%. Par
conséquent, je considère
qu’on a toutes nos chances
pour passer la barre des

10%.» Par ailleurs, Muriel Res-
siguier est convaincue que le
tassement de son score n’est
«pas dû à l’arrivée de trois
autres listes qui sont des lis-
tes d’extrême gauche». Et de
confirmer : «On fera plus de
10 % et on se maintiendra au
second tour. C’est certain !»
Testé pour la première fois,
Thomas Balenghien, pour le
Nouveau Parti Anticapitaliste
(NPA), crédité de 1,5 % des
voix, sait « notre électorat plu-
tôt hostile aux sondages ». Et
regarde surtout du côté « des
abstentionnistes. Je crains
que le score soit élevé », déplo-
re le candidat.
Même son de cloche pour

France Jamet (FN), qui pense
augmenter le nombre de vo-
tants entre le premier et le se-
cond tour et, ainsi, bénéficier
d’un meilleur score que le son-
dage ne le laisse paraître avec
un recul d’un point, à 13 %, au
second tour : « Je suis tou-
jours dans une bonne dyna-
mique et je serai la surprise
avec un score plus proche de
18 % », évoque celle qui, à
l’instar de Domergue et Sau-
rel, se présente comme « out-
sider ».
Du côté de l’UDI, on ne se re-
trouve pas dans le sondage
qui attribue aux centristes un
score de 2,5 % au premier
tour. «Ce chiffre équivaut à
près de 2000 votants. Nous,
quand on fait le calcul, entre
le travail des colistiers et les
retours de terrain, ce sont
près de 3500 personnes qui
assurent voter pour nous ; et
là, on est à plus 6%.»
Confiant Joseph Francis
compte bien peser au soir du
premier tour dans les négocia-
tions. «Je serai fidèle à la
charte de l’UDI. Si Domergue
assure qu’il n’y aura aucun
FN sur sa liste et qu’un ac-
cord de programme est trou-
vé, je rallierai l’UMP.» Et
d’ajouter avec malice :
« D’autant que l’accord avec
Saurel et Domergue est déjà
ficelé !»

G. LORFÈVRE et Y. POVILLON
redac.montpellier@midilibre.com

" Les candidats sont d’accord sur un «grand aéroport régional à vocation européenne».

Hier, veille des accords
d’Évian, Jacques Domergue
avait commencé sa journée en
assurant que, lui élu, des tra-
vaux seraient aussitôt réalisés
dans le musée de l’histoire de
France en Algérie pour une
ouverture le plus rapide possi-
ble. Accusant au passage
Jean-Pierre Moure d’en re-
pousser l’ouverture pour «des
raisons politiques ».
Ce qui ramenait illico le candi-
dat UMP à l’actualité de l’élec-
tion municipale. Pour laquelle
il clôturait cette même jour-
née d’hier par un ultime mee-
ting d’avant-premier tour.
C’est ainsi qu’en début de soi-
rée, il attirait salle Pagezy
500 militants et sympathisants
venus l’écouter une nouvelle
fois.
Mais avant qu’il prenne la pa-
role, se succédaient à la tribu-

ne ses alliés et soutiens : Hen-
ri Temple (Debout la Républi-
que), Felix Allary (MoDem),
Dominique Homs (société civi-
le), Anne Brissaud (UDI), Sé-
bastien Avallone (jeune UMP)
et, en guest-star, Henri
Joyeux, président de l’associa-
tion Familles de France. Ces
deux derniers se chargeant de
faire monter la température
dans la salle, c’est dans une
ambiance chaleureuse que le
candidat pouvait dérouler un
discours qui commence à être
bien rodé. «Le système», in-
carné selon Jacques Domer-
gue par Jean-Pierre Moure
étant particulièrement visé et
au cœur de son propos. Avec
cette conviction souvent assé-
née : « Ici, c’est Montpellier,
la ville qui va changer de ma-
jorité !»

VINCENT COSTE
vcoste@midilibre.com

Le succès populaire n’était pas
au rendez-vous de l’unique
meeting de la candidate du
Front national, France Jamet.
Hier soir, dans une salle
Guillaume de Nogaret désespé-
rément vide, une trentaine de
personnes seulement avait fait
le déplacement. « On le sa-
vait, un mardi, en semaine,
mais il fallait en faire un »,
souffle le directeur de campa-
gne de la candidate. Ce que
confirme France Jamet au mi-
cro : «On aurait souhaité
avoir plus de monde mais le
meeting est un passage obli-
gé », rappelle-t-elle en com-
mençant son discours aux cô-
tés de son numéro 2, Djamel
Boumaaz, et de sa numéro 3,
la toute jeune Audrey Lledo,
20 ans, étudiante : « Preuve
que le FN est attaché aux jeu-
nes », sourit France Jamet.
L’absence de public n’est pas

essentielle pour le FN qui sait
que le parti d’extrême droite
pourra compter sur un vote
contestataire au soir du
23 mars. Et pour le directeur
de campagne, « on n’a pas
cherché à faire de publicité »,
glisse-t-il en aparté. Une façon
de s’éviter les traditionnelles
manifestations anti FN...
En petit comité, France Jamet
peut égrener ses thèmes de
campagne : la sécurité et la
« multiplication par deux des
effectifs de police municipa-
le », la fiscalité qu’elle veut
baisser ; mais aussi les trans-
ports et sa volonté de voir pas-
ser Tam, « qui coûte trop
cher », en régie. « Je note que
personne ne m’a contredit sur
ce point. » Il n’y avait pas as-
sez de monde hier soir pour ap-
porter la contradiction...

YANNICK POVILLON
ypovillon@midilibre.com

Sondage : Moure favori mais
ses outsiders réduisent les écarts
Municipales ! Après l’enquête Ifop Midi Libre-France Bleu Hérault.

Domergue et 500 fans
contre « le système»
Réunion ! Le candidat UMP, offensif et
confiant lors de son ultime meeting.

Jamet : « Le meeting,
un passage obligé »
FN ! La candidate frontiste a réuni une
trentaine de sympathisants hier soir.

" « Ici, c’est Montpellier », scande Jacques Domergue. JEAN-MICHEL MART

" Hier soir, la salle Guillaume-de-Nogaret paraissait bien grande.
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C ’est donc entendu : l’homme à
abattre s’appelle François Vignol-
le. Un quadragénaire jugé avec
ses deux coreligionnaires devant

les Assises pour quatre vols à main ar-
mée commis chez des particuliers, entre
novembre et janvier 2010, à Portiragnes,
Villeneuve-lès-Béziers, Ginestas et au
Cap-d’Agde.
C’est en tout cas le virage pris, hier
après-midi. Au deuxième des quatre
jours de ce procès. Soit la résultante des
déclarations de Jérémy Lajoie. Lequel
ne se fait pas prier pour raconter.
« Tout a commencé à Villeneuve-lès-Ma-
guelone. Ils étaient à mon étage (les
deux autres accusés, NDLR). Il m’a
proposé (Vignolle, NDLR) de faire un
coup. J’ai refusé la première fois, la
deuxième, la troisième. À la quatriè-
me, j’étais à la rue, c’était l’hiver, il fai-
sait très froid... J’ai craqué!»
Sur le premier vol perpétré à Villeneu-
ve-lès-Béziers ? « Il l’a fortement poussé
(l’une des victimes, NDLR) en lui met-
tant un pistolet sur la tempe et en lui di-
sant : “Bouge pas, bouge pas ou je te
mets une balle !”. Il m’a chargé de faire
le sale travail. À mon avis, il n’en était
pas à son coup d’essai. Il m’a fait atta-
cher les victimes. »
Depuis son perchoir, l’avocat général
Bebon dodeline sans cesse de la tête.
S’agite plus encore parfois. Comme
pour appuyer, satisfait, les dires d’un ac-
cusé semblant frappé par une sorte d’in-
continence verbale, rarement entendue
en Assises.

Et Lajoie de poursuivre le fil de sa logor-
rhée : « J’étais énervé parce qu’il
m’avait encore menti, que c’était un
autre traquenard. Il a toujours été le
cerveau de chaque affaire. J’étais ef-
frayé par la situation. J’étais sous sa
menace. » Car, toujours selon ses dires,
Jérémy Lajoie, en conditionnelle et
alors qu’il avait trouvé un travail, était
sous l’emprise de François Vignolle.
Mais surtout de la compagne de celui-ci.
C’est en effet chez Isabelle Feugueray
qu’il était hébergé la plupart du temps
dans la période de commission des cri-
mes. « Elle était sa complice et au cou-
rant de tout. Elle ne supportait plus ma
présence car on ne ramenait pas d’ar-
gent. » C’est elle, toujours, qui aurait
conduit les deux hommes sur les lieux
des vols. Elle encore qui aurait participé
à certains de leurs repérages. Las pour
Jérémy Lajoie. Entre le début et la fin de
l’instruction, Isabelle Feugueray a suc-
cessivement été poursuivie pour compli-
cités avant de bénéficier d’un non-lieu.
Rien de suffisamment probant n’ayant
étayé l’enquête de gendarmerie à son en-
droit.
Le dernier vol commis à Portiragnes ?
« Il m’a parlé de trois coffres-forts. On
les a espionnés pour savoir comment
ils vivaient. J’avais acheté deux cagou-
les et les deux paires de gants. Le soir
du vol, il m’a demandé de trouver une
troisième personne, Monsieur Anthony
Gimenez, ici présent (le troisième accu-
sé, NDLR). C’est quand nous sommes

entrés qu’il a porté le premier coup. Il
était armé d’un gomme-cogne (*). Ils
ont descendu monsieur puis madame.
J’ai entendu des cris. C’est là que j’ai
compris que monsieur était en train de
se faire frapper. Je l’ai remonté, mis en
position latérale de sécurité. Il m’a de-
mandé une cigarette, c’était une men-
thol. Je lui ai donné de l’eau. Lorsqu’il
a trouvé les coffres, ils ont remonté le
butin. J’ai toujours refusé d’attacher
les victimes. Malheureusement, sous sa
contrainte... J’ai toujours été un voleur
dans ma vie. Mais jamais j’en suis ve-
nu à faire des vols avec arme. »

«C’est assez original.
C’est la première fois
que j’entends quelqu’un
être braqué pour monter
au braquage»
Le président Mocaer
Sa bascule dans le crime, en pleine réin-
sertion ? « Il m’a menacé avec son pisto-
let, moi et ma famille. »
« C’est assez original. C’est la première
fois que j’entends quelqu’un être bra-
qué pour monter au braquage », lui fait
remarquer le président Mocaer.
Assis dans le box, François Vignolle, car-
rure imposante, ne bronche pas depuis
plus de deux heures. Un monolithe.

JEAN-FRANÇOIS CODOMIÉ
jfcodomie@midilibre.com

$ (*) Arme de défense tirant des cartouches
contenant des balles en caoutchouc.

Le blocage a donc été total.
Comme annoncé par FO Péni-
tentiaire. Jusqu’à ce que, vers
10 h, agissant sur réquisition
du préfet, les gendarmes mobi-
les ne délogent finalement
(sans casse) la cinquantaine
d’agents de la maison d’arrêt
de Villeneuve-lès-Maguelone
des portes de l’établissement
devant lesquelles ils étaient.
Protestant depuis 6 h et pour
la énième fois afin de dénon-
cer le manque de moyens hu-
mains, la surpopulation carcé-

rale mais, surtout, l’arrêt des
travaux des cabines de dou-
che prévus aux étages.
« Si, le 1er septembre pro-
chain, nous n’avons pas un
étage fermé pour faire ces tra-
vaux, on (le directeur, NDLR)
lui mettra un mouvement de-
vant la porte », prévient Sté-
phane Dulac, l’un des respon-
sables du syndicat. Avant ce-
la, il y aura un comité techni-
que le 28 mars prochain. Et
une issue en vue ?

J.-F. C.

Une petite centaine de robes
noires du barreau montpellié-
rain (qui en compte un peu
plus de mille) s’est réunie,
hier midi, devant les grilles du
tribunal de grande instance.
Un mouvement décidé à la sui-
te des révélations de ces écou-
tes visant l’ancien chef de
l’État et son conseil. Mais
avec une ligne très claire :

« Nous ne voulons pas d’im-
munité pour nous-mêmes.
Nous ne manifestons pas
pour protéger les avocats
mais le secret qui garantit les
libertés de nos clients et la
protection du secret que nous
leur devons. Il faut un dispo-
sitif de recours a priori, pas
a posteriori », a plaidé le bâ-
tonnier Kirkyacharian.

J.-F. C.

" Hier, Jérémy Lajoie (à droite) s’est livré. Et a chargé François Vignolle (au centre). L’accusant de (presque) tous les maux.  ALINE CHAMPSAUR

Écoutes : les avocats
veulent un statut
Justice ! Ils se sont réunis, hier, au TGI.

Les gardiens délogés
par les gendarmes
Villeneuve ! Prison bloquée jusqu’à 10 h.

« Il a toujours été le
cerveau de chaque affaire »
Assises ! Trois hommes sont jugés pour des vols à main armée.

" Les gendarmes sont intervenus sur réquisition du préfet.  M. B.

" Les avocats veulent un vrai statut relatif aux écoutes.  Photo J.-M. MART

Un professionnel « très bien
noté et apprécié de ses collè-
gues ». Voilà le profil, certes
succinct, dressé hier dans la
coulisse pour décrire ce briga-
dier-chef affecté depuis une
petite dizaine d’années à la
Bac de Montpellier. Un fonc-
tionnaire entendu par ses col-
lègues du Service régional de
police judiciaire (SRPJ) de-
puis lundi matin. Lesquels le
soupçonnent d’être lié à une
affaire de stupéfiants, d’extor-
sion de fonds et de travail dis-
simulé (Midi Libre d’hier).
Des soupçons qui seraient
étayés par une enquête démar-
rée, il y a plusieurs semaines
de cela, via une commission
rogatoire délivrée par un juge
d’instruction montpelliérain.

Un magistrat auquel le poli-
cier soupçonné doit être pré-
senté aujourd’hui, à l’issue de
sa garde à vue prolongée mar-
di matin.

« Un cas isolé »

Joint hier, le syndicat Unité
SGP Police estime « que l’on
est dans la présomption d’in-
nocence et, pour nous, les
faits ne sont pas encore avé-
rés. Nous restons prudents.
Mais si ce policier a fauté, ce-
la ne remet pas en cause le
système de la Bac qui fonc-
tionne de manière très pro-
pre. Il s’agit ici d’un cas iso-
lé. » L’auteur présumé de ces
faits ayant, selon toute vrai-
semblance, agi seul.

J.-F. C.

Enquête : le policier de la Bac
présenté à un juge, aujourd’hui
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CINÉMAS

5 ROYAL
13 rue Boussairolles
% 04 67 92 71 59.
300, la naissance d’un empire :
20h15, 22h15. (3D) : 16h05,
18h15. Fiston : 14 h15, 16h10,
18h30, 20h20, 22h10. La belle
et la bête : 15h 50, 18h05 + jeu
ven lun mar 14h. La légende
d'Hercule : 16 h10. (3D) : 14h,
20h15, 22h10. M. Peabody
et Sherman, les voyages dans
le temps : mer sam dim 13h45.
Monuments men : 14 h, 16h10,
17h55, 20h05, 22h15.
Supercondriaque : 13h45,
18h, 20h05, 22h10.

GAUMONT COMÉDIE
10 place de la Comédie
% 04 67 60 66 60.
Connaissance du monde -
Lybie : entre mer et désert :
jeu 14 h 30, dim 10 h 30. 3 days
to kill : 13h 30, 15h 50, 17h45.
(VO) : 20h 15, 22 h 35 + dim 11 h.
300, la naissance d'un empire :
16h05, 20h25. (3D) : 14 h. (3D,
VO) : 18h 10, 22h 15 + dim 11h.
Fiston : 13 h55, 15 h50, 18h,
20h15, 22h15 + dim 11h.
La belle et la bête : 15h30,
17h45, 20h, 22h15. La cour
de Babel : 13 h30. La grande
aventure Lego : mer sam dim
14h, 16h10. Les garçons et
Guillaume, à table ! : 18h20,
20h10, 22h + ven lun mar 14h,
16h + dim 11h. Monuments
men : 13 h15, 15 h35. (VO) :
17h40, 19h55, 22h20 + dim
11h. Situation amoureuse :
c'est compliqué : 13 h30,
18h10, 22h35 + mer jeu ven dim
lun mar 15h 35 + mer ven sam
dim lun mar 20 h10 + dim 11h.
(VFST) : jeu 20h 10, sam 15h35.
Supercondriaque : 13h15,
15h25, 17h35, 19h45, 21h55
+ dim 11h.

GAUMONT
MULTIPLEXE
235 rue Georges-Méliès
% 04 67 60 66 60.
Avant-première : Salaud, on
t'aime : jeu 20 h. 3 days to kill :
10h45, 14h, 16h45, 19h45,
22h15. 300, la naissance d'un
empire : 11h15, 16h30, 19h,
21h45 + mer jeu ven sam lun
mar 14 h. (3D) : 10h45, 13h45,
16h, 18h15, 20h30, 22h45.
Dans l'ombre de Mary, la
promesse de Walt Disney : mer
sam dim 18h, jeu ven lun mar
11h, 14h10, 17h. Diplomatie :
17h30, 19h30 + jeu ven lun mar
10h45, 13h15, 15h15. Fiston :
11h, 13h15, 15h30, 17h45,
20h, 22h30. Her (VO) : 10h30,
14h, 16h45, 19h30, 22h15.
L'île des Miam-nimaux,
tempête de boulettes
géantes 2 : mer sam dim
10h45, 13h30, 15h45. La belle
et la bête : 10h45, 14h, 16h30,
19h, 21h30. La grande aventure
Lego : mer sam dim 10h 45, 13h,
15h15. La légende d'Hercule
(3D) : 11h15, 13h30, 15h45,
18h, 20h15, 22h30. La petite
sirène : mer dim 14h, sam 16 h,
dim 11h. Le crocodile du
Botswanga : mer sam dim
20h45, 22h45, jeu ven lun mar
19h45, 22h. Le loup de Wall
Street : 21h30. Les 3 frères,
le retour : mer sam dim 21h, jeu
lun mar 20h, jeu ven lun mar
22h30. M. Peabody et
Sherman, les voyages dans
le temps : mer sam dim 11 h,
14h, mer sam 16h15, dim 16h.
Minuscule, la vallée des
fourmis perdues : mer sam dim
10h45, mer 13h30, 16h, sam
dim 13h15, dim 15h30.
Monuments men : 10h45,

13h30, 16h, 18h45, 21h30.
N'importe qui : 11h, 13h30,
15h30, 17h30, 19h 45, 22h.
Non-stop : 22h45 + mer sam
dim 18 h15, 20 h30 + jeu ven
lun mar 10h 30, 13h, 15h 20
+ jeu lun mar 17h 45, 20h 15
+ ven 17h30, 20h. Situation
amoureuse : c’est compliqué :
11h, 13h45, 21h45 + mer jeu
ven dim lun mar 16h30 + mer
ven sam dim lun mar 19h.
(VFST) : jeu 19 h30, sam 16h30.
Supercondriaque : 11h15,
14h15, 16h45 + mer ven sam
dim lun mar 19 h30, 22 h + jeu
19h15, 22h45. The Grand
Budapest hotel : 11 h, 13 h30,
15h45, 18h. (VO) : 20h15,
22h30. Un amour d'hiver : mer
sam dim 18h30, jeu ven lun mar
11h15, 14h15, jeu lun mar 17h.
Un été à Osage County : 21h45
+ mer jeu sam lun mar 11h + mer
jeu sam dim lun mar 16h30
+ mer ven sam dim lun mar
19h15 + jeu sam dim lun mar
13h45.

MÉGA CGR
Zac des Commandeurs, à Lattes
% 04 99 13 64 00.
12 years a slave : 21h 30 + jeu
ven lun mar 11 h. 3 days to kill :
11h15, 13h45, 16h, 20h,
22h15. 300, la naissance d'un
empire (3D) : 11h15, 13h45,
16h, 18h, 20h, 22h15. Dans
l'ombre de Mary, la promesse
de Walt Disney : 11h. Dark
touch : 13h45, 16h, 20h, 22h30
+ jeu ven lun mar 11 h15, 18 h.
Diplomatie : 18h + jeu ven lun
mar 16 h. Fiston : 11h15,
13h45, 16h, 18h, 20h, 22h15.
L'île des Miam-nimaux,
tempête de boulettes géantes 2
(3D) : mer sam 11 h15. La belle
au bois dormant (ballet) : mer
20h15. La belle et la bête :

13h30, 17h45 + jeu ven lun mar
11h15. La grande aventure
Lego (3D) : mer sam dim 11h15,
13h45, 15h45. La légende
d'Hercule (3D) : 11h15, 13h45,
16h, 18h, 20h, 22h15. Les
3 frères, le retour : 18 h + jeu
ven lun mar 13h45. Les garçons
et Guillaume, à table ! : 18h15
+ jeu ven lun mar 13h45.
M. Peabody et Sherman, les
voyages dans le temps (3D) :
mer sam dim 11h15, 13h45,
16h, 18h. Minuscule, la vallée
des fourmis perdues (3D) : sam
dim 11h15. Monuments men :
11h, 13h45, 16h 30, 19h45,
22h15. N'importe qui : 13h 45,
16h, 17h45, 19h 45, 22h15
+ jeu ven lun mar 11h15.
Non-stop : 20h + mer jeu lun
mar 16h + jeu ven sam dim lun
mar 22h15. Pompéi (3D) :
22h15 + jeu sam dim lun mar
20h. Situation amoureuse :
c'est compliqué : 11h 15,
13h45, 16h, 18h, 20h, 22h15.
Supercondriaque : 11h, 13h30,
15h45, 18h, 20h 15, 22h30.
Tal au cinéma : ven 20h, sam
16h, dim 11h. Un été à Osage
County : 20h + mer jeu ven dim
lun mar 16 h.

DIAGONAL CAPITOLE
5 rue de Verdun
% 04 67 58 58 10.
Arrête ou je continue (VO) : mer
18h25, jeu 16h, ven 18h, sam
11h40, 19h40, dim 18h10, lun
16h16. Diplomatie (VO) : 15h40
+ mer sam dim 12h + mer ven
dim mar 21h55 + jeu sam lun
21h45. Gloria (VO) : jeu lun
21h40, ven 16h. Goltzius et
la compagnie du Pélican (VO) :
mer dim 11h10, sam 17h15,
mar 21h45. Her (VO) : 13h30,
15h50, 19h50, 22h10. How I
live now (Maintenant c'est ma

vie) (VO) : 19 h40. Ida (VO) :
mer 16h40, jeu sam lun 13h40.
La femme du ferrailleur (VO) :
jeu 17h55, dim 16 h55, lun 18h.
La pièce manquante (VO) : 14h,
18 h10 + mer sam dim 11h50.
Le chemin (VO) : mer 22h25,
ven 22h, dim 22h15, mar
17 h55. Le grand cahier (VO) :
15 h35, 20h. Le piano magique
(VO) : mer dim 15h35, sam 16h.
Les bruits de Recife (VO) :
17 h35 + mer sam dim 11h35.
Only lovers left alive (VO) : mer
ven dim mar 19h45. Qui a peur
de Vagina Wolf ? (VO) : 22h.
Son épouse (VO) : mer ven dim
mar 13h40, jeu sam lun 19h45.
The canyons (VO) : 15h 55,
21 h50 + mer sam dim 12h05.
The Grand Budapest hotel (VO) :
13 h55, 15h45, 17 h50, 19h55.
Un été à Osage County (VO) :
17 h30 + mer sam dim 11h30.
Valse pour Monica (VO) : mer
dim 13h30, mer 20h20, jeu ven
lun mar 13h45, jeu lun 19h35,
ven 19h55, sam 13h50, 21h40,
dim 20h10, mar 19h40.
Wrong cops (VO) : 14h05,
17 h45, 21h40.

NESTOR-BURMA
2 rue Marcelin-Albert
% 04 67 61 09 62.
A touch of sin (VO) : dim 17h30.
Chasseurs de dragons : sam
16 h30. Des étoiles : jeu 18h,
lun 20h 30, mar 16h. Hipotesis
(VO) : jeu 19h45, dim 20h.
Ida (VO) : mar 19h15. La belle
et la bête : ven 14h, sam 20h.
La voleuse de livres : jeu 14h.
Le vent se lève : mer sam 14 h.
Les rayures du zèbre : mar
17 h45. Linnea dans le jardin
de Monet : dim 16h. Lulu,
femme nue : ven 16h. Mère
et fils (VO) : mer 19h45, lun
16 h15. Minuscule, la vallée

des fourmis perdues : mer
16h15, dim 14h. Beaucoup de
bruit pour rien (VO) : ven 19h30,
mar 20h45. Museum hours
(VO) : lun 18h30. Un beau
dimanche : mer 18h, ven
17h45, sam 18h15, mar 14h15.
Yves Saint Laurent : jeu 16h15.

UTOPIA
5 avenue du Docteur-Pezet
% 04 67 87 91 85.
Au bord du monde (VO) : mar
18h. Dallas buyers club (VO) :
mer 18h15, ven 22h, dim 12h,
lun 21h45. Ida (VO) : mer
20h30, jeu 17h45, ven mar 16h,
sam 20h 10, dim 18 h, lun
18h45, mar 20h. Le souffle des
dieux (VO) : mer 14h, 20h, jeu
16h, ven 17h40, sam lun 18h,
dim 15h50, mar 21h40. Le vent
se lève (VO) : jeu 21h15, sam
17h30, lun 12 h10. Les grandes
ondes (à l’ouest) (VO) : mer 16h,
jeu 12h15, ven 21h 50, sam 14h,
dim 19h50, lun 17h, mar 19h30.
Lulu, femme nue (VO) : jeu 16h,
ven 16h30, sam 21h45, dim
12h, lun 15h20, mar 16h15.
Mauvais sang (VO) : lun 20h30.
Minuscule, la vallée des
fourmis perdues : mer 16h30,
sam 15h 45, dim 16 h10.
Only lovers left alive (VO) : mer
17h40, ven 19h40, sam 21h45,
dim 21h40, lun 15h40.
Philomena (VO) : mer 12 h, jeu
18h, dim 21h30, mar 21h15.
Stalingrad lovers (VO) : mer
14h. The lunchbox (VO) : ven
14h, sam 12h, dim 19h40.
Un beau dimanche (VO) : mer
22h, ven 20h, sam 12h, dim
14h15, mar 14h. Un week-end
à Paris : mer 12h, 22h10, jeu
12h15, 19h20, ven dim mar
14h, ven 18h15, sam 14h10,
sam lun 20h, dim 18h, lun
12h10, mar 17h40.
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P ourquoi avoir créé
ce festival d’humour?
Depuis trois ans que je tourne
dans ce milieu, j’ai rencontré

beaucoup de gens. J’ai eu l’occasion
d’être invitée à deux festivals
consacrés à l’humour et je n’ai pas
aimé la mentalité. Nous nous
retrouvions à une quinzaine d’artistes,
avec chacun dix à quinze minutes pour
faire le show. Et c’est tout.
Ces rendez-vous sont aussi censés
réunir des producteurs, des diffuseurs.
Or, même si on gagne un prix, on n’a
pas de date derrière. Avec Montpellier
du rire, chacun joue son spectacle en
entier et il n’y aura pas de compétition.
C’est un festival pour les artistes. On
va les accueillir, les dorloter. Le but
est qu’ils n’aient pas de stress.

Vous annoncez 180 spectacles
et 478 artistes. Comment les
avez-vous choisis?
Nous avons vu tous les spectacles et
faisons venir les auteurs et les
comédiens des textes. Il y aura des
têtes d’affiche, comme Gérald Dahan
qui, le 25 avril, ouvre ce festival dont il
est le parrain, et des talents
prometteurs. Des pièces connues,
d’autres moins et des artistes d’ici,
comme Marc Callas ou le Sétois
Edgar.
Nous avons voulu qu’il y ait tous les
univers artistiques : humour noir,
politique, familial... Comme le
rendez-vous se déroule pendant les

vacances scolaires, nous avons prévu
une programmation pour les enfants. Il
y aura aussi des ateliers de clowns, de
jeux d’ombre ou de yoga du rire. Pour
les grands, les petits, les ados et même
à destination des instituts
médico-éducatifs. Nous avons aussi
prévu des animations, comme un
podium sur l’Esplanade, pour des
rencontres avec les artistes, des
émissions en direct. Des structures
gonflables pour les enfants seront
installées devant les salles de
spectacle.

Il s’agit d’une première édition.
Un tel événement est-il difficile

à monter?
Au 25 avril, cela fera trois ans que je
travaille sur ce projet ! J’ai contacté
5200 professionnels, c’est-à-dire
des programmateurs, des diffuseurs,
des producteurs et 4700 artistes.
Un tel festival réclame une grosse
organisation. J’ai une équipe et ça fait
du bien. Nous avons, avec nous, une
quarantaine de bénévoles. Nous
lançons un appel à ceux qui veulent
nous rejoindre.

Financièrement, comment
faites-vous?
Nous n’avons pas demandé de
subventions. Nous avons mis en place
des partenariats. Nous recherchons
aujourd’hui des structures qui nous
donnent de l’argent pour que nous
fassions de la publicité.
Nous avons de nombreux soutiens. La
Ville, par exemple, nous a autorisés à
utiliser huit maisons pour tous et le
centre Rabelais. Cela nous permet de
pratiquer des tarifs très attractifs et
d’irriguer la cité. Qu’ils soient connus
ou pas, les artistes ont tous le même
contrat. Aucun spectacle n’a été
acheté. Nous sommes à chaque fois en
co-réalisation.

Recueilli par MIREILLE PICARD
redac.montpellier@midilibre.com

$ Festival Montpellier du rire,
du 25 avril au 12 mai. Tarifs spectacle:
16 € à 10 €. Pour en savoir plus :
www.festivalmdr-montpellierdurire.fr.
08 92700840 (billeterie).

Pour sa 9e édition qui se dérou-
lera du 19 au 25 mai prochain
à Montpellier, Arabesques, les
rencontres des arts du monde
arabe, a retenu le thème du
voyage... Bateau, s’empresse-
ront de dire d’aucuns en pen-
sant faire un double bon mot,
eu égard aux navigateurs et fi-
gures tutélaires qui seront évo-
qués au cours du festival, le
mythique Sinbad et l’histori-
que Ibn Batouta. Bateau,
donc ? Pas si sûr : « Bien sûr
que nous avons toujours fait
voyager notre public mais à
une époque qui pousse au re-
pli sur soi, il nous semblait
opportun d’insister », a ainsi
souligné Fadelha Benammar,
la présidente de l’association
organisatrice Uni’Sons, lundi à
l’heure de présenter à la pres-
se l’édition 2014. Et Habid De-
chraoui, son directeur, d’abon-
der en détaillant le program-
me : « Le voyage, c’est la ren-
contre de l’autre. » Le plus
grand, le plus salutaire et aus-
si parfois le plus difficile des
voyages étant celui qui nous
fait comprendre que l’autre
c’est nous... Arabesques donc.

«Accessible et de qualité»

« L’événement s’est installé,
petit à petit il a su créer un
plaisir, une heureuse habitu-
de, s’est réjoui le président du
conseil général, André Vezin-
het, financeur. Pour mieux
connaître la rive sud de notre

chère Méditerranée, et ses ri-
chesses, et surtout pour mêler
nos cultures. » Voyage et mé-
tissage (son heureuse consé-
quence) innervent toute la pro-
grammation voulue par
Uni’Sons « accessible et de
qualité ». Fadelha Benammar
précise : « Accessible car nous
entendons nous adresser à
tout le monde, jeunes, an-
ciens, familles (d’où l’accent
mis sur la jeunesse, notre poli-
tique tarifaire plancher, la

préférence pour les formes ar-
tistiques populaires...). De
qualité car le public de plus
en plus nombreux nous fait
confiance pour dénicher des
talents et notre festival, locale-
ment et à l’extérieur vaut dé-
sormais label. »

Émotions métissées

Du programme, trop riche et
éclectique pour être ici dé-
taillé, nous retiendrons quel-
ques destinations métissées,

cœur palpitant et excitant de
la thématique. Ainsi, l’humoris-
te marseillais Ali Bougherraba
revient-il nous conter L’Odys-
sée de la moustache (22 mai).
Découverte dans Soapkills, la
sublime chanteuse pop-folk li-
banaise Yasmine Hamdan
(23 mai) sera assurément
l’une des révélations 2014,
avec la charismatique chanteu-
se afro-soul marocaine Oum
(24 mai) et l’improbable grou-
pe Bob Maghrib qui revisite le
répertoire de Marley sur des
instruments traditionnels trafi-
qués (25 mai).
Côté monstres et pointures,
c’est proprement homérique
(ce qui tombe bien) avec les
derviches tourneurs de Damas
de l’ensemble Al Kindi
(22 mai), les ambianceurs fous
de l’Orchestre national de Bar-
bès (24 mai) et les ambassa-
deurs du Souss marocain
Oudaden (25 mai). Et pour fi-
nir ce court voyage dans la pro-
grammation, deux merveilles
absolues : le multi-instrumen-
tiste Bachar Mar-Khalifé,
auteur d’un des plus beaux al-
bums de 2013 (Who’s gonna
get the ball...) attendu le
24 mai, et Malouma, chanteu-
se renversante... et femme poli-
tique mauritanienne, élue au
Sénat. La musique mène à
tout, et les voyages, pensez !

JÉRÉMY BERNÈDE
jbernede@midilibre.com

$ Billetterie ouverte. Programme
complet : www.festivalarabesques.fr

« Montpellier du rire,
par et pour les artistes»
Humour ! La Montpelliéraine Céline Davitti a créé un festival
au menu copieux, qui se déroulera du 25 avril au 12 mai.

Arabesques : « Le voyage,
c’est la rencontre de l’autre »
Festival ! La 9e édition se tiendra du 19 au 25 mai au Domaine d’O.

« Plus on a de pouvoir, plus
on en veut. Il n’y a pas de
contre-exemple ! » Marianne
Enckell, historienne, essayiste
et animatrice du Centre inter-
national de recherche de l’anar-
chisme (Cira), est catégorique.
« La politique actuelle isole les
gens et émiette les collectifs.
Un dictateur est abattu ? Vive
son successeur ! Nos élus font
des promesses. Et ils n’ont pas
de comptes à rendre. Ils ne
peuvent pas être révoqués ! Ré-
gnants tout puissant. » Heu-
reusement, certains contestent
et cherchent d’autres façons
de vivre ensemble. Et ils agis-
sent. « Les squats, les Amaps,
les échanges de savoirs, les
Sel, etc., sont inspirants. Et
tous ces mouvements solidai-
res sont le signe que le ver est
dans le fruit des oligar-
chies ! » Dans un sourire, l’his-
torienne évoque la remise en
question des hiérarchies lour-
des qui, petit à petit, se désa-
cralisent aux yeux des ci-
toyens.
« Les gens ont des inquiétu-
des... Ils s’indignent, sont en
marche pour changer la don-
ne. Mais ils ne doivent pas
craindre de prendre des che-
mins de traverse, voire de ren-
trer dans l’illégalité » pour se
libérer des jougs de ceux qui
les asservissent, avertit Marian-
ne Enckell, voix grave. Et c’est
donc dans le souffle du Prin-
temps arabe, de la révolte
ukrainienne ou « du Larzac,
de l’aéroport de Notre-Da-
me-des-Landes », qu’elle a me-

né un groupe de réflexion sur
les héros de cette réalité du
« refus de parvenir et du refus
de vivre et d’agir pour soi...
Pour mettre son savoir-faire
comme ses compétences au
profit de la solidarité. »
Un an de rencontres, de dé-
bats, de lectures... Et voici ce
résumé vif de « vies d’anar-
chistes exemplaires », d’actes
de résistances historiques, de
réflexions croisées... reliés
dans un fascicule, que vient de
publier Indigène édition, col-
lection de Ceux qui marchent
contre le vent. Naturellement.

Un livret plein d’espoir
D’une lecture facile, ce livret
est à l’image de son auteur.
Énergique et joyeux. Une Ma-
rianne Enckell qui souligne
combien « le pouvoir n’a ja-
mais aimé les anars ni les
mouvements féministes », fai-
sant passer les uns comme les
autres « pour des irresponsa-
bles... Car ils prônent la gou-
vernance de soi » et travaillent
à « s’exonérer des démarches
avilissantes, des promotions
de tous ordres qui supposent
un compromis avec soi-même
et une compromission avec
autrui », comme l’a écrit
l’anarchiste pacifique Charles-
Auguste Bontemps.

CAMILLE-SOLVEIG FOL
csfol@midilibre.com

$ “Le refus de parvenir”,
de Marianne Enckell, aux éditions
Indigène. 37 pages, 3,10 €. Et à
voir gratuitement sur youtube : “Ne
vivons plus comme des esclaves”.

" Céline Davitti, comédienne et humoriste.

ARTS D’ÉCHOS

L’anarchisme, c’est
“le refus de parvenir“
Livre ! L’historienne Enckell signe un
essai percutant en ces temps électoraux.

Pagézy Jumeaux
Les Jumeaux fêtent
leurs 20 ans de carrière.
Ils chanteront des succès
de la chanson française,
cet après-midi à 14h30,
à l’espace Pagézy (ancienne
mairie, place Ponge). 9 € (7 €

Âge d’or). 04 67 58 65 34.

Diagonal Paysages
Depuis lundi, François Bouët
expose ses Paysages
probables (suite) au cinéma
Diagonal (rue de Verdun).
Rotring sur papier-calque.
Vernissage demain à 18h30.

Caves du Courreau
Semprez expose
Catherine Semprez montre
ses peintures (technique mixte
sur papier de soie marouflé),
du 21 mars au 18 avril.
Vernissage vendredi à 18h30,
aux caves du Courreau,
42 rue du Faubourg-
du-Courreau. 04 67 92 38 51.

Contact : 06 76 28 49 76.
www.via-galerie.fr/
catherinesemprez.

Arena Billeterie
pour Minogue
La chanteuse Kylie Minogue
sera en concert à la Park and
suites Arena, le 15 octobre.
La billetterie ouvrira vendredi,
aux points de vente habituels.
ps-arena.com.

Enclos Saint-François
Concert Offenbach
Dimanche 23 mars, à 17h,
le ténor Raphaël Bremard
et la soprano Marie-Pierre
Desjoyaux promettent un
concert joyeux entièrement
consacré à Jacques
Offenbach, opérettes, airs
et duos, avec Marie-Paule
Nounou au piano.
Rendez-vous à la salle
Sainte-Cécile, avenue
de Castelnau. 15 €.
Réservation conseillée :
aporteedarts@gmail.com.

" Marianne Enckell (d.), avec Sylvie Crossman, d’Indigène édition.    C.-S. F.

" Oum, la “Erykah Badu marocaine”, promet de faire sensation. D. R.
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E ntre La nouvelle star et les radios
crochets, Sup de co a lancé depuis
déjà une douzaine d’années son
tremplin musical. Un concours

porté par l’association Larsen, créée au
sein de l’école en 2000 (75 membres). Et
dont les actions sont multiples : «Le
tremplin est un projet phare. Mainte-
nant, on est sur d’autres plans, explique
Thomas, le président. On met des instru-
ments à disposition pour que les étu-
diants musiciens puissent jouer ou
d’autres prendre des cours. On gère la
radio au sein de l’école ; on organise
des concerts comme le World mix, dont
la deuxième édition a eu lieu fin fé-
vrier ; des soirées, avec toujours cette
volonté de ne pas concocter des événe-
ments par Sup de co pour les élèves de
Sup de co mais d’essayer de les ouvrir
vers l’extérieur, sur la vie étudiante
montpelliéraine.»

«L’artiste retenu pourra
enregistrer un EP»
Clémence
C’est le cas du tremplin musical qui, de-
puis douze ans - il n’a pas eu lieu durant
deux années -, promeut des groupes et
artistes de la région, voire au-delà. «On
avait ouvert une page sur Facebook et
toutes les personnes intéressées pou-
vaient s’inscrire jusqu’au 1er mars. En-
suite, on a choisi quatre participants
sur les quinze inscrits. Le but étant de
leur donner la chance d’enregistrer leur
premier EP (cinq à six titres). On tra-
vaille avec un studio de production
montpelliérain et on les accompagne

tout au long de cette aventure », expli-
que Clémence, responsable du tremplin.
Le mode de sélection a été modifié, cet-
te année : «D’habitude, on faisait trois
soirées avec un thème spécifique (rock,
pop, electro). Cette fois, on a fait quel-
que chose qui correspondait plus à la de-
mande des élèves, des spectateurs. Avec
une première soirée, le 25 mars, au
Black sheep (*), qui fera donc passer les
groupes retenus, dont certains déjà ré-
putés à Montpellier : Seed Ja, Mer2crew,
The Misty Mountains, The Wears. On a
essayé de panacher les styles pour pro-
poser au public une soirée diversifiée.»
Un public qui votera vendredi soir, avec
les membres de Larsen, et qui choisira
deux groupes pour la finale du 2 avril, à

l’Antirouille. Avec une tête d’affiche, Sca-
recrow (blues, hip-hop), anciennement
appelé Synic Opéra, un groupe toulou-
sain qui vient de sortir un nouvel album
qu’il présentera à cette occasion. Le
concert est bien entendu ouvert à tous.
Pour un tremplin qui porte ses fruits, à
l’image de Vice versa (rap), vainqueur
l’an passé et qui passera, lui aussi, pro-
chainement à l’Antirouille, comme tête
d’affiche.

NATHALIE HARDOUIN
nhardouin@midilibre.com

$ (*) Mardi 25 mars à 21 h, au Black sheep,
21 boulevard Louis-Blanc. Entrée : 3 €.
04 67 58 08 65. Finale le 2 avril, à l’Antirouille,
12 rue Anatole-France. 8 € (étudiants) et 10 €.
04 67 06 55 13.

Dans le cadre des conféren-
ces proposées par l’Université
de Figuerolles et qui font la
part belle à l’histoire du quar-
tier, il sera question, vendredi,
des transports Brel. Avec une
conférence menée, aux côtés
de Thierry Arcaix, par Ma-
rie-Rose, l’épouse de René
Brel (1918-2007), l’un des fils
d’Honoré, fondateur de l’entre-
prise en 1912. Au départ instal-
lée au Plan-Cabanes et spécia-
lisée dans la tonnellerie, fou-
drerie et transports hippomo-
biles.
Une entreprise mythique qui,
avec ses 102 ans d’existence,
a connu bien des mutations et
a su passer de la traction che-
valine à la motorisation ; qui a
vécu l’arrivée des transports
ferroviaires, traversé deux
guerres mondiales et survécu

aux crises les plus aiguës qui
se sont succédé... « Trans-
ports spéciaux nationaux et
internationaux, levage, trans-
ports de masses indivisibles,
manutention, stockage... »
C’est désormais ce que l’on
peut lire, en 2014, sur le dé-
pliant de présentation d’une
société qui a traversé les épo-
ques. Aujourd’hui établie ave-
nue Étienne-Méhul, à Garo-
sud.

N. H.

$ Vendredi, à 19 h, à la maison
pour tous Albertine-Sarrazin (parc
de la Guirlande). Après la rencontre,
apéritif dînatoire et concert jazz
brésilien. Entrée libre.
Contact : 04 67 27 24 66

$ Vendredi 25 avril, l’Université
tiendra sa conférence sur la gare
Chaptal et le petit train de Palavas,
avec Christian Vella et Paul Gélenot.

Les musiciens face aux
votes du tremplin Larsen
Fac off ! L’association musicale de Sup de co fait monter
quatre groupes sur scène. Deux seront “sauvés” par le public.

L’histoire mythique
des transports Brel
Figuerolles ! Une entreprise née
en 1912, au Plan-Cabanes.

" Les étudiants musiciens de l’association montrent également tout leur talent.  D. R.

Les peintres de Massane :
c’est le titre d’une exposition
qui a débuté lundi et se pour-
suivra jusqu’au 28 mars, à la
maison pour tous Georges-
Brassens (place Brel).
L’événement proposé par le
comité des Hauts-de-Massane
met en valeur les artistes du
quartier. Leurs œuvres sont à
découvrir de 9 h à 12 h et de

14 h à 18h. Le vernissage aura
lieu vendredi, de 18 h 30 à
20 h 30 (entrée libre).
À noter que le 5 avril, le quar-
tier défilera sous les couleurs
du carnaval, à partir de 9 h30,
accompagné de la fanfare Cou-
lazou. Puis spectacle des élè-
ves du cirque Balthazar, au lac
des Garrigues.
$ Contact : 04 67 40 40 11.

Cévennes Un
Jardin éphémère
De nombreux partenaires
participent, samedi, à une
journée où le thème central
sera le jardinage. Une façon
d’inviter les riverains
à se réapproprier l’espace
et de les initier aux arts de la
terre. Au menu, construction
de jardinières, ateliers semis,

plantation, calligraphie
ou soupe, jeux et musique.
À la maison pour tous
Fanfonne-Guillierme, rue
des Avant-Monts, samedi
de 9 h 30 à 12h30, avant un
repas partagé et l’installation
d’un jardin éphémère
sur la dalle des Cévennes.
Ateliers participatifs
et libres d’accès.
Pour enfants et adultes.

" Aujourd’hui installée à Garosud, la société a traversé les époques.

Peintres de Massane
Hauts-de-Massane ! Expo à la MPT.

VOISINAGE
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G érard Saumade, qui avec elle
ferraillait dans le cénacle dé-
partemental, lui avait dit une
fois : « Madame, vous êtes pi-

re que Margaret Thatcher ! », louant,
à sa façon, la pugnacité de son adver-
saire. Tirant sur une énième cigarette
depuis le début de l’entretien, Daniè-
le Santonja s’amuse de ce souvenir et
en réveille un autre. N’avait-elle pas,
froide colère, lancé à un Georges Frê-
che tonitruant, en conseil : « Si vous
ne me laissez pas parler, je monte
sur la table et je hurle ! »
L’ogre s’était exécuté, dont la photo,
sur une étagère, est la seule du vaste
bureau au premier étage de l’hôtel de
Ville. « Il jurait comme un sapeur, il
était spécial, mais on s’aimait bien,
soupire Danièle Antoine-Santonja, re-
grettant qu’il soit mort trop tôt. » Ja-
mais pourtant, Frêche et Santonja ne
partagèrent la même sensibilité politi-
que. Eux dont la carrière municipale
remonte à la même année : 1977. Lui,
à qui elle apporta son soutien aux ré-
gionales de 2004 et qui reste la cause,
depuis, d’une suspension de la dame
de l’UMP, sur laquelle elle n’a jamais
désiré revenir. « “Laissez-moi, je
suis bien”, ai-je dit. Suspendue, je
vois les choses d’en haut. »

Le maire vint chercher son mari
Ainsi est le maire de Juvignac. Carac-
tère fort, difficile à manœuvrer, dure
en affaire, revendiquant « droiture »,
franc-parler, parfois rugueuse avec le
contradicteur, foncièrement indépen-
dante par nature. Mais sans doute fal-
lait-il cela à une femme « pour s’im-

poser » dans un monde masculin. Ce
n’est d’ailleurs pas elle que vint cher-
cher M. De Brunélis, en 1977, mais
son époux, chirurgien-dentiste qui
« n’en avait pas le temps. »
Le couple s’était installé là en 1965,
quittant l’Algérie ; Mostaganem où
Danièle Santonja était née, Sidi bel
Abbès où cette fille d’une Gasconne
et d’un Lorrain avait grandi, élève de
l’institution religieuse Fénelon. Le Ju-
vignac qu’elle décrit, ce sont alors

«quatre maisons dans la plaine, pas
d’école, des mas agricoles, des ver-
gers », que coloniseront les Chalan-
donnettes.
La jeune élue de 77 a ses idées, n’a ja-
mais milité mais devient adjointe aux
affaires sociales et scolaires, crée le
CCAS. Et fait le coup de force six ans
plus tard avec son mentor, qui lui of-
fre d’être 1er adjointe du mandat à ve-
nir. « J’ai dit au maire : “C’est tête
de liste ou rien”. Il a refusé. » Qu’à

cela ne tienne, elle monte son équipe
et passe son entière liste au 1er tour,
pas peu « fière », se fera réélire à qua-
tre reprises avec la même aisance.

« Je suis comme le toro
dans l’arène. Plus on me
pique, plus je veux que
l’on crie “Viva toro” ! »
Danièle Antoine-Santonja.
Sa vie politique n’est pourtant pas si
aisée. En 1983, pour «couper l’herbe
sous le pied du RPR », elle a rallié les
centristes de l’UDF. Mais quand Jac-
ques Blanc lui refuse l’investiture des
législatives quelques années après, el-
le claque la porte du parti giscardien,
rallie la bannière chiraquienne, entre-
tenant encore aujourd’hui une rancu-
ne tenace à l’endroit du Lozérien.
« Je suis féministe, dit-elle. J’adore
les hommes à tout point de vue mais
je n’acceptais pas que les femmes ne
soient pas respectées, traitées à leur
juste valeur. » Et ce n’est pas le com-
bat qui l’a rebutée, au contraire, au fil
de ses 31 ans de magistrature munici-
pale, qui prendront fin dans onze
jours. Pour faire quoi ?
« Je me suis payé une belle voiture,
pour ma retraite ! », une hybride col-
lant à sa « fibre écologiste », qu’elle
pilotera vers cet arrière-pays, où une
maisonnette attend d’être rénovée et
meublée pour accueillir enfants et pe-
tits-enfants. « J’espère qu’on m’arrê-
tera encore dans la rue pour me fai-
re la bise», sourit-elle, sans vanité.

OLLIVIER LE NY
oleny@midilibre.com

Dimanche 23 mars, à 17 h30,
dans l’église de Grabels, l’en-
semble SaxOrgue se produira
dans un concert proposé par
l’Association des amis de l’or-
gue de Grabels.
Fabien Chouraki, saxophonis-
te aguerri aux musiques ac-
tuelles qui se produit aux cô-
tés d’artistes de variété, de
jazz ou de rock, et Benjamin
Intartaglia, organiste, se dé-

vouent à servir la liturgie dans
la continuité des traditions
grégorienne et baroque.
Dans cet ensemble, le saxo-
phone devient un jeu supplé-
mentaire particulièrement vi-
vant et expressif et l’orgue se
révèle d’une incroyable mo-
dernité à son contact, qui l’in-
vite à explorer d’autres réper-
toires (jazz, tango, voire
rythm’n blues). Il semble re-

trouver sa jeunesse qu’il n’a
peut-être jamais perdue.
Les œuvres qui seront don-
nées lors de ce concert sont
variées, allant de Mozart aux
compositeurs pour saxopho-
nes américains, espagnols ou
français du XXe siècle.
Tarif : 10 € ; réduit, 6 € et gra-
tuit pour les moins de 12 ans.
Corres. ML : 0603135736 + 
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Grabels
Concert orgue et saxophone, dimanche, en l’église

Juvignac Danièle Santonja, Dame
de fer qui abandonne l’arène
Municipales 2014 ! Maire emblématique durant trois décennies, elle passe la main.

Lors de la traditionnelle cour-
se des Pyramides de La Gran-
de-Motte, qui s’est déroulée
dernièrement, le club Jogging
Castelnau alignait 19 coureurs
sur les différentes distances.
Le samedi, c’est Lucille Bala-
guer qui est montée sur la
plus haute marche du podium
en catégorie junior. Le lende-
main, neuf coureurs ont af-
fronté le 10 km. Avec 36’54,
Jean-Marc Lhuillier termine
12e de sa catégorie et se quali-
fie pour le championnat de
France, à Valenciennes, di-
manche 13 avril.
Sur le semi-marathon, huit
concurrents portaient les cou-
leurs de Jogging. À noter l’ex-
cellent chrono d’Aline Blan-
chet en 1 h 30’35’’, qualifiée
haut la main elle aussi pour le
championnat de France.
Pour les responsables du club
castelnauvien, « les coureurs
ont regretté le manque de ri-
gueur au niveau des classe-
ments, ainsi que lors de la re-

mise des podiums, toujours
aussi problématique, ce qui
paraît un classique pour
La Grande-Motte. Dommage
pour une course organisée
par des professionnels ».
Ces mêmes responsables don-
nent rendez-vous au Run and
bike du dimanche 7 avril, à
Castelnau-le-Lez, « pour avoir
une idée du professionnalis-
me des bénévoles au service
des coureurs ».

Inscriptions sur joggingcastel-
nau34.com.

# Exposition
À la MJC André-Malraux, jus-
qu’au 28 mars, exposition des
peintures d’Ève Cirgue-Pra-
bonneau. Vernissage demain
soir, à 18h 30. Entrée libre du
lundi au vendredi, de 9h à 12h
et de 14h à 19 h.
Contact : 0467029940.
Corres. ML : 0621925819 + 

" De g. à dr. : Aline Blanchet, Jean-Marc Lhuillier, Lucille Balaguer.
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Juvignac Meeting de
“Vivre autrement
Juvignac”, vendredi
Le candidat Jean-Luc Savy
organise une dernière réunion
publique avant le premier tour,
vendredi 21 mars, à 19h,
à la salle municipale de
Courpouyran (rue du
Grand-Chêne- Blanc).
La tête de liste de “Vivre
autrement Juvignac”
et ses colistiers échangeront
avec le public sur les idées et
leur programme,
avant un pot de l’amitié.

Saint-Jean-de-Védas
Meeting du maire
sortant
La liste “Saint-Jean, c’est
vous”, emmenée par Isabelle
Guiraud, maire sortant, tiendra
une réunion publique
vendredi 21 mars à 19h,
à la salle des Granges.
La soirée se terminera autour
du verre de l’amitié.

" Un duo original pour un concert
allant de Mozart au XXe siècle.

" À 78 ans, Danièle Antoine-Santonja passe la main, après cinq mandats. JEAN-MICHEL MART

Castelnau-le-Lez
Le club Jogging Castelnau sur le podium des Pyramides
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Villeneuve-lès-Maguelone Débat avec le
Mouvement républicain de salut public
Le Mouvement républicain de salut public - qui s’était fait
remarquer en contestant devant la justice la double inscription
en français et occitan des noms de communes sur les
panneaux - et le Conseil héraultais de résistance ont organisé,
samedi, un débat avec trois des cinq candidats à l’élection
municipale. Marie-Paule Stopiello, Noël Ségura et Serge
Desseigne avaient répondu présent et ont, notamment, été
interrogés sur les questions de régie de l’eau, de finances
locales, de la transformation de l’Agglo en métropole ou encore
le non-cumul des mandats, auxquels tous trois sont favorables.

La liste “Vivre Villeneuve ensemble”
Les colistiers de Serge Desseigne, sur la liste PC-FG “Vivre
Villeneuve ensemble”, sont :
Françoise Garcia (sans profession), Yvan Bouisson (technicien
de recherche), Stéphanie Brants (sans profession),
Sylvain Mestre (demandeur d’emploi), Sophie Guglielmi-Ferrié
(étudiante), Éric Castellazzi (expert foncier),
Agnès de Acarregui (assistante de direction),
Jean-Pierre Truntzer (policier municipal), Édith Piera (agent
d’entretien), François Guérard (demandeur d’emploi),
Christine Faidherbe (chef de projet), Salem Aba (professeur
documentaliste), Valérie Caze (enseignante),
Jean-Claude Galaup (retraité), Agnès Gaudefroix (enquêtrice),
Thierry Mendez (apiculteur), Nathalie Gambin (comptable),
Éric Peralta (ingenieur commercial), Simone Guitard (retraité),
Jean-Marc Garat (moniteur d’atelier Esat), Sabrina Geniez
(sans emploi), Yves Gasco (retraité), Karine Pialoux
(demandeur d’emploi), Cédric Lautier (ouvrier du batiment),
Marlène Perez-Py (professeur technique PJJ), Dorian Garcia
(étudiant), Stéphanie Pacaud-Vialette (commerçante),
Claude Aguilar (retraité).

Meeting de “Villeneuve à cœur’’
La liste “Villeneuve à cœur’’, conduite par Bernard Deau,
organise une réunion publique jeudi 20 mars, à 19 h, dans la
salle polyvalente du centre culturel Bérenger-de-Frédol.

Pérols La liste “Ensemble pour Pérols”
clot sa campagne du premier tour
Jean-Pierre Rico et la liste “Ensemble pour Pérols” invitent
à une dernière réunion publique ce soir à 18 h 30, à la salle
Yves-Abric. L’occasion de présenter les priorités et l’ensemble
du programme proposé par le conseiller municipal d’opposition
et ses colistiers issus de la société civile. Une liste investie par
l’UDI et soutenue par l’UMP.

Palavas-les-Flots Derniers rendez-vous
- Christian Jeanjean et ses colistiers de “Réussir Palavas
ensemble’’ proposent une grande réunion de fin de campagne
à la salle Bleue, vendredi 21 mars, à 18 h.
- La liste “Palavas Solidaire”, conduite par Jean-Louis Jacquet,
tiendra le dernier meeting de sa campagne demain à 19h,
à la salle Bleue, en présence de Jean-Louis Roumégas,
député Europe écologie Les Verts (EELV).
- Mathieu Soliveres et ses colistiers de “Tous pour Palavas”
recevront les Palavasiens à leur permanence du
17 rue Saint-Roch, ce matin de 10 h à 13 h, et à leur
permanence du 42 rue Maguelone, vendredi 21 mars, de 10 h
à 13 h et à partir de 18 h 30, pour un apéritif dînatoire au Phare
de la Méditerranée (entrée libre).

D es berges consolidées grâce à
des végétaux. Cela pourrait être
une petite révolution pour le ca-
nal du Rhône si l’expérience se

révélait positive. En effet, Voies naviga-
bles de France (VNF) s’est lancé, de-
puis décembre, le pari de «promouvoir
le génie végétal pour réhabiliter les ber-
ges du canal», relate Véronique Ferrier,
chargée d’études en environnement à
VNF.
Près de la cathédrale de Maguelone,
une partie de la rive a été aménagée
pour devenir le terrain privilégié de l’ex-
périmentation. Le but est simple : trou-
ver la ou les meilleures associations de
matériaux et végétaux pour lutter
contre l’érosion. « Ici, la pente de la ber-
ge a été adoucie pour que les vagues
soient moins agressives pour le sol, ex-
plique Véronique Ferrier. Elle a été re-
couverte de géotextile, un tapis an-
ti-érosion biodégradable. C’est là qu’on
plantera, à la fin du mois, des arbus-
tes, des buissons et des hélophytes (un
groupe de plantes qui poussent les
pieds dans l’eau). Tous ces végétaux de-
viennent alors la base de construction
de l’ouvrage.»

Les murs de béton remplacés
par des végétaux
Si ces techniques sont déjà largement ré-
pandues en France, c’est pourtant la pre-
mière fois que VNF emploie cette métho-
de sur le canal du Rhône. «Le problème
ici, c’est que les plantes qu’on utilise
normalement ne sont ni habituées au
climat méditerranéen, ni au niveau sa-
lé de l’eau, précise encore la chargée
d’études de VNF. Toute l’expérience

consiste donc à trouver les végétaux et
matériaux capables de s’adapter aux
caractéristiques du canal. Chaque pro-
jet nécessite une connaissance appro-
fondie du milieu. » Jusqu’à présent, ce
sont des techniques de génie civil lour-
des (enrochement, palplanche) qui sont
utilisées pour la réhabilitation des ber-
ges.
Ces constructions induisent une neutra-
lisation des échanges entre la terre et
l’eau et désorganisent les équilibres éco-
logiques. L’objectif est de rénover les
berges, non plus avec des murs de bé-
ton, mais grâce au génie végétal. Une dé-
marche écologique permettant à l’ouvra-
ge d’être plus stable et en harmonie

avec la nature. «Les systèmes racinai-
res augmentent la cohésion du sol et
consolident en profondeur la berge. Ce-
la permet de diminuer les phénomènes
érosifs face à l’agression régulière du
courant et des vagues, rajoute la jeune
femme. En plus, la rive retrouvera une
fonction d’habitat et de refuge pour les
espèces vivantes, ce qui n’existe pas
avec les techniques lourdes. »
L’expérience s’étend, actuellement, à
deux autres sites, aux portes du Vidour-
le et à Aigues-Mortes, où VNF teste
d’autres techniques et végétaux. Répon-
se dans trois ans.

NICOLAS BACLE
nbacle@midilibre.com

“Le Nautilus des enfants”, à
l’initiative des affaires cultu-
relles de la ville, propose cha-
que mois un spectacle spécia-
lement adapté au jeune pu-
blic. Cet après-midi, à 15h, il a
programmé le spectacle O,
coup de cœur Arte-SACD au
festival d’Avignon 2011.
O comme eau, O comme dé-
but de oui, O comme œuf…
On pourrait décliner la lettre à
l’infini. Alicia Le Breton, qui a
mis le spectacle en scène et

qui l’interprète, mêlera poé-
sie, théâtre, danse, musique et
manipulation d’objets pour fai-
re découvrir cette eau qui cir-
cule à l’intérieur comme à l’ex-
térieur du corps.
Elle les aidera à l’apprivoiser,
d’abord du bout du doigt, jus-
qu’à ce qu’elle déborde et les
entraîne au cœur de la mer.
Un parcours qui ramène à l’es-
sentiel de la vie : un peu d’eau,
une graine qui germe et une
fleur qui éclôt. Entrée libre.
Corres. ML : 06 17 03 36 66 + 

# La conférence
du Cerm est annulée
La conférence du Cerm “De
l’ombre à la lumière” que de-
vait donner André Vinas au
Nautilus, aujourd’hui est an-
nulée et reportée à l’automne.

# Atelier philo
L’association Ballade philoso-
phique recevra, aujourd’hui,
à la Maison du temps libre, les

enfants autour d’un petit-déjeu-
ner, de 9h à 10h, et les adultes,
de 20h à 21h30, autour d’une
boisson chaude (participation
3 €). Alban Colin proposera,
cette fois, de réfléchir sur
“L’amour et le pardon”, en re-
bondissant allègrement sur de
courts textes (Nietzsche,
Freud, les Stoïciens).
Corres. ML : 06 17 03 36 66 + 

Pratique ancestrale, le judo
reste ouvert aux nouvelles dis-
ciplines comme le taiso, qui of-
fre à ses adeptes une trilogie
gymnique alliant renforce-
ment musculaire, souplesse et
coordination.
Dernièrement, Arnaud Ciron,
adhérant du club lattois et di-
plômé d’État, a proposé une
séance de découverte de cette
pratique. Orientée vers le
maintien et la remise en for-
me, elle est très ludique et
sans risque. À ce titre, elle in-
téresse de nouveaux adeptes
à la recherche d’une meilleure
condition physique.
Des membres du club et des
parents de tout niveau se sont
retrouvés sur le tatami pour
un entraînement détendu et
sans complexe. L’activité a
commencé par un échauffe-
ment des articulations, elle
s’est poursuivie avec des ate-
liers de renforcement muscu-
laire doux et divertissants.
Pour Arnaud Ciron, qui a dé-
couvert le taiso lors d’entraî-
nements au Japon, le nombre
d’exercices à réaliser est pres-

que infini ; en tout cas il ne
manque pas d’imagination
pour en proposer de nou-
veaux. Pierre Hulin a conclu
agréablement cet après-midi
par une séance de relaxation.
Une nouvelle séance sera or-
ganisée prochainement.
$ Contact : Pierre Hulin,
06 75 28 12 38 ;
valerie.hulin@wanadoo.fr.
Corres. ML : 06 66 42 02 80

" Le taiso, technique de remise en forme, a déjà ses adeptes.

Villeneuve-lès-Maguelone Le génie
végétal, nouvelle arme de VNF
Voies navigables de France teste, sur le canal du Rhône,
une association matériaux-plantes contre l’érosion des berges.

" Alicia Le Breton a créé ce spectacle ludique autour de l’eau.

Lattes
Le taiso fait parler de lui au judo-club

" Les remous provoqués par les bateaux sont la première cause d’érosion des berges.  N. B.

Palavas-les-Flots
“O”, une variation autour de l’eau
pour le jeune public

Les échos de l’étang à la canalette

Pérols
# Football
Samedi 22 mars : U11-C sont
à Montarnaud et les U11-B à
Montpellier-Mosson. Les
U11-A jouent, à 14h, à Béziers
face à Grammont 8. Les
U13-B, à 13h 30, vont à Lattes
et les U13-A à Castelnau. Les
U17 affrontent Saint-Martin à
domicile à 15h et les U19 ac-
cueillent, à 10h 30, Pignan.
Dimanche 23 : les seniors B
jouent à 12h 30 à Lunel-Viel et
l’équipe A, à 15 h, à Mèze.
Corres. ML : 06 51 33 89 45 + 
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Lansargues Liste “Continuons ensemble
pour Lansargues” en réunion vendredi
Michel Carlier et ses colistiers de “Continuons ensemble
pour Lansargues” invitent la population à une réunion publique,
vendredi, à 18h30, à la salle Simone-Signoret.

La Grande-Motte Réunion publique
de la liste de Stéphan Rossignol
Stéphan Rossignol et son équipe “La Grande-Motte avance,
Ensemble continuons” tiendront leur réunion du premier tour
vendredi, à 18h, au Domaine de Haute-Plage. La rencontre
sera suivie d’un moment convivial.

Mauguio-Carnon Les réunions publiques
du maire sortant Yvon Bourrel
Yvon Bourrel, tête de liste “Mauguio-Carnon affirmons
le cap”, organise trois réunions publiques : ce soir, à 18h30,
au restaurant scolaire aux Garrigues ; demain, à 18h30,
à la salle polyvalente de Carnon ; vendredi, à 18h30,
à la salle Morastel de Mauguio.

Vendargues “L’Union républicaine pour
Vendargues” présente son programme
La liste du maire sortant Pierre Dudieuzère “L’Union
républicaine pour Vendargues” organise une réunion publique
de présentation du programme, vendredi, à 19h, dans la salle
Armingué 1.

A près quelques mois de travaux,
l’avenue Jean-Bène a été inaugu-
rée dernièrement. L’axe était de-
venu prioritaire au vu de l’état

des dalles déformées par les racines des
pins et de sa forte fréquentation par la
présence de La Poste.
La réhabilitation a consisté en divers tra-
vaux tels que la rénovation des installa-
tions d’éclairage public et du mobilier ur-
bain, la mise en place de fourreaux pour
la fibre optique, la création de nombreu-
ses places de stationnement et la mise
en place de nouvelles plantations. De
plus, dans un souci de cohérence et
d’harmonie avec l’ensemble des aména-
gements de la commune, le type de revê-
tement choisi pour les piétonniers a été
celui d’installer des dalles en béton
“type Balladur”.

Des conteneurs enterrés

Cette initiative a donné l’occasion à l’Ag-
glomération du Pays de l’Or la possibili-
té de remplacer les réseaux d’eaux pota-
bles et de refoulement des eaux usées
du centre-ville, et d’y implanter des
conteneurs enterrés. Ces aménagements
ont été financés à hauteur de 453 000 €

et ont pu bénéficier d’une subvention

(20000 €) de la réserve parlementaire
de la sénatrice Marie-Thérèse Bruguière.
Le centre-ville a connu la rénovation des
piétonniers et de la chaussée de la rue
du Port, la réhabilitation du Quai d’Hon-
neur et de l’avenue Pierre-Racine.
La rue Frédéric-Mistral et son esplanade
ont aussi évolué. L’avenue de l’Europe,
quant à elle, est en cours de requalifica-
tion. Avec l’avenue Jean-Bène, cela re-
présente plus de 13M€ d’investisse-
ment.

Lors de chaque réhabilitation de voirie,
les lampadaires sont remplacés et mis
aux normes. Après une première phase
du “plan lumière”, en 2009, pour remé-
dier à la vétusté du système d’éclairage
public énergivore et peu efficace, une se-
conde phase a débuté avec le choix de
nouvelles têtes de lampadaires pour réu-
nir confort, esthétique et sécurité de la
commune. Il modernisera l’ensemble
des points lumineux de la ville.
Corres. ML : 06 71 09 73 75

La Grande-Motte Une avenue
Jean-Bène beaucoup plus aérée
Trottoirs plus larges et emplacements de parking ont été créés.

Le Rotary-club de Montpel-
lier-Étang de l’Or a dernière-
ment organisé son concert an-
nuel dans la salle de fêtes de
Baillargues, avec l’orchestre
de Marc Brenner. Le musicien
reprenait des standards des
années 1970 à 2000, dans un
registre pop rock anglo-améri-
cain. Un bel engouement des
auditeurs qui amènera certai-
nement l’association à recon-
duire ce concert l’an pro-
chain.
Grâce à une large participa-
tion du public et de nombreux
sponsors, la soirée a été une
grande réussite. La recette va
permettre de conforter les ac-
tions du Rotary international
contre l’illettrisme, avec la pri-
se en charge de deux groupes
d’aide aux devoirs pour des

élèves de CP dans le cadre
des programmes “coup de
pouce” sur la ville de Lunel.
Un autre groupe est à l’étude
à Baillargues. Cette année en-
core, deux nouvelles bornes
de purification-potabilisation
d’eau seront installées au
mois de juin ou septembre
prochains dans le sud maro-
cain, près d’Agadir, en liaison
et contrat d’amitié avec le Ro-
tary-club de la Vallée du
Souss.
Ces bornes fourniront de l’eau
potable à près de six cents per-
sonnes et permettront, notam-
ment aux filles, d’être libérées
des corvées d’eau et ainsi d’al-
ler à l’école. En parallèle, du
matériel scolaire sera fourni
aux enfants des villages des-
servis en eau.
Corres. ML : 04 67 70 14 13 + 

" L’axe a gagné en esthétique et en praticité après plusieurs mois de travaux.

Après une longue absence, le
cirque Fratellini montera son
chapiteau à l’espace Simo-
ne-Signoret, à partir de ce jeu-
di. La visite de la ménagerie se-
ra gratuite.
Les représentations auront
lieu vendredi 21 mars, à
18h30 ; samedi 22 mars, à
16h, dimanche 23 mars, à 15 h.

Au programme, des domp-
teurs, des équilibristes, des tra-
pézistes, sans oublier son célè-
bre clown Chico qui fait tant ri-
re les gradins.
Une heure et demie de specta-
cle qui ravira petits et grands
enfants.
Corres. ML : 06 16 93 67 48 + 

Volley. La logique
respectée
La logique du classement des
play-down du championnat
Élite a été respectée, ce
week-end, lors de la dernière
journée de la phase aller.
En se déplaçant à Sens, ac-
tuel premier de la poule, les
filles du président Bodin ont
livré une prestation insuffi-
sante pour venir à bout de cet-
te équipe très physique, orga-
nisée et homogène. C’est
donc fort logiquement que les
joueuses de l’Yonne se sont
imposées sur le score de 3
sets à 0 (25-14, 25-16, 25-19).
Les volleyeuses, 3es de la pou-
le (six victoires, deux défai-
tes), ont désormais quinze
jours pour préparer le match
à Nîmes, important dans l’op-
tique du maintien.

Basket. Les affaires
se compliquent
Battus samedi à Clermont
(66-76) lors de la 20e journée
de Nationale 3, les basket-
teurs ont réalisé une bien
mauvaise opération dans la
course au maintien. En effet,
dans le même temps, leur ad-
versaire direct, Albi, s’est im-
posé largement face à Cour-
non-d’Auvergne (101-47). À
deux journées de la fin, les

Melgoriens se trouvent en
bien mauvaise position. Ils
doivent réaliser un sans-faute
pour croire au miracle.

Rugby. Battus
mais vainqueurs
Dimanche, les rugbymen dis-
putaient leur rencontre en re-
tard de la 3e journée retour, à
Bram. Obligés de l’emporter
pour espérer terminer à la
7e place qualificative de leur
poule de 1re série, ils avaient
bien préparé ce déplacement
à risque. C’était sans compter
sur un coup du sort...
Quinze minutes avant la ren-
contre, l’arbitre convoquait
les deux capitaines pour les
informer que les Audois pré-
sentaient une carence en pre-
mière ligne et que les Héraul-
tais avaient donc match ga-
gné. Toutefois, la rencontre
devait se jouer.
Si l’équipe du président Marc
Gibert rapportait les quatre
points de la victoire qu’ils
étaient venus chercher, les en-
traîneurs Negre et Molla
étaient mécontents de l’inves-
tissement et du manque de
combativité des joueurs. Ils
joueront toutefois la qualifica-
tion, dimanche, sur leur pe-
louse, face à Nissan-Colom-
biers.
Corres. ML : 04 67 29 39 06 + 

" Un public conquis par la musique de l’orchestre de Marc Brenner.

La Maison de l’Emploi de la
Petite Camargue héraultaise
organise, en partenariat avec
l’Arefa (association régionale
pour l’emploi et la formation
en agriculture), la MLI (mis-
sion locale d’insertion) et Pô-
le Emploi, une information
sur les métiers de l’agricultu-
re, aujourd’hui, à 14h, à l’an-
tenne de la Maison de l’Em-
ploi, 215, avenue Jean-Moulin,
à Mauguio.
Le secteur de l’agriculture of-
fre une palette large d’emplois
et de recrutements pour la sai-
son de mars à septem-
bre 2014. Chaque année, plus
de 3000 contrats, soit 15% des
contrats du département, sont

proposés pour la saison sur la
communauté de communes
du Pays de Lunel et l’Agglomé-
ration du Pays de l’Or.
La Maison de l’Emploi de la
Petite Camargue héraultaise
propose une information afin
de présenter les différents mé-
tiers du secteur et les opportu-
nités liées à la saison agricole.
La rencontre est ouverte aux
personnes en recherche d’in-
formation sur les métiers et
l’emploi agricole.
Les participants pourront
échanger avec des représen-
tants de l’Arefa et de Pôle Em-
ploi.
$ Infos : 04 67 56 18 22
et www.camargue34.fr

Baillargues
Un grand concert annuel pour conforter les actions du Rotary-club

Lansargues
Le cirque Fratellini monte
son chapiteau pour trois jours

Les métiers de l’agriculture au cœur
d’une rencontre aujourd’hui

Mauguio-Carnon
Les résultats sportifs du week-end
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Castries Dernières réunions publiques
avant le premier tour
- Conduite par Didier Guinot, la liste “Décidons Castries”,
composée de militants du Front de gauche, invite la population
à sa dernière réunion publique, vendredi 21 mars, à partir de
18 h 30, à l’espace Gare, lors d’une collation partagée avec le
concert de Jean-François Ramirez et René Ciccchetti.
- La liste sans étiquette, surtout orientée à droite et au centre
droit, “Castries en chacun de nous”, invite à un apéritif de fin
de campagne et à échanger avec Sébastien Porte et son
équipe, vendredi 21 mars, à partir de 18h30, galerie des
Halles (près de l’église).

Clapiers Éric Penso en meeting
La liste “Agir ensemble pour Clapiers”, conduite par Éric Penso
et soutenue par la majorité sortante, organise une réunion
publique demain soir, à 18h30, salle Jean-Louis-Barrault.
Cette liste est composée de 40 % d’élus sortants, de 60 % de
nouveaux membres issus de la société civile, de militants
écologistes et du Parti socialiste. Pierre Maurel, Gérard Rolland
et Jean-Pierre Mezy participeront à cette réunion.

Claret Sur l’agenda des candidats
- Demain soir, réunion publique de la liste “Claret avec vous”,
conduite par Jean Fourgeaud, à la salle Justin, à 19h.
Jean Fourgeaud et ses colistiers présenteront leur programme
et répondront aux questions du public.
- Samedi 22 mars, réunion publique de la liste “Claret pour
tous”, conduite par André Cot, le maire sortant. La nouvelle
équipe présentera les projets de son mandat, à 18h,
à la salle Justin.

Les Matelles La liste “Ensemble,
dynamisons Les Matelles”
Voici le nom des membres qui composent la liste “Ensemble,
dynamisons Les Matelles” : Pierre Ader, Anne Deltour,
Gautier Sifantus, Céline Burnaux, Jean-Pierre Loiacono,
Isabelle Houzet, Denis Chafiol, Béatrix Allier, Patrice Fleurant,
Virginie Trébuchon, Hervé Hulin, Catherine Matyja,
Johan Bonnevide, Jeanne Van Den Berghe, Éric Montel,
Maria Fernandes, Patrick Merle, Pascale Anrich, Daniel Tur.
Liste des candidats au conseil communautaire : Pierre Ader,
Anne Deltour, Gautier Sifantus, Céline Burnaux.

Montarnaud Alexis Pescher
et ses colistiers en réunion publique
La liste “Choisir Montarnaud”, emmenée par Alexis Pescher,
organise une réunion publique ce soir, à 19h,
à la salle des fêtes.

Saint-Drézéry Meeting du maire sortant
Jackie Galabrun-Boulbes, maire sortante et candidate aux
élections municipales, tiendra une réunion publique ce soir,
à 19h30, salle Cardonnet.

Saint-Gély-du-Fesc Les derniers
rendez-vous des listes engagées
- Charles Galtier et ses colistiers de “Saint-Gély Bleu Marine”
invitent à une réunion publique samedi 22 mars, à 19h15,
à la salle culturelle Georges-Brassens.
- Fabrice Arguel et ses colistiers de “Mieux vivre ensemble
à Saint-Gély” invitent à une réunion publique, demain soir
à 19 h 30, salle culturelle Georges-Brassens.
- Michèle Lernout et ses colistiers de la liste “Énergie”, liste
d’union de la droite et du centre, invitent à une réunion publique
vendredi 21 mars, à 19h, salle culturelle Georges-Brassens.

Teyran Deux ultimes réunions publiques
Sur les quatre prétendants à la mairie de Teyran,
deux candidats proposent, avant le premier tour, une ultime
réunion publique. Demain soir, à 18h30, Éric Bascou, tête
de liste de “Teyran au cœur”, et ses colistiers seront heureux
d’échanger avec les Teyrannais, à la salle des fêtes.
Vendredi 21 mars, à 19h, Pierre Cléroux et les membres de
“Teyran, ses valeurs, votre avenir” seront ravis d’échanger avec
la population, à la salle des fêtes.
L’occasion de découvrir les grandes lignes de ces deux
programmes et de poser des questions aux candidats.

Vailhauquès Deux meetings proposés
aux habitants
- La liste “Réveillons Vailhauquès”, conduite par Gilbert Belloc,
a été présentée aux habitants mardi dernier, à la salle
socioculturelle. L’ensemble des colistiers a exprimé son
engagement et donné quelques pistes sur le programme qu’il
présentera lors d’une réunion, publique qui se déroulera
vendredi 21 mars, à 20h30, à la salle socio-culturelle.
- Réunion publique de la liste “Vailhauquès 2020”. Emmenée
par Jacky Bowen, l’équipe de “Vailhauquès 2020” dévoilera
son programme municipal ce soir, à 21h, lors de la réunion
publique qui aura lieu à la salle socio-culturelle.

De nouveaux travaux ont été
entrepris, cette fois-ci au ni-
veau du plan du Viaduc, dans
le cadre du programme plu-
riannuel de réfection de la voi-
rie.
La chaussée, fortement dégra-
dée, a été entièrement refaite.
Au préalable, des travaux de
raccordement au réseau d’as-
sainissement ont été entre-

pris par l’Agglomération de
Montpellier, ainsi que la repri-
se de certains branchements
d’eau potable, dont les tuyaux
en plomb ont été remplacés
par la Lyonnaise des eaux.
Le revêtement des trottoirs,
en béton balayé, sera prochai-
nement réalisé en régie par
les services techniques muni-
cipaux.
Corres. ML : 0953721875 + 

Cournonterral
Les travaux se poursuivent

D epuis environ deux ans, la com-
mission environnement, dirigée
par Salvator d’Auria, a travaillé,
avec différents partenaires

dont l’association Teyran nature et villa-
ge (TNV), sur un projet valorisant la
ceinture forestière de Teyran. Quelque
220 hectares seront aménagés en che-
min de randonnée, avec quatre par-
cours différents à thème, pour un total
de 16 km environ. « Soit un véritable
trait d’union entre la zone urbaine et
les pinèdes. La commune bénéficie
d’un écrin boisé qui contribue à son
charme et sa quiétude. Le parcours de
Fontanaride, qui vient d’être achevé,
traverse les forêts naturelles ou recons-
tituées suite à plusieurs incendies, re-
late Salvator d’Auria. Un sentier botani-
que vous présente différentes essences,
dont le genévrier, le micocoulier, l’oli-
vier ou l’érable de Montpellier. »

Quatre parcours différents
Le lieu-dit “Terre rouge”, point de dé-
part du parcours (lire ci-contre), est
aménagé de tables et de bancs, où les
randonneurs pourront partager un pi-
que-nique. « Je remercie l’ensemble des
acteurs, conseil général, communauté
de communes du Grand Pic

Saint-Loup, TNV, le CCFF, les services
techniques et la commission environ-
nement qui ont participé à l’étude et fi-
nalisé la première partie de ce projet. »
Les températures actuelles incitent à
flâner, le printemps arrive, voilà donc
une belle opportunité pour les coureurs
et les marcheurs de redécouvrir la flore
teyrannaise.
Corres. ML : 0658814002 + 

# Fnath
La Fnath tiendra une perma-
nence vendredi 21 mars, à
l’espace Gare, de 10h à 12h,
sans rendez-vous.

# Avenir castriote
Voici les matches prévus ce
week-end. Samedi 22, pla-
teau à Baillargues pour les
U8-U9, avec Baillargues, Va-
lergues, Saint-Ge-
niès-des-Mourgues, Cour-
champ, Saint-Just. Les U11-1
participent aussi à un plateau
à Saint-Jean-de-Védas (Cas-
tries, Villeneuve-lès- Maguelo-

ne, Saint-Martin Gazelec). Les
U11-2 seront à Lattes pour un
plateau les opposant aussi à
Mudaison et Baillargues. Les
U13-1 iront affronter leurs ho-
mologues de Fabrègues ; les
U13-2 se déplacent à Montpel-
lier chez Saint-Martin Gaze-
lec.
Dimanche 23 : les U17
jouent à domicile, à 10h30,
contre l’ASPTT Montpellier.
Les seniors 1 affrontent à do-
micile, à 15 h, Saussines et les
seniors 2, à 12h30, défieront
Villeneuve-lès-Maguelone.
Corres. ML : 0610371444 + 

Demain soir, ce sera la fête
de la Saint-Patrick à la salle
Occitanie de Combaillaux, à
partir de 19h30. Sont prévus
un repas tiré du sac à parta-
ger puis, à 20h15, un specta-
cle de l’ensemble des Celtic
frogs de Claire Libault et ses
élèves. À 21h, concert de mu-
sique irlandaise par les Ballys-
hannons. Le comité des fêtes
tiendra un stand de bières ir-
landaises (entre autres bois-
sons).
Vendredi 21 mars, à 10h30,
les toutes petites oreilles (de

6 mois à 3 ans), accompa-
gnées de leurs parents,
grands-parents ou assistantes
maternelles, sont invitées à
partir de 10h15 à la salle
Plaïol de la Média-Ruche de
Combaillaux-Murles. Au pro-
gramme, “Dans la basse-cour,
on raconte...”, une animation
contée par Françoise Cadè-
ne. Les places étant limitées,
une inscription est nécessai-
re.
Contact : 0467670393 et sur
mediatheque-combaillaux@
wanadoo.fr.
Corres. ML : 0686936669 + 

Le dernier conseil municipal
de ce mandat vient de se tenir
dans la belle salle de la mairie,
qui accueillit jadis les écoliers
murlois. Une dernière pour
Alain Guilbot, le maire, qui
avait annoncé voici un an qu’il
ne se représenterait pas,
après trente-sept années d’en-
gagement dans la vie munici-
pale.
À l’ordre du jour de cette ses-
sion, un seul point : l’examen
du compte administratif 2013,
dont les résultats, très satisfai-
sants, ont été adoptés à l’una-
nimité. L’équipe sortante lais-
se ainsi un “petit matelas” à

celle qui sera prochainement
élue. Une situation évidem-
ment confortable, comme

l’était celle laissée par Geor-
ges Gounel lorsqu’il s’était reti-
ré de la gestion municipale.

Le dernier mot est revenu à
Marie-Jeanne Gounel,
conseillère, qui ne se représen-
te pas et qui a souhaité rendre
hommage à Alain Guilbot en
exprimant « tout le plaisir
qu’elle avait eu à faire partie
de cette équipe ».
Quelques candidats des deux
listes aux prochaines élec-
tions étaient venus assister à
ce dernier conseil. Et c’est
dans une ambiance amicale
que s’est achevée la réunion,
chacun levant son verre au
« bien vivre à Murles ».
Corres. ML : 0467844099 + 

" Le plan du Viaduc a vu son réseau d’assainissement raccordé.

" Un conseil municipal détendu, où Alain Guilbot a tiré sa révérence.

Teyran Un parcours botanique
pour découvrir la flore locale
L’idée est de valoriser la ceinture forestière et ses 220 hectares.

Castries
Les échos du château à l’aqueduc

Combaillaux
Agenda de la médiathèque

Murles
Le maire Alain Guilbot a présidé son dernier conseil municipal

" Un bel espace pique-nique a été installé récemment aux abords du parcours botanique.

Pratique
De la salle des fêtes, rejoindre le
club cynophile et poursuivre pour
gagner le petit chemin. Ou prendre
après le stade la rue du Cros et
l’ancien chemin de Castries pour
apercevoir le parking aménagé à
l’entrée de l’espace pique-nique.
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L’ADMD (Association pour le
droit de mourir dans la digni-
té) s’est mobilisée, à Ganges,
pour informer et sensibiliser
la population sur le thème du
droit à une fin de vie digne.
Quelque 237 personnes ont si-
gné, sur le marché, la pétition
adressée à nos élus députés et
sénateurs, afin qu’ils promeu-
vent des textes complémentai-
res aux lois actuelles sur la fin

de vie et ce, dans un prochain
débat au Parlement concer-
nant le droit à une fin de vie di-
gne.
En effet, 2 Français sur 3 igno-
rent qu’il existe une loi per-
mettant de refuser l’acharne-
ment thérapeutique et beau-
coup ne connaissent pas les di-
rectives anticipées et l’impé-
rieuse nécessité de les écrire.
Corres. ML : 06 38 93 01 30 + 

L es mélomanes mais aussi les novices
sont choyés avec cette proposition no-
vatrice. Jean-Michel Mattia, musicien,
chanteur et auteur-compositeur, instal-

lé en Amérique du Sud pendant douze ans,
travaille avec divers groupes émergents de la
scène brésilienne et se produit dans des ren-
dez-vous internationaux. Dans le Sud de la
France, il joue dans de nombreux festivals
de jazz.
Depuis quelques années, il rajoute le chant et
la guitare à sa formation musicale. C’est
pour faire partager son expérience et sa pas-
sion qu’il fonde l’association Voix du monde.
Son objectif : mettre la musique et le chant à
disposition de tous, adultes comme enfants,
dans un esprit d’ouverture, de plaisir et de

partage. « Que vous n’ayez jamais osé vous
lancer ou que vous souhaitiez vous perfec-
tionner dans un cadre professionnel, venez
nous rejoindre ! », tel est le message de
Jean-Michel Mattia. Plusieurs cours de musi-
que et de chant sont proposés par l’associa-
tion ; à venir, un stage de chant indien Dhru-
pad avec Céline Wadier. Ce chant indien est
considéré comme la musique la plus ancien-
ne de l’Inde. C’est un art qu’il est possible
d’apprendre, quelles que soient vos connais-
sances en matière de musique.
Le stage se déroulera samedi 29 mars. Il est
ouvert à tous et les réservations sont
conseillées en raison de places limitées.
$ Association Voix et sons du monde :
0619639787 ; facebook.com/voixetsonsdumonde.
Corres. ML : 0663994031 + 

Ce week-end, c’est la reprise
de tous les championnats. Sa-
medi 22 mars, les trois équi-
pes U11 se déplacent à Mont-
pellier Petit-Bard, à Lavérune
et Saint-Gély. Les U17 vont à
Mireval et l’équipe 2 des U13
va aux Arceaux de Montpel-
lier.
Samedi, à partir de 14h, pas
moins de seize équipes de U8
et U9, soit 144 jeunes, se ren-
contrent au stade du Rieu-
tord. À 17h, l’équipe 1 des U13

accueille son homologue de
Saint-Clément. À Cazilhac, à
15h, nos U15 reçoivent Gi-
gean.
Pour terminer, dimanche à
10h30, sur le stade du Rieu-
tord, l’équipe des féminines se
voit confrontée à celle de Mar-
seillan. Même jour et même
stade, mais à 15h, c’est le der-
by : Saint-Martin-de-Londres
est l’hôte des seniors.
Bonne chance à tous.
Corres. ML : 06 63 66 88 32 + 

Venez vivre Les Médiévales, et
remonter le temps pour décou-
vrir la vie au Moyen Âge !
C’est ce que qu’il vous sera
proposé dimanche 4 mai, de
10h à 19h, dans les rues du
magnifique village de
Saint-Jean-de-Buèges.
Des troubadours, des musi-
ciens, des chevaliers et des
combats d’épée, mais aussi un
spectacle de rapaces, des arti-
sans forgerons, un tourneur
sur bois, un potier…
Vous pourrez aussi déambuler
et vous restaurer sur le mar-
ché médiéval. Une ambiance
familiale et festive vous at-

tend dans la belle vallée de la
Buèges.
Cette année, les organisateurs
et la communauté de commu-
nes du Grand Pic Saint-Loup
lancent un appel aux bénévo-
les pour étoffer l’équipe d’or-
ganisation et s’appuyer sur les
habitants du village.
Si vous êtes intéressé pour
participer à l’événement, pour
voir les coulisses et pour être
au plus près de l’action, vous
pouvez contacter le
0686286280.
Les chevaliers vous remer-
cient par avance !
Corres. ML : 0671658211

Norbert Fabre, délégué du
club Griffon nivernais, les Dia-
nes de Viols-en-Laval et du
Grand Aoutas organisent, pen-
dant trois jours, le 2e Brevet de
chasse sur sanglier en terrain
libre.
Ces épreuves, sans fusils,
consistent à noter les perfor-
mances de onze meutes de
chiens de race (griffons niver-
nais, porcelaine, briquet ven-
déen, griffon de gascogne, gas-
cogne saint-ongeois, griffon
fauve de Bretagne...).
Chaque matin, après tirage au
sort des meutes et contrôle
des chiens, trois ou quatre
d’entre elles auront deux heu-
res pour s’exprimer sous

l’autorité de cinq juges de la
Société centrale canine.
Mis sur la piste (le “pied”) d’un
sanglier, les huit chiens de cha-
que troupe, tous munis d’un
collier de couleur différente,
sont notés individuellement
pour la finesse de leur flair,
leur endurance, leur courage.
Ces épreuves permettent de sé-
lectionner les meilleurs géni-
teurs de chaque race.
Rendez-vous les vendredi 21,
samedi 22 et dimanche
23 mars, à partir de 7h30, à la
salle polyvalente. Ouvert à
tous, buvette et restauration
sur place.
Contact : 0621 3411 88.
Corres. ML : 0650626415

Quelque 80 choristes ont parti-
cipé à un stage de gospel, der-
nièrement, organisé par la cho-
rale de Laroque, Gospel Train
travellers, à la salle des ren-
contres de Saint-Bauzille. Les
participants sont venus des
quatre coins de la région.
L’ensemble vocal ainsi formé
était dirigé par la chanteuse et
chef de chœur montpelliérai-
ne Emma Lamadji, qui a su in-
suffler aux chanteurs toute
son énergie et sa compétence,

secondée par le chef de chora-
le de Laroque, Joël Kelemen.
Trois chants ont été appris
tout au long de la journée,
deux traditionnels et un
contemporain, qui ont pu être
interprétés en fin de journée
devant un public très attentif
et ravi de la prestation.
Ce fut une journée magnifi-
que, gratifiante pour sa prési-
dente Agnès Banal et fertile en
émotion.
Corres. ML : 0619969663 + 

Le club Lou Clapas s’est réuni
pour son assemblée générale
ordinaire. Une assemblée qui
a vu la présidente Éliane Tor-
tajado revenir sur sa première
année à la tête de l’une des as-
sociations les plus dynami-
ques de Viols-le-Fort.
Cette grande réunion annuelle
a permis de souligner la ges-
tion saine de l’association.
Après cette première partie
quelque peu formelle, le ras-
semblement s’est poursuivi,
comme à l’accoutumée, par
un repas convivial, toujours at-
tendu par les membres.
Un déjeuner qui fut copieux
comme il se doit : marquisette
pour l’apéritif, salade périgour-
dine, filet de poisson sauce
aurore, rôti de veau aux cham-
pignons, fromage, omelette
norvégienne et café gour-
mand pour parfaire le tout. De
quoi, pour une fois, oublier les
régimes et autres recomman-
dations des médecins.
Le repas était animé par René
Baldellon, qui a fait office à la

fois de chanteur et d’anima-
teur. Il a entonné des chan-
sons de son propre répertoire,
mais aussi n’a pas hésité à re-
prendre Nana Mouskouri et
Franck Mickaël.
Du côté de l’animation, il a
fait mimer la fameuse
“boiteuse” par des membres
de Lou Clapas ; de quoi ravir
(et soulager) ceux qui ont eu
la chance de rester dans le pu-
blic.

Parmi les projets pour l’année
à venir, le plus imminent est le
séjour à Feldkirch entre Suis-
se, Allemagne et Liechtens-
tein, du 11 au 15 mai. Un autre
voyage est prévu, un peu
moins loin celui-ci, dans
l’Aveyron, ainsi qu’une présen-
tation de produits de confort,
à Viols-le-Fort cette fois-ci,
dans les mois qui viennent.
Corres. ML : 0637331584 + 

Ganges Une association
qui sait donner de la voix
Lancée par Jean-Michel Mattia, musicien et
auteur-compositeur, elle organise aussi des stages.

" Quelque 80 chanteurs amateurs ont participé à ce stage de gospel.

" Griffons nivernais ou de Gascogne s’affronteront, ce week-end.

" L’assemblée reste un moment convivial pour le club Lou Clapas.

MUNICIPALES

Saint-Martin-
de-Londres Deux
réunions publiques
- La liste “Saint-Martin,
dynamique et sereine” vous
invite à sa dernière réunion
publique demain soir,
à 18 h 30, à la salle
des rencontres.
- La liste “Ensemble pour
Saint-Martin !” propose
une dernière réunion publique
vendredi 21 mars, à 18 h,
à la salle des rencontres.

Sainte-Croix-
de-Quintillargues
Meeting
du maire sortant
La liste “Ensemble
aménageons notre avenir”,
conduite par le maire sortant
Antoine Martinez, animera
une réunion publique
demain soir, à 19 h,
salle Claude-Saumade.

MIDI LIBRE

Pierre Mas, notre
correspondant
à Argelliers, a cessé
sa collaboration.
Nous recherchons
donc un nouveau
correspondant. Il s’agit
d’une activité accessoire
(statut de travailleur
indépendant), ouverte
également aux retraités.
Vous pouvez adresser
votre candidature
par courriel à Midi Libre
à corres.montpellier@
midilibre.com

Une pétition sur le marché
pour le droit à une fin de vie digne

" Céline Wadier animera un stage autour du chant indien Dhrupad, considéré comme le plus ancien.

Le week-end de l’US Basses-Cévennes

Laroque
# Dernier vide-greniers
Dimanche 23 mars, se tien-
dra, de 8 h à 17h, le dernier vi-
de-greniers avant l’été. Cette
manifestation aura pour ca-
dre, comme habituellement,
les terrasses de l’Hérault.
Pour de plus amples rensei-
gnements, consulter le site :
aniquoise.asso-web.com.
Et pour les réservations de
stands : bip34190@free.fr.
Corres. ML : 06 63 66 88 32 + 

Saint-Bauzille-de-Putois
Gospel à Saint-Bauzille

Saint-Jean-de-Buèges
Le festival des Médiévales
recherche des bénévoles

Viols-en-Laval
Des chiens de meute en lice pour
le 2e Brevet de chasse au sanglier

Viols-le-Fort
Lou Clapas a encore démontré tout son dynamisme

Notre-Dame-
de-Londres
# Atelier “Tricot
et bavardages”
La bibliothèque et ses bénévo-
les invitent les personnes inté-
ressées à participer à l’atelier
“Tricot et bavardages”, same-
di 22 mars, à partir de 15 h.
Corres. ML : 06 11 77 30 94 +
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# RADAR
Le second
“radar vitesse
moyenne”
de l’Hérault
va être mis
en service
aujourd’hui
sur la RD 13,
communes de
Nézignan-l’Évê-
que et
Pézenas,
dans le sens
Saint-Thibéry/
Pézenas. Il se
trouve sur un
axe où la
vitesse est
limitée à
90 km/h et est
présignalé par
un panneau
d’annonce de
contrôle
automatisé.

# SALON
Co-organisé
par la région, la
Mission locale
des Jeunes de
l’Agglo de
Montpellier et
Pôle emploi, le
salon Travail,
Avenir, Forma-
tion (TAF) aura
lieu demain et
vendredi, de
9h30 à 18h,
au parc expos
de Montpellier.

# DÉBAT
Le CRIAVS-LR
(Centre
ressource
pour les
intervenants
auprès des
auteurs de
violences
sexuelles
en Languedoc-
Roussillon)
organise ce
vendredi
21 mars,
à 18h30, la
diffusion du
téléfilm
Le silence des
églises, dans
l’amphithéâtre
Lapeyronie du
CHRU de
Montpellier.
Suivra un
débat sur le
thème “Sexe
et religion”.

LE CHIFFRE

200000
C’est en euros, le montant total de l’accord

de mécénat signé hier
entre le CHU de Nîmes, la
fondation d’entreprise
Areva, le Groupe Oc’Via
et GFC Construction.
Ce partenariat avec la
faculté de médecine
Montpellier-Nîmes
permet d’assurer le

développement de son centre de simulation
médicale Université Hôpital (Simuh). De
nouveaux fonds permettraient de poursuivre les
efforts du CHU pour devenir un centre français
d’excellence et d’innovation.  Photo S. D.

LA DISTINCTION

Le Parc, honoré par
“Sciences & Avenir”
La clinique privée du Parc, à
Castelnau-le-Lez, près de Montpellier, est le seul
établissement du réseau régional de
l’hospitalisation privée distingué par la revue
Sciences & Avenir.
Le magazine spécialisé vient, en effet, d’établir
un “Guide des hôpitaux”, dans lequel il présente
les « 600 services de pointe pour se faire soigner
par les meilleurs spécialistes des principales
pathologies ». Il fait le bilan national des
40 pathologies les plus courantes.
La clinique du Parc, propriété du groupe
Clinipôle, est citée pour son expertise en matière
d’hernie discale. Une reconnaissance pour
l’établissement qui accueille en son sein le travail
de mise au point du futur robot d’intervention sur
le rachis développé par la société MedTech,
présidée par Bertin Mahum.

LA BONNE NOUVELLE

La cave Sieur d’Arques
redevient bénéficiaire
À l’aube de ses 70 ans et sous l’impulsion
de son président, Maurice Lautard, arrivé en
2012, la cave Sieur d’Arques renoue avec les
bénéfices: «Après onze ans de déficit, nous
clôturons l’année 2013 avec un résultat positif de
200000 euros pour un chiffre d’affaires de
45 millions d’euros», indiquait hier le patron du
groupe, lors de la présentation à Paris de ses
résultats. Le bon bilan ne doit pas faire oublier
que l’entreprise a dû faire face à un plan de
restructuration et à des efforts réels de ses
270 vignerons adhérents. Une situation assainie
qui permet à l’entreprise de voir l’avenir…
en bulles. D’autant qu’aujourd’hui, ces vins
effervescents représentent près de 70% de son
chiffre d’affaires. Pour répondre aux attentes du
marché, la cave limouxine parie sur les crémants,
sans pour autant délaisser sa Blanquette de
Limoux. D’où la création d’une nouvelle marque
pour mieux contrer l’avancée des crémants
d’Alsace et de Bourgogne. Une offensive qui
pourrait lui permettre, à terme, de redevenir
la reine de la bulle dans la région.
La cave Sieur d’Arques n’oublie pas les vins
tranquilles avec le lancement d’une gamme de
vins de cépage.

À force de cultiver, dans ses émis-
sions, les joies simples et l’esprit
nature, Frédéric Lopez a fini par
être contaminé. Le présentateur

de Voyage en terre inconnue et de La pa-
renthèse inattendue, sur France 2, a
une idée en tête : « Je rêve d’une mai-
son en pierre dans les Cévennes ».
La région ne lui est pas étrangère : il a vé-
cu entre Gard et Hérault de 14 ans à
20 ans. À Palavas, puis Aigues-Mortes,
Lunel et La Grande Motte. « On n’allait
pas tellement dans l’arrière-pays à l’épo-
que », confie-t-il. Il espère donc rattra-
per le temps perdu, en quittant un litto-
ral connu pour une terre... encore incon-
nue. « En allant tous les week-ends à la
campagne (pour l’émission La parenthè-
se inattendue, sur la trame de confiden-
ces de trois personnalités réunies pen-
dant deux jours, NDLR), j’ai pris beau-
coup de plaisir et je me suis dit que ce
serait bien d’avoir une maison de cam-
pagne quelque part. J’ai fait le tour de
toutes les régions et je revenais tou-
jours vers les Cévennes. Il y a un côté
sauvage qui me rappelle beaucoup Voya-
ge en terre inconnue. J’ai la chance d’al-
ler dans des endroits très reculés dans
le monde et je sais combien on se sent
bien dans la nature. Dans ce coin-là, en
Cévennes, il y a les rivières, les monta-
gnes, la végétation. »
L’été dernier, il rêvait encore d’une caba-
ne à Lansargues, dans l’Hérault, au bord
du canal (lire ci-dessous). L’homme est
« impulsif », mais se réfrène. Peut-être
ne verra-t-il jamais ni sa cabane de Lan-

sargues ni sa maison en pierre des Cé-
vennes.
L’idée lui trotte en tout cas un peu plus
dans la tête encore depuis janvier. Il a ar-
rêté sans crier gare On va tous y passer,
l’émission quotidienne qu’il présentait
depuis la rentrée de septembre sur Fran-
ce Inter. « Trop pris par la télé », résu-
me-t-il, il avait eu les yeux plus gros que
le ventre. Il était venu proposer à Philip-
pe Val, le directeur de France Inter, un
rendez-vous hebdomadaire. Il est reparti
de son bureau avec une proposition de
quotidienne, acceptée quelques heures
plus tard. Trop tentante... Avant donc de
quitter le navire, pour cause de plaisir en-
volé. « C’est important de s’écouter, et
je ne voulais pas faire semblant. »

«Marcher, écrire, couper
avec le rythme parisien»
Frédéric Lopez
Les relevés Médiamétrie, pas très bons,
ont peut-être aussi aidé à ne pas s’épui-
ser à la tâche. Mais Frédéric Lopez assu-
re que l’audience, bonne ou mauvaise,
n’était pas en cause : « À France Inter,
ils ne sont pas obsédés par ça. Je voyais
par contre que j’avais accepté une quoti-
dienne à la radio, une hebdo à la télé et
que ça ne voulait rien dire. Le danger,
c’était que ça m’enlève le goût. Mon tra-
vail avait pris la place de tout le reste ».
Il s’est donc mis en adéquation avec ce
qui le taraudait depuis quelques mois :
« J’ai appris depuis deux ou trois ans à
savourer l’existence, ce que je ne faisais
pas avant. J’étais toujours en train de

courir, toujours dans l’action. Un ami
m’a dit “Si tu arrives à être sans fai-
re...” »
Respirer. En Cévennes ou ailleurs. Voilà
pour l’état d’esprit et le cœur sondé :
« J’ai arrêté la radio pour prendre plus
de temps pour vivre. Ça voulait dire ap-
prendre la musique, apprendre à cuisi-
ner, à jardiner, bricoler... Je ne sais
rien faire ! C’est une phrase de Confu-
cius qui m’a aidé à expliquer ma déci-
sion : on a deux vies, la seconde est là le
jour où on vérifie qu’on n’en a qu’une. »
Les moments partagés avec ses invités
dans La parenthèse inattendue font par-
tie de ces temps de parole et de convivia-
lité. « Cuisiner ensemble, très honnête-
ment, ce n’est pas quelque chose que je
faisais dans la vraie vie. C’est un truc
assez chouette, un peu enfantin. »
Frédéric Lopez franchira-t-il le pas, pour
se muer épisodiquement en Cévenol
contemplatif ? Il va en tout cas faire des
visites dans le secteur, et peut-être louer
une maison à l’année avant de faire le
grand saut : « Tout le monde me recom-
mande de louer pour voir combien de
temps je peux venir, parce que Paris, ce
n’est pas à côté. C’est vrai que je fantas-
me sur l’idée d’avoir une semaine par
mois pour marcher, écrire, couper avec
le rythme parisien. Ce n’est pas un ryth-
me humain. »

ARNAUD BOUCOMONT
aboucomont@midilibre.com

$ La parenthèse inattendue est diffusée ce
soir à 22 h 15, avec le journaliste Patrick Poivre
d’Arvor, la comédienne Hélène de Fougerolles
et le restaurateur Georges Blanc.

Quand Frédéric Lopez rêve
d’une parenthèse cévenole
Télévision ! L’animateur de France 2, qui a vécu adolescent sur
le littoral languedocien, voudrait s’installer dans l’arrière-pays.

" La maison de campagne de l’émission “La parenthèse inattendue” a donné des idées à Frédéric Lopez, qui rêve désormais de Cévennes.

Agé de 46 ans, Frédéric Lopez a vécu
pendant six ans dans la région. Ses
parents et l’une de ses sœurs vivent
encore à Agde. Il a passé son bac au
lycée Feuillade à Lunel et a suivi
ensuite des études de journalisme.
Il fera même un stage à Midi Libre.
Le chef de notre service régional de
l’époque, Jacques Bruyère, se souvient
d’« un très bon stagiaire, dynamique
et créatif ». De ses années d’adolescent,
il a gardé des amis, « les mêmes depuis
30 ans », et surtout Gilles Bérard, qui
est devenu son associé dans la société

Adenium TV (elle produit Voyage en
terre inconnue). C’est d’ailleurs avec
Gilles Bérard, en Thaïlande, que
Frédéric Lopez avait eu l’idée de son
émission il y a 20 ans. L’animateur vient
se ressourcer de temps en temps à
Lansargues (Hérault), chez le père de
Gilles, Hervé Bérard, président de
l’association Défense et protection du
patrimoine de Lansargues et candidat
aux municipales dans la commune.
Frédéric Lopez a eu des relations
compliquées avec son père - croupier
de casino, d’où les déménagements

successifs - et l’adolescent avait trouvé
en Hervé Bérard une forme de modèle.
Il était à Lansargues l’été dernier, pour
la fête votive. L’occasion de se
rappeler une humiliation d’adolescent :
il est dans l’arène, pour un toro piscine.
Il se rend compte que tous ses potes
ont disparu... « Je suis seul. Il y a une
clameur. Le spectacle, c’est moi et le
taureau. Je suis terrorisé. Il avait des
cornes immenses. Je cours, je cours, je
cours. » Il se retourne enfin : le taureau
n’avait pas bougé !

A. B. avec C. F.

Une adolescence ici, au bord de l’eauLE RENDEZ-VOUS

Croquer sa santé
Pour la troisième année consécutive,
les étudiantes de l’École de Diététique
et Nutrition Humaine (EDNH)
organisent une journée de
sensibilisation sur le thème de la santé
et de la nutrition et notamment la lutte
contre le surpoids et la sédentarité.
Cette dernière se déroulera à
Montpellier au centre commercial
Odysseum, le samedi 22 mars
de 11h à 18h.

" Société
" France
" Monde
" Économie



O n a décidé de rompre le
contrat unilatéralement, et
de créer une régie munici-
pale. On a baissé le prix de

l’eau de 40 %» En prenant la mairie
d’Alès en 1995, l’équipe de Max Rous-
tan joue les précurseurs, en coupant
avec pertes et fracas le contrat liant
la ville à la Générale des Eaux. «Il
avait été signé des années avant par
le PC. Il n’y avait eu aucun investis-
sement, le réseau avait 68% de per-
tes» se souvient Christophe Rivenq,
directeur de cabinet du maire UMP.
« On a subi de très grosses pres-
sions, y compris physiques, mais la
ville a gagné tous ses procès. Cela a
aussi été très formateur.»

«Distribuer de l’eau
n’est pas compliqué.
C’est de la plomberie»
La mairie d’Alès
Aujourd’hui, Alès affiche le prix de
l’eau le plus bas des 13 grandes villes
de la région. «On n’a pas de marges
ni de dividendes à verser aux ac-
tionnaires, on connaît exactement
les charges, et on n’a rien d’opaque.
Et puis distribuer de l’eau, ce n’est
pas très compliqué : c’est de la plom-
berie.»
Seule la ville de Rodez est également
en régie municipale. Selon un autre
processus : «Cela date de plus de
100 ans, c’était l’idée du maire de
l’époque, Louis Lacombe, d’aller pui-
ser de l’eau aux sources du Lévezou.
Les conduites ont été tirées sur 50
kilomètres. C’était grandiose pour
l’époque» précise Jean-Albert Bessiè-
re, en charge du dossier. Le traite-
ment de l’eau et l’assainissement
sont toutefois délégués à Véolia.
À l’opposé, bien d’autres villes ont si-
gné des contrats à long terme, avec
parfois des conséquences financiè-
res importantes : «On va pouvoir
tout renégocier en 2017, y compris
le mode de gestion» souligne Ray-
mond Couderc, qui se dit «prison-
nier d’un contrat signé en 1994» et
qui fait que l’eau à Béziers, à 4,68 €

le m3, bat des records. Idem à Nar-
bonne (4,32 €) : « Ce n’est pas le fait
de notre gouvernance» insiste Ri-
chard Sevcik, vice-président de l’ag-
glomération, collectivité qui comme

souvent a récupéré la gestion de
l’eau. Signé en 2006, le contrat court
sur 18 ans. «Et tous les ans on a 1,5
ou 2% d’augmentation. On n’a pas
les moyens de rompre le contrat
avec Véolia, mais heureusement, on
n’a pas de gros travaux à faire
avant 2025.»
Millau vient de renégocier le contrat
qui liait la ville depuis des années à
Véolia : «On a fait un audit, et on
s’est aperçu qu’on avait beaucoup
de trop-perçu. Cela nous a permis
de renégocier une baisse de 10% du
prix, de faire une tarification socia-
le de l’eau, et d’arrêter le contrat fin

2017, et non en 2023 comme pré-
vu » résume Claude Alibert, l’élu
millavois chargé du dossier. Qui a
une certitude : «Si nous sommes réé-
lus, ce sera une municipalisation
du service de l’eau.»
À Montpellier, l’idée d’un passage en
régie a été au cœur de vifs débats
l’an dernier. En juillet, Jean-Pierre
Moure, le président de l’Agglo, a choi-
si le maintien d’une DSP de sept ans,
avec une baisse du prix de 10% à par-
tir de 2015. Seule concession, faite à
ses alliés écolos par l’actuel candidat
PS à la mairie de Montpellier : la pos-
sibilité d’un réexamen à mi-mandat
de la situation.

Reste que la concurrence, si elle est
réelle, peut profiter aux citoyens. Lu-
nel en est l’exemple, qui affiche le
prix le plus bas derrière Alès. Grâce
à une guerre des offres entre deux
petites compagnies, Ruas et la SDEI,
qui avait permis en 2003 une baisse
des prix de 30%.
«La ville n’a pas augmenté sa rede-
vance depuis cinq ans» souligne
Jean-François Larribet. «Nous som-
mes très satisfaits du service et de
la qualité, je ne vois vraiment pas
ce qui pourrait nous inciter à chan-
ger.»

FRANÇOIS BARRÈRE
fbarrere@midilibre.com

L’ŒIL DE L’EXPERT

Claude
GAUBERT
Représentant de
l’UFC Que Choisir
à Montpellier

24 HEURES D’ACTUALITÉ DANS LA RÉGION

«Assainissement
plus coûteux »
Que pensez-vous des fortes
variations du prix de l’eau
dans la région?
Cette diversité est pour partie
normale : le coût dépend des
communes, des agglos, de la
ressource, de la qualité de l’eau et de
sa dépollution. Croire qu’on puisse
avoir un tarif unique en France est
une erreur. La question est de savoir
quel est le juste prix auquel on peut
arriver. Malheureusement ce n’est
pas ce qui se fait dans les
collectivités. Au vu des études,
la régie municipale est en général
moins chère que la délégation de
service public (DSP), mais il ne faut
pas avoir d’a priori : une DSP peut
avoir un meilleur prix.
La question du prix de l’eau ne
semble pas passionner les
consommateurs...
Le prix de l’eau rentre dans les
dépenses contraintes du logement,
mais comparé aux coûts
énergétiques, il reste beaucoup plus
bas. Ce que le consommateur peut
économiser, sur 120 m3/an, n’est pas
énorme. Ce n’est pas une raison pour
faire n’importe quoi non plus.
Quelle évolution à l’avenir?
Le prix de l’eau risque de fortement
augmenter avec un assainissement
de plus en plus coûteux : on va faire
la chasse à de nouveaux produits,
pesticides et médicaments. La qualité
de la ressource se dégrade il va
falloir dépolluer davantage, d’autant
que la France est dans le collimateur
des institutions européennes. Et les
taxes pour les agences de l’eau vont
aussi augmenter.

C’est un véritable lien, une passerel-
le entre deux quartiers montpellié-
rains, Port-Marianne et les Aiguerel-
les, que la maire Hélène Mandroux
a inauguré hier, en présence de l’ar-
chitecte Rudy Ricciotti et de toute
son équipe.
Le pont de la République, long de
75 m et large de 17 m, aura coûté
pas moins de 8,9 M€. Mais au-delà
de ce montant, on retiendra surtout

l’ouvrage d’art de belle facture réali-
sé en béton fibré ultra-performant
(Befup), un matériau particulière-
ment innovant. C’est d’ailleurs le
premier édifice d’art en Europe réa-
lisé en Befup.
Ouvert actuellement aux vélos et
aux piétons, le pont de la Républi-
que ne sera accessible aux voitures
qu’à partir de 2015.
 Photo JEAN-MICHEL MART

Hérault Le pont de la République
inauguré hier à Montpellier

Aude Effaroucher
le loup du Razès
Une brebis appartenant à un
élevage de la Malepère a été
tuée dans la nuit de dimanche
à lundi. Le loup du Razès, qui
fait parler de lui depuis des
jours, pourrait être à l’origine
de l’attaque. En conséquence,
des lieutenants de louveterie
réalisent des patrouilles sur les
communes de Fenouillet-du-
Razès, de Hounoux et de
Ribouisse et effectuent des tirs
d’effarouchement. «Ces tirs ne
visent pas à tuer l’animal mais
à le faire fuir», a précisé la
préfecture de Carcassonne.

Hérault Le canal
de Lunel inquiète
La qualité de ses eaux laisse
à désirer. Au point que le
canal de Lunel est souvent
jugé, selon les rapports du
conseil général, inapte à la
pratique des loisirs et des
sports nautiques. Un mauvais
résultat lié à une pollution
bactériologique chronique.

Hérault/Gard/P-O

2000
C’est le nombre de personnes rassemblées,
hier, à Montpellier, afin de manifester leur
mécontentement quant au pacte de
responsabilité envisagé entre le gouvernement
et le patronat. À l’appel des organisations
syndicales, le cortège, composé de toutes les
branches de la fonction publique, d’enseignants,
d’intermittents du spectacle, et de bon nombre
de retraités, s’est élancé depuis le Peyrou.
Même son de cloche à Nîmes et à Rodez avec
400 manifestants et à Perpignan où un millier de
personnes était descendu dans la rue.

Aude La grève de Kéolis
impacte le service de cantine
Les dernières négociations entre les syndicats
et la direction n’ont pas abouti. Le réseau
interurbain narbonnais sera donc fortement
désorganisé à partir d’aujourd’hui. Et cela ne
s’arrêtera pas là, puisque le mouvement de
grève impactera également le service de
restauration scolaire, entraînant des
perturbations demain et vendredi 21 mars.
En l’absence de transport pouvant acheminer
les enfants vers les cantines, le service de
restauration scolaire ne sera pas assuré, à
l’exception de certaines écoles maternelles.

Lozère Le CER de
Mende va rouvrir
La commission de sécurité
a, hier matin, donné un avis
favorable à la réouverture du
centre éducatif renforcé (CER)
de Mende. La nouvelle laisse
perplexe les quatorze salariés
de la structure qui, malgré
le maintien de leurs emplois,
contestent le fait que les
conditions soient assurées
pour accueillir les jeunes.
En cause : des travaux
encore à réaliser.

Lozère À Marvejols,
Lupus condamné
Le tribunal de commerce de
Mende a tranché sur l’avenir
de Lupus Électro. Sur les trois
sites existants - Marvejols,
Lodève et Les Mages - seul
l’atelier héraultais de bobinage
sera conservé. Et sur les
92 salariés que compte
actuellement l’entreprise,
13 seulement sont assurés
d’avoir un travail dans les
mois à venir.

De l’eau au prix très flottant
Municipales ! Peu chère à Alès, elle frôle des records à Béziers, et pour quelques années encore.

À LIRE DEMAIN
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Fernande Huertas, 98 ans, can-
didate Front national à Nîmes,
ne battra pas le record. Il est
cette année détenu par une
Marseillaise de 102 ans qui a
voulu faire plaisir à son pe-
tit-fils candidat à Marseille, là
aussi pour le FN.
Le secrétaire départemental
frontiste du Gard, Gilles Caïtu-
coli, confirme qu’il a bien fallu
«présenter une liste entière ».
Sa propre mère, 87 ans, figure
elle aussi sur cette même liste
nîmoise.
Le FN a eu du mal à convain-
cre suffisamment de candi-
dats : le même Gilles Caïtuco-
li, candidat à Villeneu-
ve-lez-Avignon (Gard), a dé-
couvert un peu tard qu’un de
ses colistiers était sous cura-
telle renforcée.
Au Grau-du-Roi, une commer-
çante s’est retrouvée sur la lis-
te FN sans l’avoir souhaité.

Maladie d’Alzheimer
et même décès
À Nîmes, ce sont quatre em-
ployés d’une supérette qui
contestent leur présence sur
la liste d’Elizabeth Pascal,
ex-FN. Ils affirment avoir si-
gné ce qu’ils prenaient pour
une pétition.
Les cas de figure se multi-
plient en France ces derniers
jours sur des listes FN. Le jour-
nal La République du centre
cite notamment le cas d’une
nonagénaire atteinte de la ma-
ladie d’Alzheimer, à Orléans.
Le cas d’une candidate de
96 ans a également défrayé la
chronique dans le Val d’Oise,
à Enghien : elle est décédée le
jour du dépôt de liste, mais
son décès n’a été connu du tê-
te de liste FN que trois semai-
nes plus tard.

ARNAUD BOUCOMONT
aboucomont@midilibre.com

I ls en ont encore pour plusieurs heures.
Pour finir de compter, recenser, et clas-
ser les centaines d’armes de gros calibre,
les milliers de munitions, sans parler des

grenades, des explosifs et des obus de guer-
re, les 350 gendarmes mobilisés hier à
l’aube pour l’opération Armes 66 ne seront
pas de trop.
Car c’est une sorte de pêche miraculeuse
qu’a ramenée le coup de filet lancé dans tou-
te la France par une juge d’instruction de
Perpignan. Plus de 300 armes de poing, des
dizaines de fusils, de pistolets-mitrailleurs...
la plupart achetés via internet, par l’intermé-
diaire d’un quadragénaire audois, chauffeur
de bus scolaire dans les Pyrénées-Orienta-
les, après avoir tenu une armurerie à Trèbes
(Aude) près de Carcassonne.

Collectionneurs et grand banditisme
Depuis des années, il postait des annonces
sur des sites spécialisés et fréquentés par les
amateurs d’armes. Au fil des commandes, il
achetait à l’étranger, notamment en Autri-
che et en Allemagne, des armes qui y sont li-
brement vendues. En mars 2012, les doua-
niers interceptent des colis qui lui sont desti-
nés, et qui contiennent des armes automati-
ques. Il est interrogé, placé en garde à vue,
mis en examen et placé sous contrôle judi-
ciaire.
Mais pour le service national des douanes ju-
diciaires et la brigade des recherches de Per-
pignan, commence une tâche de longue ha-
leine : recenser les transactions faites par
l’ex-armurier.

«On en est arrivé à 1600 armes et
1300 clients» indique le colonel Dominique
Goury, l’adjoint du général commandant la
région de gendarmerie. « Il tenait un livre
de comptes avec la date d’expédition des ar-
mes qu’il envoyait en recommandé.» Les
enquêteurs se concentrent sur les armes
automatiques, interdites à l’achat et à la dé-
tention en France. Mais internet se transfor-
me visiblement très facilement en fournis-
seur massif de ces objets aussi sensibles que
dangereux: pour les trafiquants, le web est
une ressource d’une facilité déconcertante.
150 clients ont été ciblés, dont 84 ont été ré-
veillés par les gendarmes hier matin. Sept se
trouvaient en Languedoc-Roussillon : chez
un habitant de l’agglomération de Perpi-
gnan, une trentaine d’armes (photo) ont été
saisies. Les autres ont été arrêtés dans toute
la France. Chez un collectionneur alsacien,
un plein entrepôt, regorgeant de munitions
et d’armes de la Seconde Guerre mondiale
est en cours d’inventaire.
Mais il n’y a pas que des collectionneurs
chez les clients de l’ex-armurier audois.
« On a fait des interpellations en Paca et en
Corse chez des gens qui étaient connus de
la justice pour violence avec arme», avoue
le colonel Goury.
Comme quoi, même au sein du grand bandi-
tisme, on peut aussi faire ses courses sur in-
ternet, presque en toute impunité.

FRANÇOIS BARRÈRE
fbarrere@midilibre.com
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L’application Midi Libre pour
iPhone fait peau neuve. Tou-
jours gratuite, cette version
3.5 tient compte des remar-
ques des mobinautes pour
leur offrir, au creux de la po-
che et dans des conditions de
lecture optimales, le meilleur
de l’information locale, natio-
nale et internationale.
Au menu: un style graphique
aéré, en cohérence avec le de-
sign iOS 7 ; une barre de navi-
gation pour accéder rapide-
ment aux différentes rubri-
ques et fonctionnalités ; un ac-
cès direct à l’actualité de tou-
tes les communes du Langue-
doc-Roussillon et de l’Avey-
ron; une page spéciale dédiée
aux communes favorites de
l’utilisateur ; et un nombre
plus important d’articles
consultables avec un indica-
teur très visible des contenus

déjà lus.
L’application permet égale-
ment de télécharger, dès 7h,
la version numérique (PDF)
de Midi Libre pour 0,89 €

l’unité ou 14,99 € par mois.
Cette nouvelle version sortira
dans les semaines à venir sur

Android. D’ici là, rendez-vous
sur l’AppStore pour téléchar-
ger Midi Libre iOS 3.5 et
nous faire part de vos éven-
tuelles remarques. On compte
sur vous pour les 5 étoiles !
$ Nécessite iOS 5.0 ou une ver-
sion ultérieure. Optimisée pour
l’iPhone 5, 5s et 5c.

«Pour nous c’était comme un
fils. Tout le monde l’adorait.»
À la barre de la cour d’assises
des Pyrénées-Orientales, les
habitants de Porta, ce petit vil-
lage perdu dans la montagne,
défilent. Pour parler de
Jean-Marc Olias, abattu d’un
coup de fusil le 21 février 2011
par sa maîtresse, Françoise
Rousé. Voilà Aimé Guy, un sep-
tuagénaire digne, mais qui a
du mal à contenir ses émo-
tions. «J’arrive pas à com-
prendre qu’on puisse assassi-
ner quelqu’un pour une histoi-
re de fesses. Si on assassinait
tous les gens qui ont ces pro-
blèmes, on passerait plus
dans les rues. Il y aurait des
cadavres partout.» Quand on
l’interroge sur l’accusée, il pei-
ne à refréner sa haine.
«Si je pouvais lui donner un
lacet dans sa cellule, je le lui
donnerais. Je suis pas chas-
seur, je tuerais pas une biche,
mais dans un cas comme ça,
je sais pas ce que je ferais.»
La haine, encore, est là quand
s’avance Jean-Pierre, un retrai-
té sexagénaire que tout le mon-
de ici désigne comme le cor-
beau. Celui qui disait au mari,
puis aux amants de Françoise
qu’elle les trompait abondam-
ment. Celui qui, selon elle,
l’aurait harcelée au point qu’el-
le perde les pédales, et abatte
Jean-Marc Olias.
«Est-ce que vous êtes attentif
aux rumeurs du village?», de-

mande le président. «Oh, vous
savez, à Porta, on est cent.
Une mouche vole, on la voit.»
Ils ont plus ou moins été éle-
vés ensemble, avec Françoise.
Quel secret cachent-ils? Mys-
tère.
«Vous n’avez jamais été
amoureux d’elle?»
- Ah non, si vous saviez le per-
sonnage que c’est ! Elle est ma-
nipulatrice, elle a toujours été
tordue!
Revient la haine, encore : «Si
vous saviez, elle est mauvai-
se ! Qu’elle me regarde, qu’elle
me regarde un peu ! », lui lan-
ce-t-il. Puis il s’emporte, face
au feu roulant des questions.
Fait des grands gestes. «Met-
tez-moi les menottes et empor-
tez-moi!»
L’avocat général tranche: «Il
est urgent que le cinéma s’ar-
rête. Je n’ai plus de ques-
tions»

F. B.

Quand le FN
peinait à boucler
ses listes

Internet, ce fournisseur
d’armes automatiques
Trafic ! Des centaines de pistolets et fusils saisis
hier à Perpignan et dans toute la France.

L’application “Midi Libre”
pour iPhone fait peau neuve
Mobiles ! Plus ergonomique, plus riche, toujours gratuite.

Porta, ses habitants
et la haine à la barre
P-O. ! Audience agitée hier, au fil
des auditions des témoins du crime.

FAITS DIVERS

Hérault Vols
d’huîtres : un
ostréiculteur arrêté
Un ostréiculteur a été
interpellé lundi par la brigade
de gendarmerie de Mèze.
L’homme, soupçonné d’avoir
volé d’autres conchyliculteurs
de l’étang de Thau, a été
placé en garde à vue à la
suite d’une perquisition durant
laquelle les militaires ont mis
la main sur des pochons ne lui
appartenant pas. Il sera
présenté au Parquet de
Montpellier aujourd’hui.

Ardèche Un
“monstre” retrouvé
mort dans un bois
Un randonneur a fait une
incroyable découverte dans le
bois de Laoul, ce week-end :
le cadavre d’une bête,
mi-cochon, mi-sanglier,
pesant près de 300 kg et
mesurant 2,60 m de long.
Une enquête est ouverte.

« C’est un crime passionnel,
mais c’est un crime réfléchi.
Ce n’est pas un coup de
folie », a estimé hier soir
l’avocat général Albouy.
Le magistrat a disséqué le
déroulement des faits, le
comportement de Françoise
Rousé dans les jours et les
heures précédant le crime,
pour livrer sa conviction aux
jurés : « Elle a prémédité son
geste, a conçu et organisé

un guet-apens dans lequel
elle a fait volontairement
tomber Jean-Marc Olias. »
Pour lui, ce crime ressemble
« à une exécution ». Mais si
la préméditation ne fait
aucun doute, il estime que
« la perpétuité n’aurait aucun
sens ». Il demande 18 ans
de réclusion, assortie d’une
interdiction de séjour à
Porta. Me Mickaël Poilpré, en
défense, plaide ce matin à
9 h. Verdict dans la journée.

" Un design aéré, en cohérence avec iOS 7. CHRISTINE PALASZ

" Jean-Marc Olias, victime
de Françoise Rousé.  Photo F. B.

" Gilles Caïtucoli, candidat à
Villeneuve-lez-Avignon.  W. TRUFFY

" Les armes saisies chez un seul particulier, dans les P-O. Au cœur de l’enquête, un ex-armurier audois.

Dix-huit ans de réclusion requis
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Le domicile de Michèle Al-
liot-Marie a été perquisitionné
hier dans le cadre d’une enquê-
te visant l’ancienne garde des
Sceaux de Nicolas Sarkozy et
son père, pour abus de confian-
ce au détriment d’associations
de Saint-Jean-de-Luz (Pyré-
nées-Atlantiques).
« Je pense que cela vient de la
gauche et que cela vise à favo-
riser l’abstention aux élec-
tions municipales », a dénon-
cé l’ex-ministre, interrogée par
La Chaîne parlementaire.
Tête de liste UMP aux euro-
péennes de mai dans la région
Sud-Ouest, MAM a fait le lien
entre ce nouvel épisode, sa ré-
vélation dans Le Monde, et les

autres affaires qui embarras-
sent la droite à la veille des mu-
nicipales.
Plusieurs perquisitions ont eu
lieu dans la matinée dans le ca-
dre de cette information judi-
ciaire, notamment au domicile
de Michèle Alliot-Marie et à ce-
lui de son père Bernard Marie,
tous deux à Neuilly-sur-Seine
(Hauts-de-Seine).
Les enquêteurs ont également
perquisitionné l’office du tou-
risme de Saint-Jean-de-Luz, vil-
le dont MAM fut maire de 1995
à 2002 - elle est toujours pre-
mière adjointe mais ne se repré-
sente pas. L’enquête a été
ouverte le 13 juin à Nanterre et
confiée à trois juges financiers.

Gilles Patron, 63 ans, ancien
père d’accueil de Laetitia Per-
rais, assassinée par Tony Meil-
hon en 2011, a regretté hier de-
vant la cour d’assises de Loi-
re-Atlantique où il comparaît,
libre, pour viols, des relations
sexuelles avec Jessica, la
sœur jumelle de Laetitia. Mais
il a rejeté les accusations de
quatre autres victimes présu-
mées.
« Je regrette la relation avec
Jessica, c’est une jeune fem-
me courageuse, volontaire, dé-
terminée... Je me revoyais
dans elle, c’est comme ça
qu’est née une certaine com-
plicité... », a-t-il expliqué.
Il s’était fait connaître lors-
que, après le meurtre de Laeti-
tia près de Pornic (Loire-Atlan-
tique) en janvier 2011, il avait
été reçu à deux reprises par le
président Sarkozy, à la place
des parents biologiques des ju-
melles qui lui avaient été
confiées. Il avait alors appelé
à la plus grande sévérité
contre les « violeurs récidivis-
tes ».

Il doit répondre de viols et
agressions sexuelles par « per-
sonne abusant de l’autorité
que lui confère sa fonction »
sur Jessica Perrais et une
autre jeune fille dont il a eu la
charge, en 2003 et 2004, alors
qu’elle avait entre 11 et 12 ans.
Il doit aussi répondre d’agres-
sions sexuelles, toujours par
personne abusant de l’autori-
té de sa fonction, sur un gar-
çon qui lui avait été confié.

Perquisitions chez MAM, chez
son père et à Saint-Jean-de-Luz

La société de la styliste améri-
caine L’Wren Scott, la compa-
gne du chanteur Mick Jagger
retrouvée pendue dans son ap-
partement new-yorkais lundi,
était criblée de dettes. C’est ce
qu’attestent les comptes de
l’entreprise basée à Londres.
LS Fashion Limited a enregis-
tré deux années consécutives
de déficit : 4,24 millions
d’euros (5,9 millions de dol-
lars) en 2012 et 3 millions M€

(4,1 millions de dollars) en
2011, selon les comptes de l’en-
treprise arrêtés au
31 décembre 2012.
L’Wren Scott devait présenter
en février sa collection à la
Fashion Week de Londres,
mais le défilé avait été annulé,
officiellement pour des retards
de production.
Ancien mannequin, L’Wren
Scott, âgée de 49 ans, était de-
venue une styliste réputée aux

États-Unis. Ses créations
étaient portées notamment par
Madonna, Sarah Jessica Par-
ker, Angelina Jolie, Nicole Kid-
man, Michelle Obama...
Elle partageait la vie de Mick
Jagger, 70 ans, depuis 2001,
après qu’il se soit séparé de
Jerry Hall. Un proche du chan-

teur des Rolling Stones, en
tournée en Australie avec son
groupe, l’a dit « complètement
choqué et dévasté ». Il se serait
envolé immédiatement pour
New York. Hier, les Rolling Sto-
nes ont annoncé l’annulation
de leur tournée en Australie et
Nouvelle-Zélande.

Le père d’accueil de Laetitia,
victime de Meilhon, jugé pour viols

J e me suis fait l’État ! Je me suis battue
contre l’injustice de l’Homme» considè-
re Marie-Claude Barbagelata, née Teu-
ma.

À Bernis (Gard), elle vit avec le lourd dos-
sier du combat mené pour la mémoire de
son père. Elle revit cette journée du 5 juillet
1962, à Oran... L’Algérie n’est alors plus fran-
çaise, depuis le référendum sur l’indépen-
dance, trois jours avant. Marie-Claude Teu-
ma, 17 ans, prend un avion à Oran pour re-
joindre Londres et se perfectionner à la lan-
gue anglaise durant un mois.
Son père, Paul Teuma, né à Carcès en 1918
(près de Draguignan), souhaite rester en Al-
gérie. Directeur d’une brasserie, il se sent in-
tégré dans le pays. «Le 18 mars 62, il y
avait eu les Accords d’Évian. Le 19 mars, le
cessez-le-feu. On lui garantissait son inté-
gration» explique sa fille.

«Le combat m’a pris toute
une vie»
Marie-Claude Teuma
Quelques jours après son départ pour Lon-
dres, Marie-Claude Teuma apprend que son
père a été enlevé dans la journée du 5 juillet.
Elle trouve refuge chez sa mère, dans le sud
de la France.
Commence alors sa bataille : «Un combat so-
litaire qui m’a pris toute une vie. Je me
suis battue pour mon père, mais aussi
pour tous ces disparus... » D’abord, il lui
faut confirmation du décès de son père. En-

suite, elle veut le faire reconnaître “mort
pour la France”.
L’enlèvement de Paul Teuma est difficile à
prouver. Sur Internet et dans les réseaux as-
sociatifs, les rapatriés d’Algérie s’entraident.
Elle obtient un témoignage du Comité Inter-
national de la Croix Rouge indiquant que
«Paul Teuma et ses salariés ont été abattus
à la mitraillette», à un barrage routier, le
5 juillet 1962, alors qu’il se rendait sur une
base militaire d’Oran pour une livraison de
boissons. Marie-Claude Teuma s’appuie sur
ce courrier pour lancer une procédure judi-
ciaire, revendiquant que la mention “Mort
pour la France” soit indiquée sur l’acte de dé-
cès. La guerre d’Algérie étant finie officielle-
ment le 2 juillet 1962, les événements posté-
rieurs pouvaient-ils être considérés comme
faits de guerre?
Marie-Claude Teuma a gagné sa propre guer-
re : la mention pour son père, et la reconnais-
sance des faits tragiques que l’on a appelé
les “massacres du 5 juillet à Oran”.
Aujourd’hui, elle entame un autre combat
pour que le nom de Paul Teuma soit gravé
sur le monument aux morts du village de
Carcès.

THIERRY MONTANER
tmontaner@midilibre.com

$ L’ARRÊT Le 15 octobre 2013, l’arrêt de la cour
d’appel de Rennes a accordé la mention “Mort pour
la France” sur l’acte de décès de Paul Teuma et
condamné le Trésor public aux dépens des
différents procès. Dans cet arrêt, la cour a estimé
que Paul Teuma devait « être considéré comme une
victime de suite directe de faits de guerre».

TÉLEX

# NUCLÉAIRE Des dizaines
de militants de Greenpeace
(photo AFP) se sont introduits

hier de manière spectaculaire
dans l'enceinte de la centrale
nucléaire de Fessenheim
(Haut-Rhin), pour dénoncer
le manque de sécurité des
centrales vieillissantes et
réclamer une transition
énergétique plus ambitieuse.

# COURTIER Selon
l’ex-courtier français Jérôme
Kerviel (photo AFP), la
décision de justice sur son
sort, attendue aujourd’hui,
n’est « pas une fin » dans son
parcours contre « la tyrannie
des finances ». Condamné
(première instance et appel) à
5 ans de prison dont 3 ferme
et à un montant record de
4,91 milliards d’euros de
dommages et intérêts - la
perte déclarée par la Société

générale -, Jérôme Kerviel a
introduit un pourvoi en
cassation, demandant à ne
pas être considéré comme le
seul responsable dans cette
affaire. Kerviel effectue
actuellement une longue
marche de Rome à Paris.

# TUNNEL Durant le
week-end, des cambrioleurs
ont tranquillement dévalisé
une agence bancaire de
Bessières (Haute-Garonne),
en passant par un tunnel
creusé depuis une
canalisation de la ville et
arrivant dans la salle des
coffres.

# ÉCHAUFFOURÉES
Quatre personnes de 18 à
31 ans ont été écrouées hier
soir, soupçonnées d’avoir pris
part aux heurts avec la police
dimanche à Chanteloup-
les-Vignes (Yvelines).

# DISCRIMINATION La
société Euro Disney sera
jugée pour discrimination pour
avoir publié en 2006 des
offres d'emplois réservées
aux citoyens européens
visant à pourvoir des postes
de comédiens pour les
parades du parc d'attractions.

# CANCER Arrêt de travail
ou soins non remboursés, le
cancer entraîne une baisse
de revenus pour 60 % des
actifs atteints de la maladie,
selon une étude diffusée par
la Ligue contre le cancer.

# AMPOULES Le taux de
recyclage des ampoules a
encore progressé en 2013 :
il atteint 42 % des ventes,
soit 39,5 millions d’unités
retraitées, selon
l’éco-organisme Récylum.

La compagne décédée de Mick
Jagger était criblée de dettes
People ! Les Rolling Stones annulent leur tournée en Australie.

" Gilles Patron a reconnu des
relations avec la sœur de Laetitia.

Disparu, il est reconnu
mort pour la France
Algérie ! La justice a considéré victime de faits
de guerre un homme tué à Oran le 5 juillet 62.

" L’Wren Scott habillait les stars. Mick Jagger (g.) est « dévasté ».  AFP

" La bibliothèque de Marie-Claude Teuma témoigne d’un long combat. Photo T.M.

Mediapart a publié hier la te-
neur de sept écoutes de
conversations entre Nicolas
Sarkozy et son avocat Thierry
Herzog, dans lesquelles ce der-
nier qualifie notamment de
« bâtards de Bordeaux » les
juges qui avaient mis en exa-
men l’ex-président dans l’affai-
re Bettencourt.
Ces écoutes sur la seconde li-
gne téléphonique de l’ancien
président ouverte sous la faus-
se identité de Paul Bismuth,
entre le 28 janvier et le
11 février, tournent largement
autour de la décision de la
cour de Cassation attendue en
mars concernant les agendas
de M. Sarkozy, saisis dans ce
dossier dans lequel celui-ci a
bénéficié d’un non-lieu.

Gilbert a « bossé »
Les agendas figurent aussi
dans la procédure sur l’arbitra-
ge Tapie et sont susceptibles
d’intéresser les juges enquê-
tant sur des affaires embarras-
santes pour l’ancien pouvoir
comme les accusations de fi-
nancement de la campagne de
2007 par Kadhafi. C’est préci-
sément lors d’écoutes dans ce
dossier qu’a été interceptée
une conversation entre Nico-
las Sarkozy et Me Herzog, qui
a entraîné l’ouverture d’une in-
formation judiciaire pour vio-
lation du secret de l’instruc-
tion et trafic d’influence.

Comme l’avait révélé le Mon-
de, la synthèse des retranscrip-
tions des écoutes obtenues
par Mediapart indique que le
haut magistrat de la Cour de
cassation Gilbert Azibert ren-
seigne le camp Sarkozy. Selon
Mediapart, Me Herzog se félici-
te le 29 janvier du dévoue-
ment de leur informateur, qui
a « bossé ». Et il se montre op-
timiste sur une annulation par
la Cour de cassation de la sai-
sie des agendas, « sauf si le
droit finit par l’emporter ».
Une écoute du 30 janvier lais-
se apparaître que « Gilbert » a
eu accès à l’avis confidentiel
du rapporteur de la cour de
Cassation à ses collègues, qui
conclut à l’annulation de la sai-
sie des agendas et au retrait
des mentions relatives à ces
documents dans l’enquête Bet-
tencourt. « Ce qui va faire du
boulot à ces bâtards de Bor-
deaux », commente Me He-
rzog, toujours selon le site.
Le 1er février, Nicolas Sarkozy
appelle son avocat en lui de-
mandant de l’appeler sur sa li-
gne officielle, pour « qu’on ait
l’impression d’avoir une
conversation » au bénéfice
des enquêteurs, affirme Media-
part. Le 5 février, toujours se-
lon le site, Nicolas Sarkozy se
dit prêt à aider Gilbert Azibert
à obtenir un poste à Monaco.
Son avocat confie avoir rassu-
ré « Gilbert » à ce sujet : « Tu
rigoles, avec ce que tu fais ».

Mediapart publie des extraits
des écoutes de Sarkozy
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L a négociation sur les futures règles de
l’assurance chômage s’achève demain
et une chose est acquise : la création
des « droits rechargeables » pour tous

les chômeurs. Toutefois, patronat et syndi-
cats doivent s’accorder sur leurs modalités.

Que se passe-t-il aujourd’hui quand un
chômeur reprend un travail avant d’avoir
épuisé ses droits à indemnités ?
Quand il reprend un poste à plein-temps, le
reliquat de ses droits n’est pas perdu. S’il se
retrouve de nouveau au chômage, on
calcule les nouveaux droits acquis et les
compare avec ce reliquat. L’indemnisation
la plus favorable est conservée et l’autre
effacée. Si le demandeur d’emploi retrouve
un emploi à temps partiel, ou un CDD de
très courte durée il entre dans le système
dit « d’activité réduite », qui permet, sous
conditions, de cumuler une partie de ses
allocations chômage avec son salaire et de
repousser la fin des droits. Un des grands
enjeux de la négociation est de simplifier ce
système, jugé illisible pour le chômeur,
souvent confronté à des « trop-perçus ».

Que changent les droits rechargeables ?
Créés en 2013, les « droits rechargeables »
posent le principe d’un cumul entre le
reliquat des droits non utilisés et les
nouveaux droits acquis grâce à une reprise
d’emploi. Objectif : sécuriser les chômeurs
et les inciter à retravailler, en leur en
assurant une indemnisation plus longue,
voire plus élevée, en cas de nouvelle perte
d’emploi. L’accord conclu entre CFDT,
CFTC, CFE-CGC et le patronat en 2013
stipulait que la mise en œuvre de ce
nouveau droit devrait se faire sans grever
les finances de l’Unédic. Le ministre du
Travail Michel Sapin faisait même le pari
qu’en « incitant à reprendre un travail »,

ce système « n’allait pas forcément coûter
cher et serait peut-être une économie pour
l’assurance chômage ». Mais l’Unédic évalue
le surcoût entre 320 et 880 millions.

Quelles sont les options possibles?
Si les « droits rechargeables » sont un vieux
thème syndical auquel le patronat a fini par
consentir, personne n’en a en réalité la
même définition. La CFDT propose un
système en deux temps : le chômeur qui en
ferait la demande à Pôle emploi percevrait
d’abord l’allocation journalière la plus
élevée - sélectionnée entre ses différents
droits capitalisés -, jusqu’à ce qu’elle soit
épuisée, puis recevrait les autres droits,
moins favorables. Coût : 650 millions
d’euros. FO veut un système « très lisible »
et moins coûteux (320 millions), qui
consiste à épuiser d’abord ses reliquats
de droits, avant d’en ouvrir de nouveaux.
Le Medef a de son côté proposé un cumul
partiel, rejeté par les syndicats. Autres in-
connues : les articulations de ce nouveau
système avec l'« activité réduite », et avec
le régime plus favorable des intérimaires.

# SOCIAL Au total, 240 000
manifestants selon la CGT,
menés par les chefs de FO et
de la CGT Jean-Claude Mailly
et Thierry Lepaon ont défilé
pour dire leur opposition au
« pacte de responsabilité »,
hier. « Nous voulons dire au
Medef que le chèque qu’il a
obtenu de François Hollande
ne sera pas un chèque en
blanc » a lancé M. Lepaon.
« Quand on est d’accord, on
signe, mais je ne signe pas un
truc où il n’y a rien », a dit
M. Mailly, à propos de l’accord
sur les contreparties du pacte,
signé par CFDT, CFTC et
CFE-CGC. Laurent Berger
(CFDT) a dénoncé « des
manifestations fourre-tout ».

# DROITE Guillaume Peltier,
cofondateur de la Droite forte
(UMP), juge « indéfendables »
les enregistrements pratiqués
par Patrick Buisson à l’Élysée,
mais ne veut pas d’un « procès
du sarkozysme » : « J’assume
complètement la campagne
présidentielle qu’a menée
Nicolas Sarkozy. »

# EXÉCUTIF Avec 23 %
d’opinions positives (- 4),
Jean-Marc Ayrault atteint un
record d’impopularité en mars,
tandis que François Hollande
stagne (- 1) à 25 %, selon le
baromètre mensuel LH2 pour
Le Nouvel Observateur.

# ÉLECTIONS 62 % des
Français trouvent les
professions de foi des
candidats dans leurs boîtes
aux lettres utiles pour faire leur
choix, selon l’institut CSA.

# TOULOUSE Le maire PS
sortant de Toulouse Pierre
Cohen maintient son avance
sur l’UMP Jean-Luc Moudenc,
avec 53 % d’intentions de vote
au 2e tour des municipales
contre 47 % pour Moudenc,
selon TNS Sofres-Sopra.

# PAU François Bayrou
(MoDem) est donné vainqueur à
Pau dans tous les cas de figure,
triangulaire ou duel au second
tour face au PS David Habib,
selon un sondage Ifop. Il a dit
hier qu’il « n'envisageait pas

de se présenter à l'élection
présidentielle » de 2017, ni aux
législatives, ni aux élections
européennes.

# AIX EN PROVENCE Le
maire UMP d’Aix, Maryse
Joissains, serait au coude à
coude à 46 % avec le candidat
PS dans le cadre d’une
triangulaire avec le FN, tous
les autres scénarios lui étant
favorables, selon un sondage
Ipsos/Steria pour France 3 et
La Provence. Dans une
quadrangulaire, Mme Joissains
capterait 43 % des suffrages,
devant la liste PS-EELV-FG
(35 %), la liste centriste de
François-Xavier de Peretti
totalisant 14% et celle du FN
8 %.

Droits rechargeables,
une avancée à préciser
Chômage ! Un emploi n’effacera plus les droits.

HEXAGONE ET MUNICIPALES

" File à Pôle emploi. Un droit à indemnisation non
épuisé ne pourra disparaître en cas de reprise. AFP

ÉDITORIAL

Par YANN MAREC

Violation
Même pas peur ! Face aux
gesticulations des pays de
l’Ouest, Vladimir Poutine,
tranquille, rattache la Crimée
à sa grande Russie. Les
urnes ont parlé. Poutine est
loin d’être un grand
démocrate et le sang
tchétchène coule encore
entre ses mains. Certes.
Mais, interrogeons-nous sur
l’attitude des Occidentaux
depuis le début de l’affaire.
Sommes-nous bien certains
que le renversement de Kiev
constituait un acte
démocratique alors que
la moitié des Ukrainiens,
pro-russe contestait le
renversement? Décréter
l’arrêt du bilinguisme de la
part du nouveau pouvoir ne
montrait pas non plus une
volonté d’apaisement.
Moscou a eu de l’urticaire.
Et que dire de ce référendum
de la Crimée vilipendé par la
classe politique européenne
et américaine?
Cette consultation qui ne
semble pas avoir été
entachée d’irrégularités
serait moins valable que le
référendum sur le Kosovo
dépecé de la Serbie.
À l’époque, l’initiative
poussée par l’Europe et les
États-Unis fut applaudie des
deux mains. Autre temps et
autre analyse. Aujourd’hui,
Vladimir Poutine peut bien
rire de la condamnation
internationale : les violations
démocratiques ne viennent
pas toujours du même
camp...
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Le monde du tourisme va te-
nir salon à Paris dès demain
sur fond d’une morosité per-
sistante en France.
Ce Salon mondial du tourisme
(SMT) espère attirer 100 000
visiteurs en quatre jours,
moins ambitieux que celui de
Berlin début mars qui en a atti-
ré 170 000. À Paris, l’objectif
n˚1 est de pousser à réserver.
Il y a urgence. Deux millions
et demi de Français ont renon-
cé à s’offrir des vacances ou
de courts séjours payants l’an
dernier et seuls 41 % des Fran-
çais sont partis, une baisse de
4 points sur un an et le taux le
plus bas depuis 15 ans. Seuls
29,5 millions de Français ont
séjourné au moins une nuit
pour loisirs dans un héberge-
ment payant, soit 2,5 millions
de moins qu’en 2012.
Des niveaux historiquement
bas ont été atteints parmi les
classes moyennes. Seuls 38 %
des foyers gagnant entre 1 500
et 2500 euros net ont pu s’of-
frir un hébergement payant
pour une escapade d’au moins
une nuit en 2013, un recul de 4
points par rapport à 2012.
L’hôtellerie française a connu
une baisse cumulée des taux
d’occupation (- 1,5 %) et des
prix (- 0,5 %), la hausse de la
clientèle étrangère n’ayant
pas compensé la chute des
nuitées, de 1,5 million.
En 2014, Protourisme note
que 60 % des Français comp-
tent partir en vacances ou en

courts séjours, payant ou non,
chiffre en baisse par rapport
aux intentions d’il y a un an.
Côté montagne, les stations
de ski françaises ont vu leur
fréquentation reculer lors de
la saison 2013-2014. À la fin
des vacances d’hiver, la fré-
quentation des pistes en jour-
nées-skieurs reculait de 4 % à
5 % sur un an. Les Pyrénées
s’en sortent le mieux, en haus-
se de 5 %. Les Alpes du nord
reculent de 2 à 4 % en Hau-
te-Savoie et Savoie, celles du
sud chutent de 8 %.
Pour le reste de l’année, le sec-
teur mise sur le tourisme de
mémoire à l’occasion du cen-
tenaire du début de la Grande
Guerre. Il devrait battre tous
les records cette année.

GABRIEL LEON
mleon@midilibre.com

Le tourisme tente de
relancer la machine
Loisirs ! Le salon de Paris s’ouvrira sur
un bilan 2013 singulièrement sombre.

L e président de la Fédération de
Russie, Vladimir Poutine, a si-
gné hier un traité historique rat-
tachant la Crimée à la Russie,

avec effet immédiat, faisant fi des
sanctions occidentales énoncées la
veille contre Moscou.
À l’issue d’un discours au Kremlin,
M. Poutine a signé avec les diri-
geants de Crimée un accord entéri-
nant l’entrée dans la Fédération de
deux nouveaux sujets, la Crimée et
la ville de Sébastopol, au statut spéci-
fique dans la péninsule. La signature
a été applaudie par l’assemblée de
gouverneurs et parlementaires rus-
ses.
À Kiev, le porte-parole de la diploma-
tie ukrainienne Evguen Perebyïnis a
déclaré que l’Ukraine ne reconnaî-
trait « jamais la soi-disant indépen-
dance et le soi-disant accord sur le
rattachement de la Crimée à la Rus-
sie ». Un officier ukrainien a été tué
à Simféropol hier lors d’une tentati-
ve d’assaut contre sa base. Le Pre-
mier ministre ukrainien Arseni Iatse-
niouk a autorisé ses soldats à utiliser
leurs armes, évoquant un « crime de
guerre » et concluant que « le conflit
entre dans une phase militaire ».

« Nous ne voulons pas de
scission de l’Ukraine »
Vladimir Poutine
Le parti du candidat à la présidentiel-
le du 25 mai Vitali Klitschko a récla-
mé la rupture des relations diplomati-
ques avec la Russie. Pour autant, le
Premier ministre a déclaré que l’ad-
hésion de l’Ukraine à l’Otan n'est
« pas à l’ordre du jour ».

Le vice-président des États-Unis Joe
Biden a qualifié le rattachement de la
Crimée de « confiscation de territoi-
re » et menacé Moscou de nouvelles
sanctions : « L’isolement politique et
économique de la Russie ne peut
qu’augmenter si elle poursuit dans
la même voie ».
Le ministre britannique William Ha-
gue a annoncé la suspension de tou-
te coopération militaire.
Dans son discours, M. Poutine a joué
sur la fibre émotionnelle deux jours
après le référendum en Crimée qui a
plébiscité un rattachement à la Rus-
sie. « Dans le cœur et la conscience
des gens, la Crimée était et reste une
partie intégrante de la Russie »,

a-t-il lancé, affirmant que Moscou
aurait « trahi » les habitants de la pé-
ninsule si elle n’avait pas répondu à
ses appels à les protéger face à la
contestation à Kiev qui a destitué Vik-
tor Ianoukovitch, le président légale-
ment élu.
La Crimée, qui appartenait à la Rus-
sie au sein de l’URSS, avait été offer-
te en 1954 à l’Ukraine par le chef du
parti communiste soviétique Nikita
Khrouchtchev, décision prise selon
M. Poutine « en violation des nor-
mes constitutionnelles » d’alors.
« Les autorités de Crimée se sont ap-
puyées sur le précédent connu du Ko-
sovo, précédent que nos partenaires
occidentaux ont créé (...). Ils ont re-
connu comme légitime la séparation

du Kosovo de la Serbie », sans autori-
sation de Belgrade.
« Ne croyez pas ceux qui vous font
peur au sujet de la Russie, qui vous
disent qu’après la Crimée, vont sui-
vre d’autres régions », s’est même of-
fert le luxe de dire M. Poutine à
l’adresse de ceux qui s’inquiètent
pour l’est russophone de l’Ukraine.
« Nous ne voulons pas la scission de
l’Ukraine, nous n’en avons pas be-
soin », a-t-il rassuré. Il est vrai que
l’économie russe va devoir payer
cher pour intégrer la seule Crimée
aux normes russes, de l’ordre de
20 milliards de dollars selon les ex-
perts. Et la croissance russe, déjà au
plus bas, risque de pâtir de la crise.

Sanctions et couac
Les sanctions européennes et
américaines concernent un petit
nombre de hauts responsables,
mais épargnent Poutine. Excluant
l’option militaire, les Occidentaux
comptent sur un isolement de la
Russie. États-Unis et UE - parmi
ses trois principaux partenaires -
pourraient envisager des sanctions
économiques. Laurent Fabius, qui
a annulé une visite à Moscou hier,
avait déclaré la veille que Paris
pourrait suspendre la vente de
deux navires de guerre Mistral à
Moscou. Un nouveau « couac »
politique : Matignon a enjoint de ne
pas évoquer ce sujet qui fournit un
millier d’emplois à Saint-Nazaire.
Fabius a rectifié hier en disant que
Poutine reste invité le 6 juin au 70e

anniversaire du Débarquement.

" À Font-Romeu cet hiver. Les
Pyrénées s’en sont bien sorties. M.B.

MARCHÉS

# AUTOMOBILE Le conseil
de surveillance de PSA
Peugeot Citroën a choisi Louis
Gallois (ex-SNCF, ex-EADS),
parrainé par l’Etat, comme
président. Outre la famille
Peugeot, PSA voit arriver deux
nouveaux actionnaires, l’Etat et
le chinois Dongfeng.

# LINGERIE La marque
Monette Paris, née il y a un an
à Bourg-en-Bresse avec
d’ex-salariées de Lejaby, a
trouvé un repreneur
luxembourgeois, 7 Fashion.

# GAZ La consommation de
gaz en France a chuté de
21,5 % en janvier-février
du fait de l’hiver doux.

# TRANSPORT Le conseil
de surveillance de la SNCM a
donné pouvoir hier au
président du directoire pour
signer une lettre d'intention de
commande de 4 navires avec
le chantier naval STX de
Saint-Nazaire
(Loire-Atlantique).

Bourse
Nette hausse,
merci Poutine !
La Bourse de Paris a continué
sa nette remontée hier
(+ 0,97 %), soulagée par l’inten-
tion affichée de Vladimir Pouti-
ne de prendre la Crimée sous
son aile mais de ne pas reven-
diquer d’autres territoires en
Ukraine. Le CAC 40 a engran-
gé 41,30 points à 4 313,26
points, dans un volume
d’échanges de 3,6 milliards
d’euros. Lundi, il avait rebondi
de 1,32 %, à l’instar des autres
places mondiales.
L’indice parisien a stationné lé-
gèrement dans le rouge pen-
dant la matinée, et s’est immé-
diatement redressé à la
mi-journée après le discours
du président russe. « On corri-
ge l’excès de mauvaise hu-
meur qu’on a eu la semaine
dernière, où l’on s’est fait un
peu peur sur les bruits de bot-
tes. (...) Après les propos de
Poutine, on a le sentiment
qu’il ne va pas aller plus loin
en Ukraine, selon Renaid Mu-
rail, de Barclays Bourse. Mais
ça reste des paroles. Il ne fau-
drait pas (...) une remise en
cause sur le terrain. »
Du côté des valeurs, Re-
nault a grimpé (+3,59 %) grâ-
ce à la progression de ses ven-
tes en février, tout comme
Peugeot (+ 2,98 %), égale-
ment soutenu par la nomina-
tion de Louis Gallois à la tête
du conseil de surveillance de
PSA. Société Générale a en-
grangé 1,59 % après avoir fait
connaître son intention de lan-
cer une OPA sur la banque et
courtier en ligne Boursorama
pour la retirer de la cote.

PLANÈTE

# ESPAGNE Un demi-millier
d’immigrants subsahariens ont
pénétré hier à Melilla après un
assaut de la frontière avec le

Maroc, le plus massif depuis
2005 dans la ville autonome.
« 40 000 personnes attendent
au Maroc de pouvoir passer,
de façon illégale, en Espagne.
Et 40 000 autres à la frontière
Mauritanie-Maroc », a dit le
4 mars le ministre de l’Inté-
rieur, Jorge Fernandez Diaz.

# SYRIE Le montant des
destructions dues à la guerre
qui ravage le pays depuis trois
ans s’élève à quelque
31 milliards de dollars, a
affirmé le Premier ministre
syrien Waël al-Halaqi, soit le
PIB syrien (34 mds$ en 2014).

# MALAISIE-CHINE La
Chine a entamé des
recherches sur son territoire,
dix jours après la disparition
mystérieuse du vol malaisien
MH370, tandis que les
opérations dans l’océan Indien
prendront plusieurs semaines.

# TURQUIE La Cour
européenne des droits de
l’Homme a condamné hier la
Turquie pour la peine
incompressible de réclusion à
perpétuité infligée au rebelle
kurde Abdullah Öcalan, et son
isolement « inhumain ».

LaCriméerevientà laRussie
Europe de l’Est ! Une cérémonie solennelle en présence des parlementaires et
gouverneurs de la Fédération russe a scellé une annexion qui révolte l’Ukraine.

LE CHIFFRE

4
C’est le nombre de parcs
éoliens que la Compagnie du
Vent (groupe GDF Suez),
basée à Montpellier, entend
mettre en chantier cette année,
ainsi que trois centrales
photovoltaïques ; le tout pour
mise en service en 2015. Dans
l’éolien, il s’agit notamment de
bâtir un des parcs les plus
puissants de France, de
32 mégawatts, dans l’Yonne.

" Signature de l’acte d’adhésion par MM. Aksionov, Premier ministre criméen (g.),
Konstantionov, président du Parlement de Crimée, et Poutine, président de Russie.
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Sports

L a coupure de quinze jours
a-t-elle fait du bien ou a-t-elle
au contraire coupé la
dynamique du groupe ?

Ça a du bon et du moins bon. Il faut
faire avec un calendrier qui a été
conçu comme ça. Je préfère ne pas
jouer que jouer pendant les
doublons. On verra samedi dans
quel état on sera. Oyonnax, lui, a
joué la semaine dernière. C’est
surtout Oyonnax que je crains et ce
que cette équipe est capable de faire
chez elle depuis le début de la
saison. Elle n’y a perdu qu’un match.
Elle est bien organisée
défensivement, très dure dans le jeu
et le combat, avec une sorte de furia
qui empêche l’adversaire d’exister.

Vous n’imaginiez pas cette
équipe évoluer à ce niveau ?
L’an passé, Oyonnax avait fait
cavalier seul en ProD2. Quelque
part, c’est la meilleure équipe qui est
montée. Elle est sur une forme de
régularité.

La qualité de l’adversaire vous
préoccupe-t-elle davantage que le
niveau de jeu de votre équipe
pour son match de reprise ?
Tout sera lié. L’adversaire va nous
proposer beaucoup de difficultés.
Nous, je ne sais pas si on sera
capables de les surmonter.

Un point, ce sera le contrat
minimum, samedi, à Oyonnax ?
C’est sûr qu’il faudra prendre des
points. Tout va compter.

« Je suis très triste
d’avoir formé un joueur
pendant 3 ans et de ne
pas pouvoir en profiter»
Comment gérez-vous cette fin de
saison avec tous vos blessés ?
On fait avec l’effectif que l’on a. On
a beaucoup trop de blessés mais
c’est comme ça. Il reste cinq matchs
et on va essayer d’aligner la
meilleure équipe du moment en
fonction de l’état de fraîcheur des
uns et des autres.

N’est-ce pas une chance d’aller à

Oyonnax quand Toulon, lui, se
rend à Clermont ?
Je ne crois pas que ce soit une
chance d’aller à Oyonnax, non. On
pense au contraire qu’à Oyonnax, ce
sera la furia.

Que pensez-vous du départ d’Éric
Escande à Toulon, la saison
prochaine ?
Ça m’attriste énormément. C’est un
gamin de 21 ans qu’on a pris dans le
groupe il y a trois ans. Je pense
qu’on l’a vraiment formé. Passe, jeu
au pied, vision, défense : il a acquis
une très bonne technique et
beaucoup de savoir-faire. Il est
arrivé à maturité et il part à Toulon !

Mais n’étiez-vous pas un peu
décisionnaire sur ce dossier ?

Si. Je le voyais continuer avec nous
et j’ai dit qu’il fallait tout faire pour
le garder. Mais je ne peux pas en
dire plus. C’est le rugby
professionnel. J’ai dit à Éric qu’il
avait fait un choix courageux et
j’espère qu’il réussira. Mais encore
une fois, je suis très triste d’avoir
formé un joueur et de ne pas
pouvoir en profiter...

N’est-ce pas un
dysfonctionnement du rugby
professionnel ?
C’est la vie. Ça fait partie des
négociations. C’est un joueur qu’il
fallait conserver. Toulon a été plus
persuasif que Montpellier. Mais c’est
dur de garder trois N. 9 qui
explosent. C’est un poste de leader
de jeu, de leadership. Nos trois N. 9

ont grandi. Et comme les arbres,
quand ils grandissent trop, ils se
cachent la lumière. Il y en a un qui
s’en va pour laisser la lumière aux
autres et la prendre un peu plus, lui.
À Toulon, on lui a dit que ce serait
plus facile pour lui. Il le pense.

Mais il y a une aberration à
former un joueur pour le laisser
partir, non ?
Mais il y en a plein comme ça !
Fickou a quitté Toulon à 18 ans pour
Toulouse. Pareil pour Maestri,
Andreu, Mermoz... On ne peut pas
tout expliquer. Après, ce n’est pas
un drame non plus. S’il y en a un qui
est malheureux, franchement, c’est
moi !

Recueilli par PATRICE ESPINASSE
pespinasse@midilibre.com

" Eric Escande et Fabien Galthié : une page va se tourner. Photo MAX BERULLIER

RUGBY À XV Fabien Galthié évoque la reprise du Top 14 et le départ d’Escande à Toulon

« Le plus malheureux, c’est moi »
L’entraîneur montpelliérain regrette la perte du N. 9 qu’il a formé. Et qu’il voulait conserver.

Le championnat de France
des rallyes 2014 a débuté le
week-end dernier au Touquet
comme la précédente édition
s’était achevée, en novembre
dernier à Sainte-Maxime : sur
une victoire de Julien Maurin.
Dominateur de bout en bout
aux commandes de sa Ford
Fiesta WRC, le champion en ti-
tre a rapidement été débarras-
sé de Jean-Marie Cuoq (Ci-
troën C4 WRC), qui le suivait
de près avant d’être éliminé
sur une double crevaison,
pour ensuite se charger de te-
nir à distance le jeune Quen-
tin Gilbert (Citroën C4 WRC).
«Comme je n’ai plus l’obliga-
tion de gérer un champion-
nat, la victoire constituait
mon seul objectif. Cela m’a
permis de piloter l’esprit libé-
ré», analyse le vainqueur. Le-
quel n’a effectivement pas pré-

vu de défendre son titre cette
saison, préférant reporter l’es-
sentiel de ses efforts sur le
championnat du Monde sur
une Fiesta R5. Un programme
qui sera également celui du
prometteur Quentin Gilbert
dans les mois à venir.

À l’inverse, Pierre Roché, troi-
sième au Touquet à bord de sa
Mini JCW WRC, jouera bien le
championnat national cette
année, tout comme Eric Brun-
son (Ford Fiesta WRC),
contraint à l’abandon à domi-
cile ce week-end, Jean-Char-

les Beaubelique (Fiesta R5)
ou les pilotes de Porsche,
Gilles Nantet et Patrick
Rouillard.
Côtés régionaux, si Alex Gar-
cia a pris ses marques comme
pilote officiel Renault, son al-
ter ego d’Opel, Charlotte Ber-
ton a rallié le Touquet en lau-
réate du classement féminin.
Au championnat des teams,
l’équipe cévenole Chazel a per-
du tout espoir de podium avec
le retrait de Cuoq, son fer de
lance.

JACQUES FURET
redac.sports@midilibre.com

$ Classement final :
1. Maurin-Klinger (Fiesta WRC);
2. Gilbert-Jamoul (Citroën C4 WRC)
à 1’13”3; 3. Roché-Roché (Mini
WRC) à 3’31”6 ; 4. Baud-Chioso
(Fiesta WRC) à 6’59”6’; etc.

« L’entraînement de ce matin
n’a pas de quoi nous rassu-
rer... » Même s’il pense que
« le tir sera rectifié d’ici là »,
Robins Tchale Watchou ad-
met que le MHR n’a pas enco-
re préparé au mieux la délica-
te reprise du Top 14 samedi
(18 h 30), à Oyonnax.
Il y a le travail en opposition
qui n’a pas donné toutes les ga-
ranties hier, à Du-Manoir. Et
une liste de blessés longue
comme le bras (lire ci-dessus).
C’est surtout au poste de pilier
droit que Montpellier se retrou-
ve en grande carence. Mas,
Bustos (*) et Faamausili sur le
flanc, seul le Néo-Zélandais
Paea Fa’anunu est disponible !
Le staff n’aura donc pas le
choix. En revanche, il se don-
nera le temps d’établir le XV
de départ « le plus en forme ».
Outre les dix absents, des dou-
tes subsistent sur la participa-
tion de Rene Ranger (coup à
un pied) et du trio d’internatio-
naux Gorgodze, Nariashvili,
Hamilton, rentrés fatigués de
leur sélection respective. « On
verra leur état de fatigue» ré-
sume Fabien Galthié.

P.E.

$ (*) Bustos était hier à Bordeaux
pour déterminer si son hernie
cervicale nécessitait une opération.

AUTOMOBILE Rallye du Touquet ! Championnat de France

Julien Maurin sur sa lancée
Le champion de France 2013 a conservé la main dans le Pas-de-Calais.

Le MHR serre
les fesses en
première ligne

Classement IRB
La France, 7e,
perd deux places
La France occupe la 7e place
du classement de l’IRB à
l’issue du Tournoi 2014, soit un
recul de deux places par
rapport à sa position au début
de la compétition. La France,
qui a terminé avec un bilan de
trois victoires pour deux
défaites, a laissé la 5e place
qu’elle occupait fin janvier à
l’Irlande, vainqueur du Tournoi
samedi. L’Angleterre, 2e de
l’édition, reste 4e du
classement mondial et le pays
de Galles, 3e, conserve lui
aussi sa 6e position. L’Écosse
a perdu une place par rapport
à janvier et est 10e. L’Italie, qui
a hérité de la Cuillère de bois
(cinq défaites en cinq
matches), perd également une
place pour se retrouver en 14e

position.
Le classement
1. Nouvelle-Zélande 93,81 pts ;

2. Afrique du Sud 89,34 ; 3.
Australie 86,88 ; 4. Angleterre
85,68 ; 5. Irlande 82,13 (+2) ;
6. Pays de Galles 80,70 ; 7.
France 80,07 (-2) ; 8. Samoa
77,34 ; 9. Argentine 76,44
(+1) ; 10. Écosse 75,16 (-1).

RACING-MÉTRO L’ouvreur
Jonathan Sexton a mis un
terme aux rumeurs d’un retour
en Irlande la saison prochaine.
Sexton a assuré chez nos
confrères de RTE Sport qu’il
honorerait sa dernière année
de contrat avec le club
francilien.

NOUVELLE-ZÉLANDE
Le Néo-zélandais Frank Oliver,
qui fut capitaine des All Blacks,
est mort à l’âge de 65 ans.
Quarante-trois fois capé
de 1976 et 1981 au poste de
deuxième ligne, Oliver avait
ensuite été l’entraîneur des
Wellington Hurricanes et des
Auckland Blues. Il avait été
capitaine des All Blacks lors
d’une tournée victorieuse en
Australie en 1978.

Pour défier Oyonnax

" Maurin va maintenant privilégier le Mondial.

DROPS

LE CHIFFRE

10
C’est le nombre de joueurs
montpelliérains actuellement à
l’infirmerie. On y retrouve le
capitaine Fulgence Ouedraogo
(épaule, reprise espérée début
avril), les piliers Nicolas Mas
(coude), Na’ama Leleimalefaga
(épaule), Juan Figallo,
Maximiliano Bustos et Barry
Faamausili (hernie cervicale),
les 3es ligne Kélian Galletier
(poignet, fin de saison) et
Johnnie Beattie (cheville, fin de
saison), le centre Jacobus
Du Plessis (genou) et l’arrière
Anthony Floch (adducteurs).

CÔTÉ FACE
Navizet : « Plus
proche du foot »
En charge des négociations avec les
joueurs et en première ligne dans le
dossier Éric Escande, le directeur
exécutif du MHR Denis Navizet donne
son point de vue : « D’un côté, il y a le
regard philosophique. Pour certains
joueurs, le maillot, le club, l’aventure à
partager ne constituent plus une force
d’attraction. On peut le regretter mais
c’est comme ça. Et de l’autre, il y a
l’aspect sportif et économique. Eric
était attaché au club. Son père y a
joué et l’a entraîné. Mais d’autres
logiques entrent en ligne de compte.
Les joueurs veulent optimiser des
carrières qu’ils savent courtes.
Éric voulait un contrat pro et on lui
proposait un contrat espoir. Il ne peut
pas dire qu’on ne l’a pas respecté sur
la proposition financière. Il oublie
l’investissement du club sur toutes ses
années de formation. Tout ça est
symptomatique de l’évolution du rugby
pro. On est dans une approche
business, nouvelle, qu’il faut intégrer :
je forme un jeune, je le fais jouer, je le
valorise... et arrive un moment où je
ne peux plus m’aligner et il part. Ça
ressemble au foot et ses transferts.»



Battu 2-0 à l’aller par l’Olym-
piakos, Manchester United est
condamné à l’exploit, ce soir,
en 8e de finale retour de la Li-
gue des champions.
MU, qui compte tout de même
Rooney et Van Persie dans
son effectif, peut en théorie
renverser la vapeur face à des
Grecs qui sont loin d’être un
monument de la scène euro-
péenne et qui l’ont emporté
haut la main à la surprise géné-
rale à l’aller.
Toutefois, le club mancunien
n’a pas préparé au mieux cet-
te rencontre, étrillé 3-0 à Old
Trafford par Liverpool en
championnat où il pointe à
une peu glorieuse septième
place à douze points de la qua-
trième.
David Moyes, le successeur
d’Alex Ferguson, est à la tête
d’un bateau en dérive. Le club
est dans une dynamique des
plus négatives mais un sur-
saut est toujours possible, sur-
tout à Old Trafford.
À l’inverse, le Borussia Dort-
mund, même battu 2-1 ce
week-end par Mönchenglad-
bach, semble à l’abri face à un
Zenit Saint-Pétersbourg en
pleine déconfiture. Le club
russe, qui a perdu l’aller sur
son terrain (2-4), a limogé son
entraîneur Luciano Spalletti
au profit de Serguei Semak,
vieille connaissance du Paris
SG, aux commandes en atten-
dant l’arrivée imminente du
Portugais Andre Villas-Boas
(lire par ailleurs).

C ertes, la France n’aura aucun re-
présentant à la prochaine Coupe
du Monde, au Brésil. Certes, cha-
que semaine, sur les terrains de

Ligue 1, et d’ailleurs, des polémiques in-
terminables viennent rappeler l’incapa-
cité des footballeurs professionnels à
montrer le bon exemple à ces millions
de jeunes qui s’identifient à leur bêtise
quotidienne.
Mais faut-il laisser tomber pour
autant? Faut-il baisser les bras et ne
pas imaginer qu’un jour, peut-être, l’ar-
bitre bénéficiera de la confiance géné-
rale. Et du respect de tous.
À la Fédération française de football,
on a choisi de se battre. Soutenus par
le groupe “La Poste”, partenaire histori-
que des arbitres dans les quatre gran-
des disciplines collectives (football,
rugby à XV, basket-ball et handball),
les dirigeants de la FFF ont lancé l’opé-
ration intitulée “l’arbitre, au cœur du
jeu”.

Des passionnés

«Au-delà de l’arbitrage, c’est avant
tout l’être humain qui est au centre de
cette opération», a indiqué récemment
Maurice Martin, le très engagé prési-
dent de la Ligue Languedoc-Roussillon,
lors d’une soirée regroupant une centai-
ne de personnes.
«Il faut impérativement parvenir à
modifier l’image de l’arbitre. Plus que
le jeu, pensons aux hommes, et aux
femmes. Ce sont avant tout des pas-
sionnés de sport et de football, comme
les joueurs. Ils réalisent leurs rêves
autrement, c’est tout.»

«Les entraîneurs ne
donnent pas l’exemple.»
René Marsiglia, entraîneur
du Nîmes Olympique
Devant un parterre d’arbitres plus ou
moins chevronnés (Biton, Schmitt, Ha-
mel, Pignatelli, Chaouch...), mais aussi
en présence de René Marsiglia, l’entraî-
neur du Nîmes Olympique et Henri
Stambouli, le directeur du centre de for-
mation du Montpellier Hérault, c’est en-
suite Damien Ledentu, ancien arbitre
international et désormais président de
la commission régionale des arbitres,
qui a dressé un état des lieux plutôt op-
timiste de la fonction.

«Le Languedoc-Roussillon compte
aujourd’hui 879 arbitres, dont 39 na-
tionaux et un international, le Gar-
dois Nicolas Rainville, devenu la loco-
motive de notre ligue. C’est mieux
qu’en 2012 et qu’en 2011. L’autre bon-
ne nouvelle provient des jeunes et des
féminines, de plus en plus nom-
breux.»

Une affiche et un jeu

Sur les difficultés de la fonction, plu-
sieurs arbitres régionaux se sont alors
succédé pour témoigner de leur capaci-
té à oublier les environnements hosti-
les.
C’est ensuite René Marsiglia qui a rap-
pelé que certains entraîneurs, «et non
des moindres, ne donnent pas tou-
jours le bon exemple. J’ai été convoqué
une fois à la commission de discipli-

ne pour avoir mal parlé à un arbitre.
J’ai réclamé une sanction exemplaire,
pour pouvoir m’en souvenir.»
Quant à Henri Stambouli, s’il a dans un
premier temps ouvert les portes du
Montpellier Hérault pour d’éventuels
échanges, le directeur du centre de for-
mation du MHSC a aussi préconisé le
dialogue et réclamé «l’éducation des
parents. Je ne parviens pas à croire
que certains soient responsables des
propos qu’ils tiennent.»
Cette opération “l’arbitre au cœur du
jeu” s’établit en deux parties. La diffu-
sion à travers tous les clubs de l’hexa-
gone d’une affiche et le lancement d’un
grand jeu interactif sur les réseaux so-
ciaux.
Pourvu que ça cartonne !

JEAN-MICHEL IZOIRD
jmizoird@midilibre.com

UNE-DEUX

SAINT-PETERSBOURG
Andre Villas-Boas, ancien
entraîneur de Tottenham,
Chelsea et Porto, sera le
nouveau manager du Zénith
Saint-Pétersbourg. Le
technicien portugais de 36 ans
et le club trois fois champion
de Russie signeront demain
un contrat de deux ans.

RIBÉRY Franck Ribéry
n’exclut pas un retour au
Bayern Munich de Uli
Hoeness, le « cœur du club »
selon lui, quand il aura purgé
sa peine de prison (trois ans
et demi) pour un fraude fiscale
estimé à 28 M€.

SALAIRE D’après L’Équipe,
Zlatan Ibrahimovic est le
joueur de L1 le mieux payé
avec 18 millions d’euros par
an. Au niveau mondial, Lionel
Messi culminerait à 41 M€.

GOMIS Les footballeurs de
Lyon Bafétimbi Gomis et de
l’Atalanta Bergame (Italie)
Yohan Benalouane ont
bénéficié d’un non-lieu définitif
dans une affaire d’accusations
de viol en réunion, intervenue
en juin 2012.

FOOTBALL

Si la lutte pour le haut de ta-
bleau est toujours aussi inten-
se, celle pour le maintien ne
l’est pas moins. En DH, il fau-
drait un miracle pour voir Cas-
telnaudary (lanterne rouge
avec onze points de retard sur
le premier non relégable, Car-
cassonne) s’en sortir. Par
ailleurs, pas moins de six équi-
pes restent sous la menace et
voudront éviter les deux
autres places dans l’ascen-
seur : Bagnols (13e, 31 pts),
Frontignan (12e, 34 pts), Car-
cassonne (11e, 35 pts), Perpi-
gnan Canet (10e, 36 pts), Albè-
res-Argelès et La Grande-Mot-
te (39 pts chacun).
Les confrontations directes
entre ces équipes devraient
s’avérer décisives. La premiè-
re d’entre elles aura lieu dès la
prochaine journée avec le dé-
placement de Perpignan-Ca-
net à Frontignan.

En DHR, les trois derniers des
poules A et B seront relégués.
Dans la poule A, Le
Grau-du-Roi (11e, 33 pts),
Beaucaire (12e, 31 pts) et
Saint-Privat (13e, 26 pts) sont
dans la charrette mais rien
n’est joué puisque ces trois

clubs ont un match de retard
(et même deux pour Beaucai-
re) sur le Petit Bard (9e) et Ca-
net (10e) qui sont pour l’ins-
tant au-dessus de la ligne de
flottaison avec 34 points.
Dans la poule B, le maintien
sera très difficile à obtenir

pour Portiragnes (dernier,
25 pts) à sept longueurs de
Saint-Gilles, le premier non re-
légable. Juste devant, les ré-
serves de Sète et de Béziers
sont pour l’instant dans la zo-
ne rouge avec un point de
moins que Saint-Gilles… Mais
les Gardois ont l’opportunité
de créer un petit écart puis-
qu’ils comptent un match de
plus à jouer que leurs trois ad-
versaires.
Dans la poule C enfin, seuls
les deux derniers de la classe
seront relégués en fin de sai-
son. Deux places d’infortune
qu’occupent pour l’instant Ca-
zilhac et la réserve de Narbon-
ne. Mais comme les cinq der-
niers se tiennent en un point,
difficile de savoir qui craquera
le premier.

ÉRIC PLANE
redac.sports@midilibre.com

FOOTBALL Lancement d’une nouvelle campagne nationale

FOOTBALL RÉGIONAL Le point en DH et DHR

BUTEURS

DH Les cadors de la DH
poursuivent leur train d’enfer.
Le week-end dernier, les
quatre premiers ont gagné :
le leader Fabrègues face
à Albères-Argelès (1-0),
Aigues-Mortes à Perpignan
Canet (1-2), Narbonne face
à Bagnols-Pont (3-2)
et Paulhan-Pézenas
à Castelnaudary (0-1).

LATTES Toujours en DH, la
performance du week-end est
à mettre au crédit de Lattes

qui a infligé sa première
défaite à domicile à Mende
(1-2).

DHR Week-end de mise à
jour en DHR. Dans la
poule A, Beaucaire et Canet
ont fait match nul (1-1), ce qui
n’arrange personne dans la
course au maintien. Dans la
poule B, la Clermontaise (2e),
accroché à domicile par
Castelnau - Le Crès (0-0) a
laissé passer l’occasion de se
rapprocher du leader
Uzès-Pont-du-Gard II qui
reste à sept points.

Ligue des champions :
Manchester United,
un exploit sinon rien

RÉSULTATS
Hier

Real Madrid - Schalke ............. 3-1
(match aller : 6-1)
Chelsea - Galatasaray .............. 2-0
(match aller : 1-1)

Aujourd’hui, à 20 h 45
Dortmund - Saint-Pétersbourg ......
(match aller : 4-2)
Manchester U. - Olympiakos .........
(match aller : 0-2)
Déjà qualifiés : Paris SG, Barcelo-
ne, Bayern Munich, Atletico Madrid.
Le tirage au sort des quarts aura
lieu ce vendredi, à midi, à Nyon, au
siège de l’UEFA.

DH : 1. Poueys (Paulhan-Pézenas), 21 buts ; 2. Gourmat (Mende), 13 buts ;
3. Babin (Lattes), 11 buts ; 4. Riera (Narbonne), Sellam (Fabrègues)
10 buts.
DHR (A) : 1. Fournier (Saint-André de Sangonis) et Garcia (Poussan),
13 buts ; 3. Baléguhé (Lunel), Sele (St-Clément Montferrier), 11 buts ;
5. Mouret (Beauaire) 10 buts.
DHR (B) : 1. Delprat (Uzès-Pont-du-Gard II), 14 buts ; 2. Belabib (Anduze),
9 buts ; 3. Chœur (Castelnau-Le Crès), Hadad (Chusclan-Laudun), Hanoun
(La Clermontaise), Passeron (FC Sète II), 7 buts.
DHR (C) : 1. Mellouk (Conques), 10 buts ; 2. El Mourabit (Perpignan Bas
Vernet) et Todorov (Perpignan Méditerranée), 9 buts ; 4. Gil (Perpignan Mé-
diterranée), 8 buts ; 5. Belkourchia (Perpignan Bas Vernet), 7 buts.

DRIBBLES

Sacrées joutes pour le maintien
À huit journées de la fin de saison, la lutte fait rage en bas de tableau.

" En DH, Bagnols-Pont est en danger, à la 13e place.  Photo MiKAEL ANISSET

LIGUE DES CHAMPIONS
EN BREF

Huitièmes de finale retour
#REAL MADRID .................. 3
#SCHALKE ........................... 1
Stade Santiago-Bernabeu.
Mi-temps : 1-1. Le Real qualifié.
Arbitre : M. Serguey Karasev
(RUS).
Spectateurs : 70 000 environ.
Pelouse : bonne.
Buts pour le Real Madrid :
Ronaldo (21e, 74e), Morata (75e).
But pour Schalke : Hoogland
(31e).
Il n’y a pas eu de surprise. Lar-
ge vainqueur au match aller
(6-1), le Real Madrid a assuré
sa qualification en s’imposant
à nouveau, hier soir, sur sa pe-
louse du stade Santiago-Ber-
nabeu (3-1).
Comme souvent, comment
toujours, c’est Ronaldo qui
avait montré la voie à ses coé-
quipiers en ouvrant la marque
dès la 21e minute de jeu... Puis
en doublant la mise en secon-
de période. Ses 12e et 13e buts
cette saison en Ligue des
Champions.

#CHELSEA .......................... 2
#GALATASARAY ............... 0
Stade Stamford Bridge.
Mi-temps : 2-0. Chelsea qualifié
Arbitre : M. Félix Brych (ALL).
Spectateurs : 42 000 environ.
Pelouse : bonne.
Buts pour Chelsea : Eto’o (4e),
Cahill (42e).
On attendait Didier Drogba,
de retour hier à Stamford
Bridge. Mais le vainqueur de
la Ligue des Champions 2012
avec Chelsea, aujourd’hui at-
taquant à Galatasaray, n’a pas
été à la fête si l’on excepte
une superbe ovation à son ar-
rivée dans le stade.
On attendait l’Ivoirien Drogba
mais c’est finalement le Came-
rounais Eto’o qui s’est montré
le plus efficace en inscrivant
le premier des deux buts de
Chelsea pour une indiscuta-
ble qualification anglaise.

L’arbitre, au cœur du jeu...
En partenariat avec La Poste, la FFF porte son attention sur les individus.

Ligue 2
Présentation et résultats

Hier soir
Brest 1 - 0 Angers

Classement Pts J. G. N. P. Po. Co.
1 Metz 54 28 16 6 6 39 22
2 Lens 51 28 14 9 5 42 31
3 Angers 46 28 12 10 6 36 29
4 Niort 44 28 11 11 6 37 32
5 Nancy 43 28 11 10 7 33 30
6 Caen 42 27 12 6 9 45 32
7 Dijon 42 28 10 12 6 35 27
8 Tours 42 28 12 6 10 47 43
9 Troyes 39 28 11 6 11 43 32

10 Le Havre 36 28 8 12 8 33 29
11 Brest 36 28 9 9 10 24 27
12 Clermont Foot 35 28 8 11 9 24 25
13 Arles-Avignon 35 28 8 11 9 22 23
14 Créteil-Lusitanos 33 28 7 12 9 40 48
15 Châteauroux 32 28 9 5 14 36 45
16 Auxerre 31 28 7 10 11 27 35
17 Istres 31 28 8 7 13 37 51
18 NÎMES 30 27 7 9 11 36 37
19 Laval 29 28 7 8 13 34 38
20 Bastia Ca 17 28 3 8 17 13 47

La prochaine journée
vendredi 21 mars

Niort - Angers
Créteil-Lusitanos - Auxerre

Caen - Châteauroux
Le Havre - Laval
Tours - Bastia Ca

Clermont Foot - Nancy
Troyes - Dijon

Arles-Avignon - Istres
samedi 22 mars

NÎMES - Lens
lundi 24 mars
Metz - Brest

" Au-delà de l’arbitrage, c’est avant tout l’humain qui est au centre de l’opération.  F. V.
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D es hauts et des bas. Des très
bas même. Il y a l’Usam qui do-
mine Tremblay (37-26) en maî-
trisant son handball et l’Usam

qui s’incline à Aix (29-26) en le ba-
fouillant. «C’est blanc et noir, c’est
juste fou cet écart dans les presta-
tions mais c’est notre équipe, s’excla-
me Jérôme Chauvet, installé dans son
bureau du Parnasse. Trouver une ré-
gularité dans la courbe des perfor-
mances, c’est le chantier le plus im-
portant à l’évolution de cette équipe
qui joue, ce n’est plus une sensation
mais un constat, en réaction aux cho-
ses. À certains moments, elle peut
être la plus collective de la LNH
avant que tout ne se délite à vitesse
grand V.»

«Ce match, vivons-le
pleinement de bout
en bout.»
Jérôme Chauvet
Pour le technicien nîmois, la clé, sur
laquelle il travaille avec son staff,
c’est «l’implication quotidienne, voi-
re l’autonomie du joueur qui doit lut-
ter contre ces carences, individuelles
et collectives». Et de rappeler, com-
me il le fait souvent : «Le handball est
un sport de contacts et de combat et
demande en amont une préparation
physique et mentale permettant en-
suite d’accepter et de livrer des com-
bats et de supporter des contacts.»
Des «évidences» qui valent encore
plus quand l’adversaire s’appelle Pa-
ris et qu’avec son effectif, «il possède
deux équipes type capables chacune
de lutter pour le titre». Les hommes

de Gardent ont beau n’avoir gagné
que deux de leurs quatre derniers mat-
ches (Saint-Raphaël et Toulouse) et
rester, même, sur trois défaites (Dun-
kerque, Nantes, Chambéry) et un nul
(Sélestat) à l’extérieur, Jérôme Chau-
vet s’attend à souffrir. «Dans la
construction et le savoir-faire, les
équipes qui font aujourd’hui tomber
Paris sont au-dessus de nous. Même
quand ils font un mauvais match,

les Parisiens sont difficiles à
manœuvrer.»
À l’aller, Nîmes, qui était alors loin
d’avoir trouvé la bonne carburation,
avait bien résisté à Narcisse et compa-
gnie (défaite 35-32), mais «sans ja-
mais pouvoir véritablement les in-
quiéter. On n’avait pas su gérer nos
temps faibles», relève Jérôme Chau-
vet qui, dans son montage vidéo pour
préparer ce rendez-vous qui va rem-

plir le Parnasse, a quand même pu re-
prendre plusieurs phases réussies du
face-à-face de novembre dernier pour
pouvoir dire à ses joueurs : «Regar-
dez, vous êtes capables de le faire.»

Du physique et des sourires
«On était sorti la tête haute et je me
souviens qu’à la mi-temps, poursuit
Chauvet, il y avait des sourires parce
qu’on prenait du plaisir à jouer no-
tre handball. J’espère qu’il en sera de
même ce mercredi, qu’à mi-chemin,
on sera fier de ce qu’on a réalisé.»
Elle est là la voie à suivre, le message
a été martelé. Ce soir, pour espérer
remporter sa sixième victoire à domi-
cile, Nîmes, avec le même groupe que
vendredi dernier à Aix, devra avant
tout jouer son handball «et rien
d’autre. Si on cherche à surjouer, on
le paiera et l’addition arrivera à un
moment ou à un autre, termine l’en-
traîneur gardois. Il faut rester
nous-mêmes, opposer notre style et
faire honneur à notre maillot dans le
comportement. Si on ne gagne pas,
la logique sportive sera respectée.
Mais au moins, ce match, vivons-le
pleinement de bout en bout. Donnons
du plaisir et faisons-nous plaisir.»

THIERRY ALBENQUE
talbenque@midilibre.com

$ Nîmes (9e, 15 points) reçoit Paris (2e,
28 points) ce soir à 20 heures au Parnasse.
Le groupe: Idrissi, Desbonnet (g.) ;
Scaccianoce (cap.), Rebichon, Haon,
Tésorière, Kovac, Saurina, Rahim, Zens,
Mourioux, Ferreiro, Dupuy, Uhlik.

" Nîmes-Paris à suivre ce soir
en direct sur midilibre.fr

" A l’aller, Guillaume Saurina avait réussi un sans-faute (6/6).  Photo SAMUEL DUPLAIX

HANDBALL D1 masculine ! 19e journée ! Nîmes - Paris ce soir à 20 h

L’Usam veut relever le défi
Passés à côté de leur match à Aix, les Gardois sont désireux de montrer un autre visage.

Des deux matches que Mont-
pellier va jouer cette semaine,
celui de ce soir est le plus im-
portant. Samedi à Strumica,
dans le sud de la Macédoine,
face à Zomimak, dans une cou-
pe EHF où il est certain de
poursuivre sa route, il s’agira
de gérer en attendant la finale
de cette phase de groupe, le
week-end suivant à Bougnol,
contre le Sporting Lisbonne.
Ce soir, il s’agira d’éviter le piè-
ge. La saison dernière, on se
souvient que le MAHB était re-
parti de Provence avec le
point du nul dans un contexte
il est vrai différent, relevé par
la présence dans le camp d’en
face de Nikola Karabatic. Seul
Luka, le cadet, est resté.
Mais l’équipe aixoise, reprise
en main par Noka Serdarusic,
l’ancien entraîneur de Kiel et
ancien sélectionneur de la Slo-
vénie, ne se limite pas à ce pa-
tronyme, fut-il prestigieux.
« C’est une équipe difficile à
manœuvrer. Il faudra s’atten-
dre à une réaction de sa part
parce qu’elle n’a sans doute
pas oublié la défaite du match
aller », dit Patrice Canayer
dont le groupe avait laminé les
Provençaux (40-28) pour ce
qui reste comme leur plus
lourd revers de la saison.
L’entraîneur héraultais n’igno-
re rien des pièges d’un tel ren-
dez-vous : « Dans ce cham-
pionnat, on est en danger à
chaque match. Mais l’équipe a

un seuil en dessous duquel el-
le ne descend pas. Si elle joue
à son meilleur niveau, avec le
même investissement, il n’y a
pas de raison d’être inquiet.
Maintenant, compte tenu des
rotations qui sont limitées, si
des joueurs majeurs passent
au travers, ce pourrait être dé-
licat.»
Installé à la troisième place,
Montpellier caresse l’espoir de
gravir au moins une marche
sur le podium. Mais parce que
le programme d’ici le 22 mai et
la clôture à Chambéry, s’an-

nonce coton (avec notamment
des déplacements à Toulouse
et Nîmes), Patrice Canayer et
ses hommes savent qu’il y a
des matches où le faux pas est
interdit. Aix, sans lui faire inju-
re, fait assurément partie de
cette catégorie-là.

FRÉDÉRIC PRADES
fprades@midilibre.com

$ Aix - Montpellier, 20 h 30.
LE GROUPE : Omeyer, Siffert,
Simonet, Accambray, Grébille,
Dolenec, Gutfreund, Thouvenot,
Gaber, Kavticnik, Villeminot,
Fabregas, Gajic, Hmam.

BLESSÉS
Tej et Guigou
bientôt de retour
Issam Tej (élongation), absent
face à Sélestat et Skjern, ne
jouera pas ce soir, ni samedi
en coupe EHF. Il devrait
revenir mercredi prochain pour
la réception de Saint-Raphaël.
Michaël Guigou, lui, victime
d’une déchirure des ischio le
6 février, reprendra avec le
groupe lundi. Mais son
entraîneur juge prématuré un
retour à la compétition dès la
semaine prochaine.

HANDBALL D1M ! 18e journée ! Aix-en-Provence - MAHB, ce soir à 20 h 30

Trois Montpelliérains, Thierry
Omeyer, William Accambray
et Mathieu Grébille, figurent
dans le groupe de 21 joueurs
retenus par Claude Onesta
pour participer, du 3 au
6 avril, à la troisième étape de
la Golden league. Elle aura
lieu au Danemark là même où
les Héraultais et leurs coéqui-
piers ont conquis le titre euro-
péen en janvier dernier.
Blessé, Michaël Guigou, ne fi-
gure pas dans la liste mais
pourra intégrer le groupe s’il
est rétabli d’ici là. Tous les
autres champions d’Europe
font partie de l’effectif, dans
lequel l’arrière droit Xavier Ba-
rachet fait son retour.
Les Bleus affronteront la Nor-
vège le jeudi 3 avril, la Slové-
nie le vendredi 4 et le pays hô-
te le dimanche 6.

Montpellier, attention au piège
Les Héraultais l’avaient nettement emporté à l’aller. Gare à la réaction.

Equipe de France :
avec trois
Montpelliérains

HANDBALL

VOLLEY-BALL

#SÈTE ................................... 3
#PARIS .................................. 1
Halle du Barrou. Détail des sets :
20-25 en 25’, 25-17 en 24’, 25-19
en 29’, 25-22 en 30’.
SÈTE : 10 aces (Takaniko 3), 40
attaques gagnantes (Lamoise 13),
13 contres (Bauer 4), 21 fautes
directes dont 9 services manqués.

L’Arago, avec un Lamoise de
gala, a pris une sérieuse op-
tion pour les play-off, hier
soir, en décrochant une victoi-
re à trois points face à Paris,
en match avancé de la 25e jour-
née. Sète est 6e au classement.

" Dolenec, l’homme en forme du MAHB.  Photo ALEXANDRE DIMOU

Division 1 Masculins
Présentation et résultats

Ce soir
USAM NÎMES - Paris 20h
Chambéry - Cesson 20h
Pays-d'Aix - MONTPELLIER 20h30

Demain soir
Toulouse - Dijon 20h30
Dunkerque - Nantes 20h45

Vendredi 21 mars
St-Raphaël - Ivry 20h

Samedi 22 mars
Sélestat - Tremblay 20h

Classement Pts J. G. N. P. Po. Co.
1 Dunkerque 31 18 15 1 2 465 407
2 Paris 28 18 13 2 3 565 515
3 MONTPELLIER 26 18 13 2 3 584 486
4 Toulouse 23 18 11 1 6 507 486
5 Nantes 23 18 11 1 6 510 465
6 Chambéry 19 18 9 1 8 533 522
7 Cesson 19 18 8 3 7 496 501
8 St-Raphaël 18 18 9 0 9 508 533
9 USAM NÎMES 15 18 7 1 10 490 492
10 Pays-d'Aix 14 18 6 2 10 453 499
11 Sélestat 12 18 5 2 11 494 544
12 Ivry 8 18 3 2 13 458 485
13 Tremblay 8 18 3 2 13 458 525
14 Dijon 6 18 3 0 15 426 487

TÉLÉGRAMMES

# CYCLISME L’Espagnol
Alberto Contador a remporté
Tirreno-Adriatico à l’issue de
la 7e et dernière étape, un
contre-la-montre de 9,1 km
gagné hier à San Benedetto
del Tronto par l’Italien
Adriano Malori. Malori a
devancé le Suisse Fabian
Cancellara et le Britannique
Bradley Wiggins.

# AUTO Le pilote
automobile Guerlain
Chicherit s’est blessé hier
matin en tentant de battre le
record du monde de saut en
longueur en voiture à Tignes
(Savoie), a indiqué son
médecin dans un
communiqué. Son pronostic
vital n’est pas engagé.

# BASKET Paris-Levallois
a réalisé une excellente
opération dans la course aux
play-offs en s’imposant sur le
fil au Mans (90-87), hier en
clôture de la 23e journée de
ProA. Paris revient à la
3e place à égalité avec Nancy,
Strasbourg et Le Mans.

# BASKET (2) Le
légendaire entraîneur
américain Phil Jackson sera
le prochain président des
New York Knicks. Jackson,
68 ans, a remporté onze
titres NBA en tant
qu’entraîneur des Chicago
Bulls (six) et des Los
Angeles Lakers (cinq).

# TENNIS La Nîmoise
Virginie Razzano s’est
qualifiée pour le tableau
principal du tournoi WTA de
Miami. Au dernier tour de
qualifications, elle a battu la
Taïwanaise Su-Wei Hsieh 4-6
6-3 6-4. Caroline Garcia, elle,
a passé le 1er tour en battant
la Canadienne Aleksandra
Wozniak (6-3, 7-5).

Ski alpin
Clarey

se rattrape
Johan Clarey, passé à côté
des JO de Sotchi comme
l’ensemble du groupe
vitesse de l’équipe de
France, a été sacré
champion de France de
descente, hier à Méribel. Il
a devancé David Poisson et
Maxence Muzaton. Les
prochaines épreuves
(slalom dames, super-G
messieurs et
super-combiné messieurs)
sont programmées demain.

Football
Mondial-2022

et corruption?
L’ex-président de la
Concacaf Jack Warner ainsi
que des membres de sa
famille auraient reçu
environ 1,43 million d’euros
d’une entreprise du Qatar
détenue par Mohamed Bin
Hammam, alors proche des
organisateurs du
Mondial-2022, rapporte hier
le Daily Telegraph. Selon le
quotidien britannique, qui
indique avoir consulté des
documents, Warner,
ex-vice-président de la Fifa
démissionnaire en
juin 2011, aurait
personnellement reçu
860000 euros et son fils
environ 540 000, juste
après l’attribution du
Mondial au richissime
Émirat en décembre 2010.
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Le Montpellier Water-Polo
aurait pu être, le week-end
dernier, le premier lauréat de
la coupe de la Ligue réunis-
sant les huit meilleurs clubs
de la phase aller de la Pro A
masculine. Las ! Dans la pisci-
ne des Lilas, en région pari-
sienne, qui a vu en 1924 l’équi-
pe de France devenir cham-
pionne olympique de wa-
ter-polo, les Montpelliérains
ont dû céder le premier tro-
phée de la saison à l’Olympic
Nice Natation, qui semble cet-
te saison en passe de supplan-
ter Marseille dans la course
au titre contre les Montpellié-
rains.

Un duel très disputé
Cette finale a été très disputée
(7-7 à la fin du temps régle-
mentaire et score par
quart-temps: MWP, 0 - Nice,

2 ; 2-2 ; 3-2 ; 2-1). Il a donc fallu
recourir aux tirs au but pour
désigner un vainqueur. Et
c’est l’ex-Montpelliérain Ra-
phaël Pirat qui a donné la vic-
toire à Nice, lors du dernier pe-
nalty. À noter que le Montpel-
liérain Gabor Jaszberenyi a

été élu meilleur gardien du
tournoi.
L’équipe de Fabien Vasseur re-
part de Paris avec un senti-
ment partagé, celui d’avoir ef-
fectué un tournoi moyen mais
avec le côté positif de n’avoir
rien lâché. «Montpellier m’a

impressionné dans sa capaci-
té à gagner mais Nice a été
plus régulier sur cette compé-
tition, leur victoire est méri-
tée», soulignait, de son côté,
Florian Bruzzo, l’entraîneur
de l’équipe de France.
Rappelons que, dès les quarts
de finale, la logique fut respec-
tée et les quatre leaders du
championnat, Montpellier, Ni-
ce, Marseille et Sète accé-
daient en demi-finale. Là enco-
re, le classement fut respecté,
Nice s’imposa d’un petit but
(13-12) face à Marseille dans
un match haletant. Alors que
les Montpelliérains l’emportè-
rent 11-7 face à Sète.
Le championnat reprend ses
droits, samedi soir, avec no-
tamment Noisy-le-Sec - Sète
et Douai - Montpellier. Nice
va à Aix-en-Provence et Mar-
seille à Strasbourg.

H. D. R.

#ARAGO DE SÈTE .............................. 3
#PARIS VOLLEY ................................. 1
Halle du Barrou
Environ 600 spectateurs
Détail des sets : 20-25 en 25’, 25-17 en 24’,
25-19 en 29’, 25-22 en 30’.
Arbitres : MM Bruxelles et Réjaéyan
SÈTE : 10 aces (Takaniko 3), 40 attaques
gagnantes (Lamoise 13), 13 contres (Bauer 4),
21 fautes directes (dont 9 services manqués).
Six de départ : Takaniko (5 points), Barais (12,
puis Bartik 2), Bauer (10), Pupart (6),
Vigrass (7), Culafic (6, puis Lamoise 15).
Libéro : Rossard
PARIS : 4 aces (Bersani et Ivovic 2),
51 attaques gagnantes (Ivovic 19),
8 contres (Ivovic 3), 32 fautes directes (dont
14 services manqués).
Six de départ : Hernan (1 point, puis Brizard),
Trommel (8), Ivovic (24, puis Bersani 4),
Tuitoga (3, puis Van Der Veen 4), Kreek (5),
Sidibe (13). Libéro : Steuerwald

L es play-off se précisent pour l’Ara-
go de Sète. Hier soir, en match
avancé de l’antépénultième jour-
née, les Héraultais ont en tout cas

pris une sérieuse option en s’emparant
des trois points face à une équipe pari-
sienne de gala, finaliste de la Coupe de
France et de la Coupe de la CEV.
Il a quand même fallu un peu de temps
pour évacuer la fragilité psychologique
constatée ces dernières semaines.
Après avoir mené 4-0 dans le premier
set, les Sétois enchaînaient en effet
avec un florilège de fautes directes
(5-6). Ivovic se chargeait ensuite de cal-
mer les ardeurs du seul attaquant local,
Culafic, (13-14). Un Culafic qui atta-
quait beaucoup dedans (5 smashs),
mais parfois aussi dehors (3)... Cela dit,
son remplaçant, Lamoise, ne faisait pas
mieux, bloqué par Trommel (19-21)
puis par Ivovic (20-24). Et le set s’ache-
vait sur une attaque de Trommel
(20-25).
En fait, Lamoise avait tout gardé pour
la suite... Avec Bauer, sa présence au
block lançait parfaitement l’Arago au
2e set (4-0). Même si ça tombait de haut
et très fort du côté parisien, avec notam-
ment Sidibé, Sète tenait cette fois-ci le
coup (8-5). Les hommes de Patrick Du-
flos s’accrochaient à tout ce qu’ils pou-
vaient, Vigrass brillait à l’attaque et au
service (11-7), Barais bloquait Sidibé
(15-10) et le libéro Rossard avait du
sang glacé dans les veines (19-12). Et
comme Lamoise était enfin connecté à
son passeur, la vie était belle (25-17).

Après la pause, Ivovic était phénomé-
nal avec trois attaques et un ace (3-4),
mais Lamoise lui répondait parfaite-
ment (7-4). Il se payait même le luxe de
rougir le nez de Trommel sur une atta-
que surpuissante (9-4). Le pauvre Pari-
sien se retrouvait avec du coton dans
les narines et on pouvait alors dire qu’il
avait Trommel au nez...

Un solide mental pour terminer
Le public se régalait. Trommel sonnait
la révolte (on le comprend) et Paris re-
venait à 19-18. La tension était à son
comble, mais pas assez pour l’arbitre
qui commettait une énorme erreur sur
une attaque de Lamoise avant de don-
ner un carton jaune à Bauer. Autant
tout faire d’un coup... La colère gron-
dait dans un Barrou qui tentait d’établir
un record de décibels et, finalement,
cette erreur était certainement le

meilleur service que M. Bruxelles pou-
vait rendre à l’Arago. De 19-19, le score
passait en effet à 25-19 sous les coups
de boutoir de Bartik et Lamoise.
Ça sentait bon les play-off... La halle du
Barrou était en train de prendre le des-
sus sur une équipe parisienne qui cédait
peu à peu à la panique (7-3). Takaniko
signait un nouvel ace tandis qu’Ivovic
s’attaquait sur les pieds (13-7). Paris al-
lait pourtant recoller à 16-15, puis pas-
ser devant à 19-20 grâce à deux aces de
Bersani. Mais, contrairement à leurs
précédentes sorties, les Sétois avaient
un mental d’acier hier soir. Et les deux
joueurs du match s’illustraient, Lamoi-
se à 24-21 et Barais pour clore les dé-
bats (25-22).
L’Arago veut ses play-off. Il sera bientôt
fixé mais c’est quand même bien parti.

JÉRÔME BELLUIRE
jbelluire@midilibre.com

Le moto-club de Saint-Thibéry
a vraiment innové, le
week-end dernier, en propo-
sant du cross-country sur la
piste de la Vière. Avec un sa-
medi dédié aux quads et le di-
manche pour les motos.

90 pilotes sur le circuit

Libérés par vagues successi-
ves un peu avant 14h, les qua-
tre-vingt-dix pilotes s’épar-
pillaient très vite sur un cir-
cuit de 8,2 km, ce qui ne facili-
tait pas la tâche des specta-
teurs désireux de suivre le
classement des leaders. Car
ce n’est pas l’ordre de passage
qui le déterminait mais les
meilleurs chronos au tour.
Bref, il y avait un peu de frus-
tration du côté du spectacle,
d’autant que, partis pour trois
heures d’une vraie course
d’endurance, les pilotes devai-
ent gérer à la fois leur effort et
leur mécanique.
À ce jeu, qui avait séduit trop
peu de pilotes de la région et
surtout trop peu de
cross-men, une poignée
d’hommes allait s’illustrer.
C’est d’abord Romain Barber-
ger qui réalisait le “hole shot”.
Au guidon de sa Yamaha,
l’Aveyronnais devançait Pier-
re Vissac et l’Héraultais Paul
Poyeton et semblait bien parti
pour un cavalier seul. Pour-
tant, après une demi-heure de
course, Romain Boucardey

commençait à pointer le gar-
de-boue de sa TM. L’ex-pilote
du moto-club de Saint-Thibé-
ry, devenu lozérien, passait
même en tête et creusait un
écart d’une quinzaine de se-
condes sur Barberger. Mais
c’était sans compter avec
Théo Bazerque qui parvenait,
au fil des tours, à imposer sa
Sherco au milieu d’un peloton
envahi par les Italiennes de
l’équipe officielle TM.
Après la première heure, Ba-
zerque portait l’attaque décisi-
ve et augmentait progressive-
ment son avance sur Boucar-
dey, qui s’accrochait jusqu’à la
fin à cette belle deuxième pla-
ce, acquise une semaine après
une victoire en Coupe de Fran-
ce d’enduro avec le moto-club
lozérien. Beau début de sai-
son pour le Languedocien qui
reléguait ainsi, à plusieurs di-
zaines de secondes, Barber-
ger, Poyeton et Vissac. Et ré-
sultat convaincant pour Théo
Bazerque, ce qui pourrait
aider le Provençal de 20 ans,
ancien pilote de moto-cross,
dans sa recherche de spon-
sors à l’orée de la saison mon-
diale d’enduro. Car, ce
week-end, à Saint-Thibéry,
l’ouverture du championnat
du monde (le 5 avril en Espa-
gne) puis celle du champion-
nat de France (le 26 avril en
Corrèze) étaient déjà dans tou-
tes les têtes.

JEAN ATTARD
sports.montpellier@midilibre.com

WATER-POLO Coupe de la Ligue ! Le week-end dernier, à Paris

VOLLEY-BALL Ligue A ! Hier soir au Barrou

Ce soir, quatrième et dernier
acte des quarts de finale de la
coupe de l’Hérault avec la ren-
contre Pointe-Courte Sète -
La Clermontaise. Et la garan-
tie d’avoir pour les demi-fina-
les un Petit Poucet puisque
les trois autres clubs déjà qua-
lifiés, Lattes, Paulhan/Pézenas
et La Grande-Motte, évoluent
en Division d’honneur.
Lattes, dimanche 9 mars, est
allé battre Montblanc (PHB)
chez lui (0-1). Mercre-
di 12 mars, Paulhan/Pézenas
se débarrassait péniblement,
sur son terrain, de Saint-Thibé-
ry (PHB) 3 buts à 2 et La Gran-
de-Motte, le même soir, s’est
qualifiée à Agde (CFA2), lors
de la séance de tirs au but (4-4
puis 4 tab à 3). Aussi, la Poin-
te-Courte de Sète, équipe de
Première division de district,
tentera l’exploit face à
La Clermontaise, dernier res-

capé de la Division d’honneur
régionale.

Le match des “petits”
Du coup, ce dernier quart est
celui des “petits”, qui ont pour
ambition de rejoindre le der-
nier carré des demi-finalistes.
Sur le papier, La Clermontai-
se, deuxième de son cham-
pionnat à 9 points du leader
Uzès/Pont-du-Gard II, part
comme le grand favori du
jour. Mais La Pointe-Courte,
deuxième également de son
championnat à dix points du
leader Montarnaud, pourrait
en dire autant. Et les Sétois,
sur leur terrain, voudront en
appeler au charme de la cou-
pe, qui sait si bien réserver
des surprises. Aux Clermon-
tais de se méfier...

H. D. R.

$ Ce soir à 20 h, au stade
Georges-Bayrou à Sète.

MOTO Catégorie cross-country

" C’est aux tirs au but que les Montpelliérains ont été battus.

FOOTBALL 1/4 de coupe de l’Hérault

" Théo Bazerque, en tête après une heure de course.  Photo J. A.

Montpellier WP s’incline en finale
Nice, le vainqueur, s’affirme en championnat comme le rival du MWP.

Comme un parfum de play-off
Dans un Barrou bouillant, les Sétois se sont rapprochés de leur objectif.

Pointe-Courte Sète -
Clermont pour finir

Bazerque impose sa
Sherco à Saint-Thibéry
Le Provençal a contenu l’armada italienne TM.

" La victoire avec un mental d’acier des Sétois et un public chauffé à bloc.  VINCENT ANDORRA



Film hongrois de Janos Szasz avec
Laszlo Gyémant, Andras Gyémant,
Piroska Molnar, Ulrich Thomsen ! 1h 49.

P our les mettre à l’abri du pire de la
guerre, une mère confie ses ju-
meaux d’une douzaine d’années à
leur grand-mère, une paysanne

aux allures d’ogresse, détestée par tous
(on la surnomme « la sorcière»), mons-
tre de haine, d’avarice et de méchance-
té. À ses yeux, les deux garçons sont
des fils de pute, au sens propre, ainsi
considère-t-elle sa fille. Chaque miette
de pain que mangeront les « bâtards»,
chaque centimètre de paillasse sur la-
quelle ils dormiront, sera payée au cen-
tuple par des travaux harassants.
Après avoir opposé un vain refus, les
adolescents acceptent le marché. Pire
encore, ils vont s’entraîner à résister à
la douleur, à la souffrance, au froid, à la

faim, jusqu’à se vider de toute morale,
compassion, empathie, jusqu’à devenir
des monstres froids. La résistance com-
me un chemin vers le minéral.
Et, chaque soir, ils consignent dans le
grand cahier, cadeau de leur père, le
compte-rendu objectif de leurs observa-
tions.

L’esprit du livre

Le réalisateur filme à la perfection,
avec une esthétique aux antipodes de
l’horreur pure du sujet, ces deux gar-
çons (hélas un peu trop monoexpres-
sifs) et les étapes successives, de plus
en plus atroces, de leur caparaçonnage.
Le cahier même devient cinématogra-
phique, à la manière d’un flipbook. Si la
lettre d’Agota Kristof, tellement plus
cruelle, a été traitée avec quelque adou-
cissement, l’esprit, l’essence de ce livre

capital (premier volet d’une trilogie pu-
bliée au Seuil) est respectée et hono-
rée.
Particulièrement étonnante est la façon
dont, sans pathos ni jugement d’aucune
sorte, le réalisateur filme au plus près,
toujours avec civilité et grâce, cette abo-
mination qu’est la guerre infligée aux
enfants. Cette guerre, évoquée par de ra-
res référents, une haute clôture de bar-
belés, un officier allemand à minerve,
des dessins charbonneux dans le ca-
hier, est visible par les marques de plus
en plus profondes sur la psyché des ju-
meaux (personne n’est nommé, les per-
sonnages deviennent des archétypes).
Un immense froid s’insinue, s’étend, et
on est pris, bien pris, dans les glaces
d’une pensée qui se croit par-delà le
bien et le mal.

MONIQUE NEUBOURG
redac.magazine@midilibre.com

Le grand cahier

L’âge de glace

Film français de Manu Payet
et Rodolphe Lauga avec
Manu Payet, Anaïs Demoustier,
Emmanuelle Chriqui,
Jean-François Cayrey,
Philippe Duquesne ! 1h40.
Ben est un trentenaire sur le
point de se marier. Il en est
plutôt content de ce mariage,
mais pas au point d’aider sa
fiancée pour les choses prati-
ques. Là-dessus, débarque Va-
nessa, une jeune femme qui
n’a rien de particulier si ce
n’est qu’elle faisait fantasmer
à mort le Ben en question lors-
qu’il était lycéen.
Ce retour inopiné d’un désir
de jeunesse va-t-il mettre à
mal le projet conjugal en

cours? Voilà pour l’enjeu,
commun à de nombreuses co-
médies sentimentales dont le
principe, faut-il le rappeler,
consiste à empiler les obsta-
cles entre des amoureux. Et il
faudra bien s’en contenter.
Sans faillir vraiment, avec des
acteurs qui font le job, le diver-
tissement, qui s’autorise quel-
ques fantaisies réussies
(quand par exemple le person-
nage principal se met à danser
en pleine rue avec les pas-
sants qui s’y mettent comme
dans une comédie musicale),
reste globalement trop mou
du genou pour être chaude-
ment recommandé.

J.-F. B.

" Les deux jeunes acteurs du film sont touchants mais hélas un peu trop “monoexpressifs”.  DR

Film américain de Spike
Jonze avec Joaquin Phoenix,
Amy Adams, Rooney Mara
et Scarlett Johansson
(voix) ! 2 h06.
Dans un futur proche, marqué
par une architecture lisse de
gratte-ciel aux murs rideaux,
un dépouillement au-delà du
design et un style vestimentai-
re entre pantalons à taille très
haute, vestes sans col et crava-
tes aux orties, l’ordinateur est
devenu le meilleur ami de
l’homme. Cet homo connecti-
tus est en contact permanent,
via une oreillette omniprésen-
te, avec son OS (operating sys-
tem, système d’exploitation).
Les humains se croisent sans
se voir, occupés à écouter
leurs courriels, interroger un
moteur de recherche ou lister
leurs rendez-vous.
Spike Jonze visite l’avenir
avec finesse le long de péripé-
ties amoureuses. Il réfléchit
sur les progrès géants de l’in-
telligence artificielle, imagine
que les jeux vidéo n’auront
plus besoin de manettes. Pas
si loin des spectaculaires films
à révolte des robots, la qua-
si-banalité du coup de foudre
de Théodore (Joaquin Phoe-
nix, moustachu et génial) pour
son système d’exploitation

(un robot dématérialisé, dans
le fond) impressionne.
À sa décharge, la cristallisa-
tion est d’autant plus aisée que
ce dernier, drôle et intelligent,
se nomme Samantha et s’expri-
me avec la voix excitante de
Scarlett Johansson. Spike Jon-
ze, avec une imagination poéti-
que, ne fait que projeter un
brin cette addiction actuelle

pour l’objet informatique, de-
venu sujet idéal. Ce qui ne fait
pas plus froid dans le dos que
la vision des couples qui dî-
nent en tête à tête avec leurs
téléphones (ménage à qua-
tre? !) ou des ados dont les
trois quarts dorment avec leur
smartphone allumé sous
l’oreiller.

M.N.

DVD

Par J.-F. BOURGEOT
Mary Poppins
Ce très beau film réalisé en
1964 par Robert Stevenson
pour les Sudios Disney reste
étonnant à bien des égards :
une durée extrême pour
le jeune public auquel il est
censé
s’adresser
(2h14),
des couleurs
comme on
n’en fait plus
(même sans
Blue ray, cela
saute aux
yeux) et, derrière le côté
enchanteur de la comédie
musicale, de véritables
enjeux : l’émancipation
des femmes et l’éducation
des enfants ! Mais on
retrouve surtout avec
émotion la super nanny
qu’incarne Julie Andrews,
sublime de fantaisie
et de liberté. Le monde
a changé, pas elle !
$ Disney vidéo, 19,99 €.

Malavita
Quand Luc Besson invite,
il y a du beau monde. À
commencer par De Niro et
Michelle Pfeiffer, couple de
maffieux repentis planqués
avec leurs deux enfants en
pleine Normandie par le FBI
qui leur assure protection. Au
début, les efforts d’intégration
semblent porter leurs fruits.
Mais
le naturel
galope et le
passé revient
en force.
Besson
joue le film
de genre et
son pastiche
et c’est très amusant.
$ Europacorp, 19,99 €.

Situation amoureuse...

Un travail
de Romain
Le réalisateur de la Grande
Bellezza, Paolo Sorrentino,
qui a reçu l’Oscar du
meilleur film étranger, a
été fait la semaine dernière
citoyen d’honneur de la
ville de Rome, qui a lancé
des itinéraires permettant
aux touristes d’aller sur les
lieux du film. (Photo AFP)

Her

SORTIES

The Canyons
Film américain de Paul
Schrader avec Lindsay Lohan,
James Deen, Nolan Funk,
Amanda Brooks,
Gus Van Sant ! 1h40.

Un jeune producteur de films,
jaloux et ambitieux, fait suivre
sa protégée qu’il soupçonne
d’infidélité. Les soupçons
se confirment et il décide
de piéger les deux amants,
sacrifiant au passage ce qui
lui reste d’humanité dans
des jeux pervers et violents.
Perversité et violence étant
souvent présentes dans les
films de Schrader (Hardcore,
Mishima) comme dans
ses scénarios (Taxi Driver,
Raging Bull).

La Pièce manquante
Film français de Nicolas
Birkenstock avec Philippe
Torreton, Lola Duenas,
Armande Boulanger ! 1h25.

Un matin, Paula disparaît,
abandonnant André, son mari,
et leurs deux enfants.
Dépassé par la situation,
André tente de cacher cette
disparition à son entourage,
réclamant à ses enfants
qu’ils jouent le même jeu...

Retour d’un bel objet de désir

" Joaquin Phoenix, moustachu et génial.  DR

HONNEUR

BOX-OFFICE
1 Supercondriaque
de Dany Boon (France)
2e semaine/3 341906
2 300 : la naissance
d’un empire
de Noam Murro (États-Unis)
1re semaine/767 436
3 Non-Stop
de Jaume Collet-Serra
(États-Unis)
2e semaine/759 285
4 La grande aventure Lego
de Phil Lord (États-Unis)
3e semaine/1 187106
5 The Grand Budapest Hotel
de Wes Anderson (Etats-Unis)
2e semaine/634 730
6 Mr. Peabody et Sherman
de Rob Minkoff (États-Unis)
4e semaine/1 106804
7 La Belle et la bête
de Christophe Gans (France)
4e semaine/1 652066
8 Le Crocodile du Botswanga
de Fabrice Éboué (France)
3e semaine/1 051961
9 Dans l’ombre de Mary
de John Hancock (États-Unis)
1re semaine/137 770
10 Diplomatie
de Volker Schlöndorff (France)
1re semaine/134 113
Box-office du 5 au 11 mars.
Source : Le Film Français.
Les chiffres correspondent
au cumul France entière.

OS mon amour

midilibre.fr
MERCREDI 19 MARS 2014 ! R1---

Cinéma



midilibre.fr
MERCREDI 19 MARS 2014 ! R2---

Votre vie



MidiLibre midilibre.fr
MERCREDI 19 MARS 2014

R5--- " Votre avis

Vos choix
1 Gard : 38 € d’amende
pour avoir trinqué sur la
tombe de son mari
2 Près de Béziers : la
candidate FN de Bessan
revendique ses 103 films
pornos
3 Montpellier : à six jours du
1er tour des municipales,
Midi Libre publie un sondage
exclusif
4 VIDEO : il éternue dans
son trombone en plein
concert
5 Mulhouse : un TGV entre
en gare avec un cadavre
encastré à l’avant

" Nombre de visites
sur midilibre.fr

(à 22 h 30) : 255185

Vos réactions
" Société Les SMS
ne seraient pas une menace
pour l’orthographe
des adolescents
Même si les gens de 45 ans
n’ont pas connu le portable
dans leur enfance, c’est un
fait : on se déshabitue vite
de l’orthographe ou de
la grammaire !

Ersay34

A supposer que les SMS
n’aient pas d’influence
néfaste, cela n’est quand
même pas fait pour
améliorer les choses. Le
niveau d’orthographe est
déjà tellement bas qu’il est
difficile de faire pire...

Mila12

LE COURRIER MIDILIBRE.FR

" LAURA GUY
Montpellier (34)

" Régine CHIFFLET
Mende (48)

" Séverine ESPIÉ
Agde (34)

" Angélique KIKOU
Beaucaire (30)

Hypothèque
Pouvez-vous me dire ce
qu’est une hypothèque ju-
diciaire conservatoire ?

Yacine (courriel)
Tout créancier, particulier, peut
solliciter du juge de l’exécution
du lieu où demeure le débiteur
une inscription d’hypothèque ju-
diciaire conservatoire sur un
bien immobilier de celui-ci,
dans le but de prévenir les ris-
ques d’insolvabilité du débiteur.
Ainsi le créancier, s’il n’est pas
remboursé à l’échéance, aura
le droit de demander la saisie et
la vente du bien immobilier.
S’agissant d’une créance com-
merciale, c’est le président du
tribunal de commerce qui sera
saisi.
Le créancier qui demande l’hy-
pothèque judiciaire conservatoi-
re d’un ou de plusieurs biens im-
mobiliers de son débiteur doit
justifier d’une créance de som-
me d’argent fondée et d’un dan-
ger imminent de ne pas pouvoir
récupérer cette somme d’ar-
gent.
La requête est présentée au ju-
ge sans convocation du débi-
teur, ni débat. S’il estime la de-
mande fondée, le juge rend une
ordonnance autorisant le créan-
cier à inscrire provisoirement
son hypothèque, qui indique le
montant de la créance garantie
ainsi que le ou les immeubles
du débiteur concernés.
Pour être valable, l’hypothèque
doit être publiée au service de
publicité foncière, ancienne-
ment conservation des hypothè-
ques, dans les trois mois de l’or-
donnance du juge.
L’inscription provisoire d’hypo-
thèque est limitée à trois ans, re-
nouvelable une fois.
Le créancier doit impérative-
ment aviser le débiteur de l’ins-
cription de l’hypothèque dans
les huit jours de celle-ci.
Il doit également, dans le délai
d’un mois, agir en justice pour
obtenir un titre exécutoire. À dé-
faut, l’inscription ne sera pas va-
lable.
Si le créancier obtient un titre
exécutoire, il pourra alors ren-
dre son hypothèque définitive
en l’inscrivant au service de pu-
blicité foncière.

Parité dépouillée
La parité, désormais
mise en application pour
nos élections municipales,
n’est qu’un leurre. En effet,
les listes des candidats étant
impaires, il est impossible de
faire moitié-moitié et, encore
plus important, dans 85%
des cas, les têtes de liste
sont des hommes. Le
résultat du dépouillement
nous conduira donc à une
parité dépouillée de sa vraie
légitimité. Ce qui veut dire
qu’une nouvelle fois, le
machisme sortira vainqueur
des urnes ! Mesdames, je
le regrette profondément !

F. M. (par courrier)

Sport
Les commentaires de
Candeloro ne manquaient
pas d’humour. Mais
les commentaires
d’autres spécialistes ignorant
tout des disciplines qu’ils
commentaient étaient
affligeants, surtout ceux
portant sur la vie privée
des compétiteurs : ils étaient
hors sujet. Or ils n’ont pas
manqué.

Antoine RAN (courriel)

Circulation
La Lozère va imposer
la circulation alternée.
Les autos immatriculées
avec des plaques paires
devront rouler le lundi
et celles avec des plaques
impaires le mardi et ainsi de
suite. Tout ça pour obliger
les gens à rouler afin qu’il
y ait un peu de circulation
dans le département !

J.-F. B. (Lozère)

L'OPINION
WEB

Sotchi :
un dérapage de
plus pour Montel
« Là il y a un problème. Ils en
ont plein les bottes ! », a lâché
Patrick Montel, commentateur
sur France Télévisions, en
parlant des participants à
l’épreuve de ski assis aux
Jeux paralympiques...
" A lire sur midilibre.fr

LA PHOTO DU JOUR Bioù de bois : land art régional ?

Médicaments
J’ai vu une émission sur les
génériques et suis écœurée
de voir que des docteurs et
pharmaciens sont plus
intéressés par l’argent que
par leurs malades. On
comprend pourquoi certains
docteurs refusent d’écrire
“non substituable” : ils sont
payés pour prescrire des
génériques.
Maria LAROQUE (par courrier)

" Chacun imagine ce qu’il veut mais les natifs de la région auront tendance à y voir un bioù.  DR

OUI

41%
NON

52%
NSP

7%
Votants : 2 357

Votre avis sur
www.midilibre.fr

NON Les machos,
dans le sports,

on ne connaît que ça. Et,
franchement, leurs propos
sexistes ne me choquent
pas... Ils me font rire plus
que pleurer. Peut-être parce
que les commentateurs,
dont Candeloro - qui a certes
brillé aux JO -, s’adressent
à un public d’hommes...
pas de femmes.

OUI Les commentaires
sportifs sont souvent

réalisés par des hommes
qui prennent un ton moqueur
et peu poétique, notamment
quand ils parlent des
sportives de haut niveau.
Je pense qu’il faut continuer
à favoriser l’égalité dans
le domaine du sport, sur
le terrain comme à la télé,
en montrant plus de femmes.

PEUT-ETRE C’est
vrai que,

parfois, ça va un peu loin.
Les propos de Philippe
Candeloro lors des Jeux
de Sochi étaient déplacés
et un peu vulgaires. Après,
il ne faut pas faire une
généralisation. Il y a aussi
de très bons commentateurs
qui savent mettre le sport
féminin en valeur.

NON On retient la
polémique autour

des propos pas très malins
de Candeloro. Mais je trouve
plus important qu’on mette
l’accent sur la performance
d’une athlète handicapée qui
a eu quatre médailles, du
jamais vu ! Et le mouvement
de soutien aux athlètes gay
méritait aussi que les médias
lui accordent plus de place.

LE BUZZ

Santé
Tout commerçant ou
toute commerçante en
activité peut défiscaliser
la cotisation de sa mutuelle
(dans le cadre de la loi
Madelin). Dès qu’un
commerçant prend
sa retraite, son revenu
diminue, forcément, et
ses besoins médicaux
sont, eux, susceptibles
d’augmenter avec l’âge.
Cette disposition fiscale
est supprimée (sic). C’est
aberrant : on se demande
à quelle logique obéissent
les ministres du Budget,
des Finances,
des gouvernements
successifs, ainsi que leurs
affiliés de Bercy !

G. N. (Le Pouget)

Cette rubrique est aussi la vôtre ! Envoyez vos photos insolites par e-mail sur redac.controle@midilibre.com

Pollution
En tant que citoyen lambda,
je me pose des questions :
lundi, nos voisins travailleurs
parisiens immatriculés
en chiffre pair ont dû,
pour aller au boulot, laisser
la voiture au garage.
C'était le système
"débrouille" (le covoiturage,
à pied, à vélo ou les
transports en commun).
Lundi, nos ministres,
sénateurs, députés qui
ont des véhicules de
fonction avec chauffeur
immatriculés en chiffre pair
ont-ils, eux aussi, appliqués
la règle, ont-ils fait
du covoiturage pour
se rendre au bureau ?

C. M. (par courriel)

Le coup d’œil de Man

LA QUESTION TV : les commentaires sportifs sont-ils trop sexistes ?

Exprimez-vous
sur un sujet d’actualité,
posez vos questions
" par courrier
MIDI LIBRE «Votre Avis»
34438 Saint-Jean-de-Védas
Cedex
" par fax au 04 67 07 68 45
" par courriel
redac.magazine@midilibre.com

Midi Libre
VOUS RÉPOND
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Saint Joseph
" Mercredi 19 mars 2014
" 78e jour de l’année
" Père nourricier du Christ. Il a accompli la
mission demandée par Dieu : prendre Marie pour
épouse et veiller sur l’enfant Jésus. Il fallut
attendre le XVe siècle pour que les Latins lui
rendent les honneurs liturgiques.
" Caractère : les Joseph sont organisés et
maîtres d’eux.
" Couleur : le rouge.
" Chiffre : le 1.
" Le dicton : «Le chaud à la Saint-Joseph, l’été
sera bref. »

1946

Tartelettes meringuées
aux framboises
Ingrédients (pour 6 personnes) : 1 fond de tarte
de pâte feuilletée pur beurre, 400 g de framboises
surgelées, 2 pommes Royal Gala, 4 blancs d’œuf, 260 g
de sucre en poudre, 1 sachet de sucre vanillé.

" Préparation : pas trop difficile. " Budget : abordable.
" Temps: 1 heure.

" Préchauffez le four à 200˚C. Découpez six disques de pâte
à l’aide d’un emporte-pièce. Garnissez six petits moules à tarte
beurrés ou six empreintes en silicone. Piquez le fond.
Enfournez et laissez cuire pendant environ 15 min. Laissez refroidir.
Pelez les pommes, ôtez les pépins et détaillez-les en morceaux.
Placez-les dans une casserole avec 60 g de sucre en poudre
et le sachet de sucre vanillé. Ajoutez les framboises et laissez
compoter. Montez les blancs en neige puis incorporez le reste
de sucre. Garnissez les fonds de tartelettes de compote pomme
framboise et couvrez de meringue. Placez quelques minutes au
four, le temps que la meringue dore. Servez ces tartelettes tièdes.
" Suggestion : ne laissez aucune trace de jaunes dans les blancs
d’œuf, sinon ils ne monteront pas.
Mercredi, cuisinez avec les enfants l Vendredi, du poisson l Samedi : cuisine
rapide l Dimanche : cuisine de fête.

MARS

LA RECETTE DE MAGUELONE

19

L’HOROSCOPE DU JOUR

LA FÊTE

Un peu de grisaille matinale sur le littoral méditerranéen. Il fait toutefois
assez doux, dès le matin. Les températures s’échelonnent de 9 degrés
dans l’Hérault, 10˚ du côté de Perpignan et 11˚ à Nîmes.
Le vent est faible.

Un soleil radieux brillera toute la journée sur la région.
Persistance d'un temps calme et anticyclonique.
Des températures printanières comprises entre 17 degrés et jusqu’à
24 degrés pour Montpellier. Vent modéré.

'

La Martinique,
la Guadeloupe,
la Guyane et
la Réunion
deviennent
des
départements
français
d’Outre Mer.
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